
■ la météo
Ensoleillé avec périodes nuageuses et 
chaud Mm la nuit dernière et max 
aujourd'hui 60 et 75

Fais ce que dois
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Daniel Johnson 
conduit à son 
dernier repos

Deux tendances s'affronteront aujourd'hui 
au sein du parti gouvernemental

L'UIM se choisit
de notre envoyé spécial, Louis Martin Tard

SAINT PIK ( est dans le 
ritnelière paroissial de Saint- 
Pie de Bagot que le premier 
ministre Daniel Johnson repo­
se. au terme de longues et im­
posantes lunerailles qui ont per­
mis à des milliers et des mil­
liers de citoyens de cette pro­
vince, du reste du Canada et 
même de l'étranger, de lui ren-, 
dre un ultime hommage, tant à 
Québec qu'à Montréal, puis tout 
le long du parcours allant de la 
métropole au petit village de 
Saint-Pie. en passant par Saint- 
Hyacinthe.

M. Johnson a\ait choisi pour 
son dernier repos le petit vil­
lage des Cantons de l'Est où il 
avait élu domicile comme re 
présentant du comté de Bagot à 
l'Assemblée législative. Il avait 
choisi de se reposer à jamais 
au milieu de ceuv vers qui se 
portaient ses premières pré- 
oecupations depuis qu'ils l'a­
vaient choisi en 19IK comme 
leur représentant à l'Assem­
blée législative.

Et, comme il se plaisait sou­
vent à le répéter, au lendemain 
de chaque election le renvoy ant 
à l’Assemblée législative, c'est 
tous les citoyens du comté de 
Bagot qu'il représentait, parti­
sans et adversaires politiques 
indistinctement.

Aussi, ce ne lut une surprise 
pour personne dans ie comté de 
constater que tous, indistincte­
ment. se pressaient dans l’é­
glise de Saint Pie et sur le par 
vis du temple, pour témoigner 
de leur respect et de leur indé- 
fectible amitié à celui que la 
mort venait de leur ravir pré­
maturément.

Au milieu
de ses commettants

Tout le comte est là; les 
rouges comme les bleus c’est 
pas croyable!

Ce militant unioniste qui 
laisait cette constatation 
montrait du doigt la toute en­
dimanchée alignée sur plu­
sieurs rangs sur un mille de 
distance qui attendait en si­
lence pour entrer dans l égli 
se où était exposé le corps de 
Daniel Johnson.

Dans toutes les rues de 
Saint-Pie bordées par des voi­
tures en stationnement on 
voyait des groupes silencieux. 
Cette immense et digne ker 
messe funèbre a commence. 
I.e village où vivent en temps 
ordinaire fiJO familles s'est 
rempli tandis que le eorgège 
automobile venu de Montréal 
traversait lentement Saint 
Hyacinthe où les Maskoutains 
se tenaient au bord des trot­
toirs. dépassait la Providence 
et s'engageait dans la plaine 
sur la route qui longe la riviè­
re Yamaska toute en mean 
dres II a gagne Saint Pie sous

le soleil d une belle journée 
d'arrière-saison dans un pay­
sage de paix dorée, animé 
d’une légère brise, coloré par 
le bronze des mais et les 
frondaisons ou s'épuisaient 
tous les pourpres et tous les 
orangés.

Devant le parvis de l'égli­
se attendait l'évèque de Saint- 
Hyacinthe, Mgr Albert Sans- 
chagrin. mitré de blanc, qui a 
accueilli la dépouille du plus 
célèbre des résidents de Saint- 
Pie, consolé sa famille, pro­
noncé une courte oraison, 
puis le cercueil a été placé 
devant l'autel et laissé à la 
vénération de la foule; celle- 
là a du attendre pourtant que 
se termine l'hommage empe­
sé d une centaine de Chevaliers 
de Colomb en grande tenue, 
tenue, embarrassés dans leur 

Voir page 6 Johnson

un nouveau chef
par Gilles Lesage

QUEBEC MM Jean Jac­
ques Bertrand et Jean-Guy 
Cardinal seront les hommes 
prépondérants au caucus des 
parlementaires de l’Union na­
tionale. qui se réunissent ce 
matin à onze heures pour choi­
sir un nouveau premier minis­
tre et le chef intérimaire de 
leur parti

Le ministre de la justice et 
le ministre de l’éducation cris­
tallisent autour de leur person­
nalité les deux tendances qui

se font jour au sein du parti 
gouvernemental.

D une part, le premier grou­
pe. qui semble pour l'instant 
fortement majoritaire, voit en 
M. Bertrand le seul homme 
capable, dans les circoastan 
ces. de prendre la relève du 
premier ministre défunt et de 
diriger l'Union nationale sans 
trop de heurts au cours des 
prochains mois

Ce groupe fait valoir la vaste 
expérience du ministre de la 
justice, soulignant notamment 
que. lors des absences de M 
Johnson, particulièrement de­

mandai ou d'en élire un nou­
veau

M Bertrand voudra lui- 
mème. dit-on. aller au-devant 
de cette invitation et faire sa­
voir qu'il accepte le leader­
ship. à la condition que les mi­
litants du parti aient l’occa­
sion de se prononcer sur la 
question

D’autres, par contre, pré­
voient que M Bertrand ne sau­
rait accepter de "conditions'

Voir page 6 Nouveau chef

OTTAWA (DNC) Il 
n’a pas traversé l'esprit de 
M Pierre Elliott Trudeau 
d entretenir \1 Couve de 
Murville de l’affaire Hos- 
sillon

C’est ce que le premier 
ministre lui-même a con­
fessé en Chambre hier en 
ajoutant qu'il ne lui parait 
pas utile de traîner cons­
tamment avec soi de vieux 
problèmes. 11 faut passer 
aux questions nouvelles et 
c'est ce que nous avons fait

Mme Daniel Johnson pleure sur le drapeau qui recouvrait le cercueil de son 
mari et qu'on vient de lui remettre, au cimetière de Saint Pie de Bagot, lors 
de la cérémonie d'inhumation du premier ministre du Québec

(Téléphoto PC)

Une grandiose manifestation marque 
à Pékin la fête nationale chinoise
par Édouard Dillon, 
de l’AFP

PEKIN Le 19c anniversai­
re de la République populaire 
de Chine a été tété hier à Pé­
kin dans une atmosphère rela­
tivement détendue sous le si­
gne des “victoires grandioses 
de la révolution culturelle en 
route vers le triomphe total

Un million de personnes ont 
participé sur la place Tien An 
Men à l'imposant défilé tradi­
tionnel du Premier Octobre. 
Ce flot massif des ouvriers, 
des paysans et des soldats qui 
composaient le cortège immen­
se devant la muraille de l'an 
cien Palais impérial est passé 
en brandissant une forêt de dra­
peaux rouges et en lâchant 
des milliers de ballons devant 
le président Mao Tsé-Toung 
Pendant une heure et demie il 
s'est entendu souhaiter "lon­
gue longue vie ' par des cen­
taines et des centaines de mil­
liers de voix infatigables.

A côté du président Mao, 
son "plus pioche camarade 
d'armes” Lin Piao vice pré­
sident du parti communiste, a. 
dans un discours, prédit l'ef­
fondrement prochain des impé­
rialistes américains, des ré­
visionnistes soviétiques et de 
tous les autres contre-révolu 
tionnaires. et la victoire mon­
diale de la révolution socialis­
te prolétarienne.

En même temps, il a en­
joint les combattants de l'ar­
mée de libération nationale 
de renforcer leur préparation 
pour faire face à toute guerre 
éventuelle Nous libérerons 
définitivement Formose et nous 
serons prêts à balayer com­
plètement les ennemis 'qui 
oseraient nous envahir”, a-t-il 
dit

Le discours du maréchal Lin 
Piao a provoqué le départ des 
représentants de l'URSS et ses 
plus fidèles alliés d’Allemagne 
orientale, de Pologne, de Hon­
grie. de Bulgarie et de Mon­
golie à la tribune diplomatique 
On notait par contre la pré­
sence du chargé d'affaires 
britannique, invité à ce genre 
de manifestations pour la pre­
mière fois depuis le premier 
mai 19C7

En ce qui concerne les gran­
des tâches à accomplir pour 
mener à bien la révolution cul­
turelle, le maréchal Lin Piao 
a mis l’accent en particulier 
sur la consolidation des Co­
mités révolutionnaires instal­

lés maintenant dans toute la 
Chine, sur la “consolidation 
et la construction” du parti 
communiste et sur la produc­
tion.

11 a également souligné que, 
selon les instructions de Mao 
Tsé-toung. la classe ouvrière 
doit exercer en tout sa direc­
tion L'entrée des équipes ou­
vrières dans les établisse­
ments d’enseignement et "dans 
tous les autres lieux où les in­
tellectuels sont concentrés” est 
"un grand événement des an 
nees soixante du vingtième 
siècle”, a-t-il ajoute

Le discours de Lin Piao a 
donné lieu à une manifestation 
très spectaculaire puisqu'il

était écouté par une foule 
d'un million de personnes, ou­
vriers. paysans et soldats. 
Comme d'habitude, les forces 
armées y tinrent une place re­
lativement discrète mais la 
masse innombrable des Chi­
nois saas armes n'en laissait 
pas moias une impression pro­
fonde

Le défilé a reflété de façon 
frappante la place exception­
nelle que tient Mao Tsé-toung 
dans la vie de son peuple. Aux 
statues géantes du président 
se sont ajoutées cette année, 
sur un grand nombre de chars, 
des mangues géantes: ces 
fruits tropicaux sont devenus

Voir page 6 Pékin

puis le début de juillet dernier, 
c'est lui qui a assuré la sup­
pléance. "Le poste lui revient 
de droit”, disent plusieurs, qui 
estiment que. face aux problè­
mes actuels, face aux négocia­
tions entreprises avec Ottawa,
M. Bertrand est le seul parle­
mentaire qui jouisse de l’au­
torité et du respect nécessai­
res

L'autre tendance semble T Pas de conditions 
pour le moment moins articu­
lée. Elle estime qu'il faut sans 
délai entreprendre les grandes 
réformes et placer à la tête 
du gouvernement et du parti 
un homme plus jeune, qui a 
déjà fait ses preuves dans 
d'autres sphères, et que M 
Johnson lui-même, selon toute 
vraisemblance, préparait à lui 
succéder.

Mais voilà. M Johnson est 
parti trop vite, de sorte qu'au 
moment de lui trouver un suc­
cesseur. l’aspirant logique que 
serait M Cardinal n'a pas en­
core été élu député, alors qu il 
siège depuis près d'un an au 
Conseil législatif Les choses 
seraient beaucoup plus faciles, 
disent certains de ses suppor­
ters si seulement M Cardinal 
était député.

Constatant le manque d'ex­
périence parlementaire du mi­
nistre de l’éducation, de mê­
me que son trop récent enra­
cinement dans le parti ce 
facteur est fort important dans 
l'Union nationale les parti­
sans de M. Cardinal ont bien 
conscience qu actuellement ils 
jettent une semence pour de­
main. une semence qui devrait 
porter des fruits lors d'un 
congrès qu'ils souhaitent pro­
chain

Pour le moment, ce qu'ils 
veulent, c'est d'assurer une 
grande autorité à M. Cardinal 
au sein du conseil des minis­
tres et des militants, ils veu­
lent faire en sorte qu'il de­
vienne rapidement le bras 
droit de l'élu M Cardinal, 
assure-t-on jouit de la faveur 
de l'entourage de M Johnson, 
et de l'organisation du parti, 
notamment M. Mario Beaulieu.
Ce qu'ils veulent également, 
c’est que la tendance plus jeu­
ne. plus dynamique et plus na­
tionaliste du parti puisse s’ex­
primer plus ouvertement et 
faire valoir ses vues de­
vant des aînés qui. tout en 
poursuivant les objectifs de M 
Johnson, feront preuve à leurs 
yeux d'un plus grand conser­
vatisme et d'une politique plus 
conciliante avec Ottawa

Que se passera-t-il au cau­
cus de ce matin'1

Plusieurs opinent que tout se 
passera facilement et rapide­
ment. et que les parlementai­
res se rallieront spontanément 
derrière M Bertrand, à la 
suggestion notamment de MM.
Paul Dozois et Maurice Bel- 
lemare. appuyés par une ma­
jorité des ministres.

La longueur des délibéra­
tions pourrait d ailleurs être 
un indice du "climat” de la 
réunion.

le congrès travailliste, qui avait condamné lundi à 
une écrasante majorité la politique des prix et salai­
res de M Wilson, a accordé hier une ovation au chef 
du parti travailliste Lire nos informations à la page
9. (Téléphoto DPI)

à Tintérieur
Le congrès libéral se déroulera sous le 
signe du respect de la mémoire de M 
Johnson. (Page 3)

A l’assemblée annuelle du FMI, la Fran 
ce voit d'un meilleur oeil les droits de ti 
rage spéciaux. ( Page 2)

Un éditorial de Paul Sauriol sur la vente 
de plutonium canadien à la France. (Page4)

Le 30e anniversaire des accords de Mu 
nich: de r' appeasement" à la capitulation, 
un article de J.B Duroselle. (Page 5)

Serait-ce la fin 
de l'affaire Rossillon?

lundi . ;i poursuivi le pre­
mier ministre

M Robert Stanfield a 
tenté en vain de faire con­
clure au premier ministre 
que l'affaire Rossillon était 
devenue beaucoup moins 
importante qu'au moment 
où il l’a évoquée pour la pre­
mière fois devant les jour­
nalistes.

Mais il a échoué tout 
comme l’opposition a 
échoué dans sa tentative 
d'obtenir la moindre infor­

mation de M Trudeau au 
sujet de son long entretien 
de lundi avec M Couve de 
Murville

En effet, plutôt que de po 
ser au premier ministre des 
questions spécifiques, on lui 
a demandé s'il entendait fai­
re à la Chambre une décla­
ration en bonne et due for­
me Le premier ministre a 
simplement répondu que ce 
n'est pas la coutume Et 
plus tard on a indiqué qu'il

Voir page 6 Rossillon

Rien de nouveau dans la 
dernière prise de position 
de Humphrey, dit Hanoi

PARIS (AFP) M Le Due 
Tho. conseiller spécial de la 
délégation nord-vietnamienne 
aux conversations de Paris, a 
estimé hier qu'il 'n'y avait 
rien de nouveau” dans les dé- 
claratioas faites lundi soir par 
M Hubert Humphrey, selon 
lesquelles il "pourrait faire 
cesser les bombardements sur 
te Nord-Vietnam" s'il était élu

à la présidence "C'est tou­
jours la même exigence de 
réciprocité que nous rejetons” 
a a jouté M Le Duc Tho 

Le conseiller spécial a d au­
tre part estimé qu il n'y avait, 
à son avis, aucune différence 
entre les divers candidats a 
la présidence des Etats-Unis, 
tout au moins en ce qui con­
cerne leur politique vietna-

Les versions anglaise 
et française des lois 
publiées vis-à-vis

Des garanties?

m
C'est par un défilé monstre que les Chinois ont célébré le 19e anniversaire de 
l'avènement du régime communiste à Pékin On voit ici la tête du défilé portant en 
lettres gigantesques les dates 1949 1968 alors qu elle quitte le square près de la 
porte Tien an men (Porte de la paix bienheureuse) (Téléphoto AP)

f

D'autres, par contre, pen­
sent qu’avant de se rallier à 
M Bertrand, certains parle­
mentaires voudront obtenir de 
lui certaines garanties ou as­
surances Outre M Cardinal, 
MM Jean-Noël Tremblay, 
ministre des affaires culturel­
les. Jean-Paul Cloutier, mi­
nistre de la santé, du bien-être 
social et de la famille, et quel­
ques jeunes députés seraient de 
ce nombre.

Ces assurances peuvent être 
de deux ordres L’on insiste­
rait pour que l'élu procède 
sans délai au remaniement mi­
nisteriel que M Johnson, la 
semaine dernière, avait an­
noncé à ses députés pour la fin 
d’octobre, remaniement qui 
permettrait de revivifier le 
conseil des ministres et d’ou­
vrir quelques comtés.

^ H Une autre assurance pour- 
Apilvrait consister en ce que des 
••Fr’* .s’ élections partielles soient te­

nues au plus tôt dans les com­
tés disponibles, ce qui permet­
trait notamment à M Cardi­
nal de se faire élire facile- 

'J(t ,t, • > -,x• ; ment dans Bagot et de venir 
sieger à l'Assemblée législa- 

¥Vkî live
**>'*il? Une autre garantie que "Tau- 

tre tendance" voudrait obte­
nir serait celle de la tenue, à 
brève échéance, des assises 
plénières du parti, en vue de 
confirmer le chef dans son

OTTAWA (DNC) Le par 
lement a adopté hier presque 
sans discussion un projet de 
législation émanant du sénat 
et qui consacre l égalité des 
deux langues officielles en 
ordonnant que les lois soient 
dorénavant publiées dans leurs 
versions anglaise et françai­
se placées vis-à-vis

A vrai dire, les seules dis­
cussions ont porté sur les 
coûts accrus d'impression et 
sur la délégation de pouvoir 
du parlement au gouverneur 
en conseil pour ce qui est à 
l'avenir de la forme, du pa­
pier et des caractères d'im­
pression.

En adoptant cette mesure le 
parlement imite celui du Qué­
bec ou les deux versions des 
textes de loi sont publiées vis- 
à-vis dep";s longtemps II se 
rend égale lent à un voeu de 
l'actuel premier ministre qui 
disait l'an dernier lors d'un 
débat au sénat que l égalité 
des deux langues serait plus 
évidente si elles apparaissaient 
dans un seul document plutôt 
que dans des documents diffe­
rents

En se faisant en chambre le 
parrain du projet de loi. l'ac­
tuel ministre de la justice M 
John Turner a rappelé que
• Les cours de justice ont 

précisé qu'en cas de doute au 
sujet de l'interprétation d'un 
texte de loi. on peut sen re­
mettre pour la compréhension 
à la version dans l'autre lan­
gue officielle.
• Les cours de justice ont 

également établi au Quebec 
que lorsqu'une version diffère 
de l'autre, il faut retenir celle 
des deux qui se rapproche le 
plus de l'esprit de la loi
• Les coûts de cette nou 

velle initiative ne seront pas 
tellement plus élevés qu'ils le 
sont pour la façon traditionnel­
le de publier les lois
• La nouvelle formule peut 

accélérer les refontes pério­
diques de la législation

Le gouvernement doit bien 
tôt proposer au parlement un 
projet de loi sur les langues 
officielles qui touchera au sta­
tut du français et de l'anglais 
dans toutes les institutions du 
gouvernement federal

Aux lecteurs et abonnés du Devoir
En raison de la hausse constante des coûts de 

production, il est devenu nécessaire d’augmenter le 
prix de vente du Devoir. A compter d'aujourd’hui, 
le prix de l’abonnement servi dans les villes et ban­
lieues des districts de Montréal et de Québec sera 
de $28.00 par année, et le prix de l’abonnement servi 
par la poste dans les autres régions du pays sera de 
$25.00 par année. Le prix de l’exemplaire, pour 
ceux qui préfèrent se procurer Le Devoir au numé­
ro, reste à $0.10, sauf pour le numéro du samedi, 
qui se vendra désormais $0.15 l’exemplaire On 
pourra lire en page 4 les explications du directeur 
à ce sujet.

La direction

mienne "Les candidats font 
souvent de belles déclarations 
et (juand ils sont élus, ils (ont 
tout autre chose ", a remar­
que M Le Duc Tho

Interrogé d'autre part sur 
des informations parues dans 
un journal américain selon 
lesquelles la Chine populaire 
aurait reproché au N'ord-Viet 
nam de poursuivre les conver­
sations de Paris, le conseiller 
nord-vietnamien a répondu 
’ La Chine nous soutient entiè­
rement dans notre lutte

De son côté le porte-parole 
de l'ambassade de Chine a es­
timé qu'il ‘ s'agissait d’une 
provocation de la presse amé­
ricaine Chaque pays a bien 
le droit de mener la lutte com­
me il l’entend Nous soute­
nons la lutte du peuple vietna­
mien”, a-t-il déclaré

M Hubert Humphrey a net 
tement déclaré que >T1 était 
élu président il ordonnerait la 
cessation inconditionnelle des 
bombardements sur le Nord- 
Vietnam sans insister au préa­
lable sur une contrepartie de 
la part de Hanoi, a entre-temps 
déclaré en substance hier à 
Londres, au cours d’une confé­
rence de presse. M Pierre 
Salenger. ancien secrétaire 
de presse du président John 
Kennedy

M. Salinger a ajouté qu'il y 
.avait une différence entre l'at­
titude adoptée par le président 
Johnson et la declaration faite 
par le vice-president Hum­
phrey à Salt Lake City

Selon M Salinger, venu sou­
tenir la candidature de M 
Humphrey auprès des Améri­
cains vivant hors des Etats- 
Unis. quatre-vingt pour cent 
des Américains souhaitent que 
les Sud-Vietnamiens poursui­
vent seuls la guerre

La prise de position du vice- 
président Hubert Humphrey 
a visiblement déçu les espoirs 
de beaucoup de liberaux améri­
cains qui s’attendaient, de la 
part du candidat démocrate, à 
un engagement plus formel sur 
un arrêt total des bombarde­
ments au nord du 17e parallè­
le

Bien qu il ait agi très tardi­
vement. M Humphrey a eu le 
mérite de chercher cette fois à 
se libérer de l'ombre écrasan­
te du président Johnson Jouant 
sur la corde raide, il a voulu 
voler de ses propres ailes, 
conformément aux innombra­
bles conseils qui lui sont pro­
digués dans son entourage 
sans toutefois risquer la rup­
ture avec la Maison Blanche 
l’an difficile à tenir Sa ten- 

Voir paga 6: Humphrey
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dans les îles
Il ne reste plus que 13 jours 

pour visiter la Terre des hom 
mes Les pavillons sont ouverts de 
10h30 à 21h30: La Ronde, de midi 
à 2h30 du matin Voici le program 
me des activités pour aujourd hui 

Betiroi de la musique: Ouverture 
dramatique: ' Husitsla” de Dvorak 
interprété par l Orchestre sympho­
nique de Londres dirigé par Istvan 
Kertesz. Symphonie no 9 en Do 
majeur La Orande Symphonie de 
Schubert interprété par l'Orchestre 
philharmonique de Vienne dirigé 
par Istvan Kertesz

Cinematheque française: "Le 
corbeau" (1943) de Henri-Georges 
Clouzot A 13h. 16h et 18h3ü

Pavillon chrétien: l'mted
Chruch Mohawk Choir" de Caugh- 
nawaga de 19h:i0 a 20 et 2üh:«) à 
21h
l’avillon Visages de l'homme: 

Film The Mystery of Stonehedge" 
de llh a 20h a toutes les heures

Pavillon de l'Autriche: Films 
' Der Weise Alberg" et "Le Danu­
be Bleu" de I0h30 a 20hl5. en al 
ternance toutes les 45 minutes

Pavillon des sports aquatiques 
Période d entrainement des "Mar 
souinsdeRio de 18h30à 19h30

Pavillon chrétien: Pierre Fré­
déric. auteur-compositeur inter 
prête de 19h à 21h 

Pavillon de l'Algérie: Spectacle 
de 18h à la fermeture, avec un or 
chestre de 5 musiciens, un chan 
leur arabe et 2 danseuses Musi­
que orientale et occidentale

Auditorium Sainte-Hélène: Qua 
tre films présentes Méditheâtre" 
à toutes les heures, de lOhSO a 
20h30. "Commentaires et entre­
vues sur la greffe du coeur", à 
Uh. 14h. 17h et 20h Revascuia 
ns;ition mycK'ardiale procédé Vi- 
neberg a 12h. 15h et 18h "Cent 
ans de médecine canadienne", en 
anglais à 13h et 19h. en français 
à 18h

Pavillon de l’Autriche: Films 
Austria Gloriosa ". sur l’art ha 

roque à 18hl5 et Austria, à Crad­
le of Music ", sur la vie des grands 
compositeurs a 20hl5 

Pavillon de l'Allemagne: Films 
présentés continuellement

Pavillon du Canada 67: Film 
Canada 67" de Walt Disney a tou 
tes les demi-heures 

Congo-Kinshasa: Présentation
continuelle de plusieurs films sur 
le Congo et l'Afrique à Expo 67 

Pavillon Guyane et Barbade: 
Lord Radio and the Btmsfure 

Boys" orchestre de 4 musiciens 
tous les soirs saut le lundi, de 18h 
à là fermeture

Pavillon d'Haiti. L Ensemble 
tropical d Haiti, de 20h à 22h. chan­
teurs et danseurs haïtiens 

Pavillon de l'humour: Films 
Big Business" avec Laure! et 

Hardy et Sports et transports" de 
l'ONF, présentation à toutes les 
demi-heures

Pavillon de l'Inde: Au restaurant 
terrasse Maharani. l'orchestre 
Coral Islanders" sur semaine, 

de !8h a 23h30. ei la fin de semai­
ne. de 13h à Ih du matin Musique 
des West Indies, Calypso 

Pavillon d’Israël: Deux nou­
veaux films relatani la réunifica­
tion de Jerusalem Jerusalem: in 
Search of a City et On the Sev­
enth Day présentés eontinuelle- 
{nenl

Pavillon de la Jamaïque: Spec­
tacle du quintet ' Jonkanoo". de 
IHh à minuit Musique calypso, 
créole

Pavillon du Maroc: Au restau­
rant "La Kasba". à 18h30. 20hl5 
et 22h. l’orchestre de Salim Azra 
et la danseuse Gamila Spectacle 
d une heure avec musique orienta­
le et méditerranéenne

Pavillon du Mexique: "Les Ma-
riachis". tous les jours a la ter 
rasse du restaurant, de 13h à 13h30 
et a ! intérieur du pavillon de 14h 
à minuit

Pavillon Mon pays e’est l'hiver: 
Toutes les heures spectacle de 
patinage artistique d une durée de 
10 minutes Fabricant de raquet­
tes et forgeron à l’oeuvre de mi­
di a 2h Présentation d un film par 
les Cinéastes associés de Mont­
réal "Est-ce qu'on a le droit de 
faire un soleil" à toutes les demi 
heures

Pavillon des Pays-Bas: Dans le 
pavillon, salle de musique avec 
plusieurs programmes de musique 
stéréophonique de I0h30 a midi 
et de 18h a 21h30 

Pavillon de la police: Mecha 
mzed Death film d une durée1 de 
10 minutes, démonstration de l'es­
couade canine à toutes les demi- 
heures Du lundi au vendredi 
CKLM diffuse l'émission "Salut les 
15-70" de 19h à 20h 

Pavillon du Québec: Danse avec 
Claude Hébert et son quatuor", de 

19h à la fermeture
Sermons de la science: Program 

me de 14 films présentes dans un 
ordre différent tous les jours, de 
lOh 30 à 21h30

Théâtre des marionnettes (Pav. 
des Brasseriesl: Spectacle bilingue 
de marionnettes. "Fantaisie inter­
nationale". à 14het 16h

Pavillon Trinidad et Tobago: 
Spectacle de "L Orchestre du pa­
villon Trinidad et Tobago" à l'ex­
térieur à 16h. 17h et 18h. et à l in 
teneur du théâtre a I9h30. Danse 
tous les soirs, de 19h à la ferme­
ture

Pavillon de la Tunisie: Speeta 
de a toutes les demi-heures, de 
17h à 23h, "Les Gafsiens : 3 mu 
siciens. 1 danseur et 2 danseuses

Pavillon Signé Jeunesse: Pré­
sentation d’un film de l'UNESCO 
fait par des enfants de 23 pays 
différents, présenté continuelle­
ment Petit Monde

Pavillon l'Electricité serviteur de 
l'homme Deux films présentés à 
tous les jours Au bout du doigt 
en français a llh et en anglais a 
llh30. et "Une force inépuisable 
en français a 14h. IHh el 20h en 
anglais à 12h30. I6h30et 20h30

A LA RONDE

Laterna Magica. Spectacle de six 
numéros sur semaine à 17h30. 18h- 
30. I9h30. 20h30. 21h30 et 22h30 
Vendredi et samedi, de 13h30 à 
23h30 et le dimanche, de 12h30 à 
23h30. spectacle toutes les heures 
d une durée de 40 minutes 

Féerie des Eaux: Trots specta­
cles par jour avec eaux, sons et 
lumières à 21H30. 22h30 et 23h30

Aquarium de Montréal: Specta­
cle de dauphins toutes les heures, 
sur semaine, de 15h â 22h. avec 
relârhe a 19h et la fin de semai­
ne de 13h a 22h. avec relâche a 
19h

L'assemblée annuelle du FMI

La France voit d'un meilleur oei! 
les droits de tirage spéciaux

WASHINGTON (AFPi Lé­
gère attenuation de l'opposi­
tion française à l'égard des 
droits de tirage spéciaux, di­
vergences entre les princi­
paux pays industrialisés sur le 
problème des ventes d'or sud- 
africain et la question de la 
stabilisation des matières pre­
mières

Tels ont été les éléments 
saillants de la seconde séan 
ce de l'assemblée annuelle des 
gouverneurs du Fonds moné­
taire international et de la 
Banque mondiale qui s'est te­
nue mardi matin a Washington 
L'or, les droits de tirage spé­
ciaux (DTS) et les matières 
premières ont tenu la vedette 
de cette séance où les minis­
tres des finances de France, 
des Etats-Unis, d Allemagne 
occidentale et d'Italie ont no­
tamment pris la parole

A l égard des droits de ti­
rage spéciaux sur le F M I 
le ministre français de l'éco­
nomie et des finances. M 
François Xavier Ortoli, a sou­
ligné que l'accord conclu à 
Stockholm, dont la France 
s’est dissociée, diffère de l’es­
quisse ébauchée l'an dernier à 
Rio de Janeiro II a ajouté que 
le gouvernement français con­
tinue â estimer que le projet 
arrêté à Rio ne pourrait être 
appliqué qu'après le rétablis­
sement de l’équilibre des ba­
lances des paiements des 
Etats-Unis et de la Grande- 
Bretagne et la constatation d'u­
ne pénurie de liquidités inter­
nationales. Il a cependant es­
timé que l'évolution monétaire 
actuelle, et notamment les ef­
forts britanniques et améri­
cains dans le domaine des 
paiements, "pourraient rame­
ner le système des D T,S, vers 
une conception plus proche de 
celle qui semblait prévaloir à 
Rio ".

De son côté. M. Karl Schil­
ler. ministre des affaires éco­
nomiques de la république fé­
dérale allemande, a insisté 
pour que tout achat d'or nou­
vellement extrait par le Fonds 
monétaire international soit 
soumis à de seneuses sauve­
gardes et limitations. Selon le 
ministre allemand, ces mesu­
res de sauvegarde auraient 
pour but essentiel d'empêcher 
une spéculation abusive sur 
l’or au marché libre Une tel­
le spéculation entraînerait au­
tomatiquement des variations 
de cours suffisantes pour pro­
voquer une différence trop 
grande peu souhaitable entre 
les cours sur le double mar­
ché de l'or

Le ministre allemand a af­
firmé que le système moné­
taire international se trouve

la le cation 
de biens 

de capital,
c’est un nouveau monde

Un service flexible IAC offert à des entreprises de choix.

Si vos projets d’expansion ou 
d’entretien supposent l’acquisition 
de biens de 100,000 à plusieurs

millions de dollars, IAC met à votre 
disposition son service de location 
de biens de capital.

Industrial Acceptance Corporation Limited
Location de biens de capital,
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m'envoyer la brochure sur le service IAC de 
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actuellement dans une "pé­
riode de transition" et qu'il 
faudra attendre que les droits 
de tirage spéciaux entrent en 
vigueur et que les marchés 
de l'or et des autres monnaies 
de réserve atteignent leur pla­
fond pour que la situation de­
vienne plus permanente. La 
République fédérale considère 
néanmoins toujours l'or com­
me l une des monnaies de ré­
serve indispendables et elle 
reste opposée à toute "dé­
monétisation" du métal ainsi 
que certains pays le souhaite­
raient

M Fowler a déclaré que 
pmsqu il quittera ses fonctions 
à la fin de Tannée "il ne se­
rait pas approprié pour moi de 
lancer des initiatives spécifi­
ques dont mon successeur de­
vrait s'occuper sans avoir 
participé à leur lancement”

Mais, a-t-il ajouté, puis-je 
suggérer que les mécanismes 
institutionnels appropriés 
soient mobilisés au début de 
Tannée prochaine pour travail­
ler sur de nouvelles améliora­
tions du système monétaire in­
ternational dans le contexte de 
l'achèvement de la ratification 
des amendements sur les 
droits de tirage spéciaux”. Il 
s’est félicité des accords mo­
nétaires conclus cette année 
mais a souligne que l'amélio­
ration du système monétaire 
doit rester un objectif perma­
nent

M Fowler a également ré­
affirmé la position des Etats- 
ITiis sur Tor en reprenant mot 
par mot le texte du discours 
qu'il avait prononcé il y a une 
semaine sur cette question

M Fowler a exprimé Tes- 
poir que le congrès américain

approuvera rapidement la par­
ticipation des Etats-Unis à la 
reconstitution des ressources 
de l'Association 'internationale 
pour le développement. Il 
s'est prononcé pour un renfor­
cement de T aide multilatérale 
aux pays en voie de dévelop­
pement. pour un élargissement 
de ses sources et pour des 
clauses de protection pour les 
pays dont la balance des paie­
ments est déficitaire

Le ministre italien du trésor 
et du budget, M Emilio Co­
lombo. a affirmé enfin que 
TAfrique du Sud devrait pou­
voir vendre de l'or au Fonds.

M Colombo a déclaré qu'il 
faut "réaffirmer l'obligation 
qu'a le Fonds d’acheter de 
Tor monétaire au prix officiel 
aux pays-membres qui souhai­
tent obtenir des monnaies d’au­
tres membres".

■ aujourd'hui
De 10hl5 à 16h45. S. Ex- Mgr Paul Grégoire, archevêque 

de Montréal, visite la Terre des Hommes

A 12hl5 au Sambo déjeuner du Club Kiwanis Maisonneuve. 
Conférencier, le Dr G. Moufette, qui parlera de son expénence 
de deux années en Afrique •

A 12h30 au Monument national. 1182 bout Saint-Laurent 
conférence de presse donnée par M Dollard Mathieu, president 
de la SS J B de Montréal, sur le programme de la société en 1968 
69 •

A 16h00 au salon Mackenzie de Thôtel Reine Elizabeth, le 
juge Ignace Deslauners. de ta Cour supérieure, recevra les ser­
ments des nous eaux notaires. A la même occasion, le president 
de la Chambre des notaires annoncera la mise en marche d une 
vaste étude sur le rôle du notaire dans la société

•
A 20h30. à 1 hôpital St Mary’s, le Dr Robert II Heptinstail. 

pathologiste à I université Johns Hopkins sera le conférencier 
d’honneur à la conference annuelle Hingston Memorial Sujet 
"The Kidnev and Hvpertension ".•

A 20h30. au Holiday Inn du Chemin de la Côle-ùe-Liesse 
l’Association des services de l’automobile (A.S.A.) tient une réu­
nion générale de garagistes et détaillants de gazoline. ainsi que 
de tous les artisans en affaires a leur propre compte dans le set 
leur du détail de 1 automobile. Cette réunion est en prévision 
du congrès qui aura lieu du 8 au 10 à Québec

A l’édifice du ministère des affaires municipales. 1995 ouest, 
bout Charest. à Ste-Koy présentation de mémoires sur le pro­
blème du transport en commun dans la région de Quebec: a 14h3U 
par le conseil du travail de Quebee (t IQl et à 20h00 par le 
conseil central de Québec (CSN). Ces mémoires seront présen­
tés à un comité d’enquête du ministère

Benson appuie les efforts de McNamara
WASHINGTON (d’après la 

FC> Le ministre des finan­
ces du Canada. M. Edgar Ben- 
son, a promis hier le "sou­
tien total" de son gouverne­
ment au président de la Ban­
que mondiale. M Robert Mac- 
Namara, qui a l’intention de 
réformer et d'accélérer Tac- 
croissement de l’aide au dé­
veloppement.

C’est à dessein que la délé­

gation canadienne avait solli­
cité la première place pour 
M. Benson parmi les interve­
nants; celui-ci voulait en ef­
fet rallier ses collègues des 
pays industrialisés à "Tesprit 
MacNamara” la volonté de 
développer Laide multilatérale 

et annoncer officiellement à 
la communauté internationale 
la création au Canada d'un cen­
tre d’études sur le développe­
ment. M Benson a également

appuyé un des principes avan­
cé par M. McNamara, qui vou­
drait lier l’octroi des fonds au 
développement du contrôle des 
naissances.

On sait que l’ancien secrétai­
re à la défense des Etats-Unis 
a proposé hier aux 111 mem­
bres de la Banque mondiale la 
mise en oeuvre d’un problème 
quinquennal de prêts, qui met­
trait à la disposition des pays

du tiers monde quelque $115 
milliards d’ici 1973. La Ban­
que. pour sa part, s’efforcera 
de doubler le montant de son 
aide durant cette période. “La 
volonté politique de promou­
voir le développement s’est af­
faiblie. continue de s'affaiblir 
et a désespérément besoin 
d'être renforcée, a constaté 
M MacNamara. Mais la ban­
que mondiale peut agir et elle 
agira "

La Banque mondiale a l'in­
tention de concentrer ses ef­
forts dans trois domaines pré­
cis: T agriculture, l'éducation 
et le contrôle des naissances 
Elle entend aussi accroître 
tout spécialement son aide 
aux pays d'Afrique et d'Améri 
que latine, ainsi qu'à l’Indoné­
sie et à la République arabe 
unie

w
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TelepKonei ou écrive/ a

LE DEVOIR
434 e»t. rue Notre Dame, 
Montréal Tel 844 3J61

Comoefence

Mme Rodrigue

PROFESSEUR
Anglais -Education physique (spécialiste natation) Retour séjour 
d etudes en Europe - Maintenant disponible.

Ecrire a Case 95 3,
Le Devoir Montreal, P Q

COURS PRIVES
Cours gratuits: Personnalité lecture rapide, droit commercial 
elegance feminine, a la

CHAMBRE DE COMMERCE DES JEUNES
District de Montreal Tel 844-1755

Un important bureau d'ingénieurs-conseil \ 
de Québec recherche

UN D’EXPÉRIENCE
spécialisé en climatisation et ventilation.

Position permanente. Salaire très intéressant.

Écrire a : Case postale 634,
, Ste-Foy, Québec 1 O, P.Q.

LA COMMISSION SCOLAIRE 
RÉGIONALE HENRI-BOURASSA

DEMANDE

a) Un professeur de français pour Secondaire IV
b) Un professeur de mathématiques pour Secondaire IV

Les candidats intéresses sont pries de foire parvenir leur 
demande et leur curriculum vitae a

M. Gilbert Joly,
Commission Scolaire Régionale 
Henri-Bourassa,
CP 1410.
Mont-Laurier, P.Q.
Tel. 623-1525

Priere d'indiquer son numéro de telephone

COMMISSION DES ÉCOLES SÉPARÉES
D OTTAWA

La Commission des 
écoles séparées d'Ottawa 

demande

PSYCHOLOGUES
pour travailler en milieu scolaire

Qualifications: Maîtrise, licence ou doctorat en psychologie
clinique.

Responsabilités: Services de diagnostic auprès des enfants du jardin 
a la 8e annee.
Services de consultation auprès des parents, pro­
fesseurs et directeurs d'ecole.

Traitement: Salaire a négocier 2 mois de vacances I ete

S adresser a. M. Horace Dubois.
Surintendant
140, rue Cumberland.
Ottawa, Ontario 
Téléphone: 237-5660 ext. 138

Mü 4 j

COORDONNATEUR 
DES OPÉRATIONS
Inventaire des 
terres du Canada

Ministère des 
lorèts et du 
Développement 
rural
Direction 
générale du 
développement
rural

OTTAWA

t < IMMISSK )\ DM A

lONCriÜN 
Pt BI.IQl Ei

$13,301 - $15,005

la section de l'Inventaire des Terres du Canada rédigé des cartes 
sur les possibilités des terres et avise les programmes responsables 
sur la mise en valeur de ces terres et sur l'utilisation des données

POUR CE POSTE :
Diplôme universitaire d'un cours reconnu en geographic avec spe 
cialisation en planification ou en économie de l'utilisation des terres 
le titulaire dirigera le secteur de l'utilisation actuelle des terres, 
et devra coordonner divers organismes fédéraux, provinciaux, uni­
versitaires et prives engages dons ce programme

Ce travail exige la connaissance et la compréhension des projets 
de l'Inventaire des Terres du Canada; une connaissance de la 
photographie aerienne et du traitement électronique des données 
est souhaitable

Pour de plus amples renseignements s'adresser a

Commission de la fonction publique,
Cadres socio-economiques.
Place de ville,
Ottawa.

Veuillez mentionner le numéro de concours 68-430-1 9

INSTITUT ALBERT PRÉVOST

655 5 ouest, boulevard Gouin 
Montréal 9, P.Q.

Demande des ergothérapeutes juniors. Ces personnes se 
raient attachées au Service interne de l'Institut.

Qualifications requises: etre diplôme en ergothérapie 
d'une Université reconnue.

S'adresser au

Bureau du Personnel, 
Institut Albert Prévost

GÉRANT
DE FABRICATION ET DE PRODUCTION
requis pour assumer l'entiere responsabilité du fonctionne 
ment d'une installation, concernant les procédés de com­
mandes, l'expedition et le personnel
Des aptitudes de contact facile auprès des gens et l’art 
de diriger sont essentiels.

l'experience dans le commerce de l'aiguille serait préféra 
ble mais non requise, la capacité de diriger est indispen 
sable.

le candidat devra etre bilingue

Ecrire a: CASE 952,
LE DEVOIR, 
MONTRÉAL, P.Q.

REPRÉSENTANT TECHNIQUE
LE POSTE:

la Compagnie Flintkote du Canada Itee recherche un représentant 
technique pour sa ligne de revetements routiers produits de plus 
en plus en demande, le candidat choisi devra être en mesure 
d'assister dans I execution des projets de pavage a travers la 
Province de Quebee
Cette position offre des benefices marginaux des plus intéressants 
Un bon salaire initial avec d'excellentes chances d'avancement

QUALIFICATIONS REQUISES
le candidat possédera une formation universitaire de preference 
geme civil.
Quoique secondaire une experience en construction de route sera 
un atout.
le candidat devra être bilingue et prêt a voyager

C'est en toute confidence, suivant l'ethique professionnelle que 
nous recevrons les candidatures a ce poste.

Ecrire a : La Compagnie Flintkote du Canada Ltee.
a s Directeur régional,
CP 764 
St-Jérome,
P, Québec.

OFFRE D'EMPLOI 
LA COMMISSION SCOLAIRE

REGIONALE DE L OUTAOUAIS 
DEMANDE

UN RESPONSABLE DE LA FORMATION 
PROFESSIONNELLE DES ADULTES

FONCTIONS: Sous la direction du conseiller en educa­
tion permanente, l'adjoint à la formation professionnelle 
des adultes aura plus particuliérement la responsabilité 
de:
-determiner les besoins des adultes en matière de for 

motion professionnelle.
-organiser les cours propres o satisfaire les besoins in­

ventoriés;
-- collaborer avec le monde du travail, employeurs, syn­
dicats, organismes publics, de façon a assurer une adap 
tation des cours aux besoins du marche du travail; 
-coordonner les programmes de formation profession­
nelle avec les politiques generales d'éducation dtis adul­
tes de la régionale et de la direction générale de l'Édu­
cation permanente du ministère de l'Éducation.

EXIGENCES: • détenteur de preference d'un diplôme 
de technicien et d'un brevet d'enseignement.
• il devra avoir une connaissance pratique des exigences 
du marché du travail.

Les personnes interessees doivent faire parvenir leur de 
mande par écrit avant le 15 octobre 1968 a M. Hervé 
Sicard, Directeur des services au personnel a 103, rue 
Montcalm, Hull, P.Q.
27 9 68
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Les Indiens 
doivent 
devenir des 
citoyens 
à part entière

QUEBEC (Le Devoir)
“Le temps des commissions 

d'étude et des enquêtes est 
passé pour les affaires indien­
ne et nous sommes à la pério­
de de l'action ", a déclaré hier 
matin a Québec, le ministre 
des affaires indiennes et du 
Grand nord. M. Jean (Chrétien

Le ministre, qui participe à 
la maison Montmorency, aux 
réunions au cours desquelles 
les représentants de 25.000 
Indiens du Québec et du nord 
de l'Ontario font valoir leurs 
points de vue. s’est dit parti­
culièrement apte à comprendre 
les problèmes des premiers 
citoyens du Canada, puisque 
lui-même fait partie d'un grou­
pe minoritaire

Il a repris
"Je voudrais que les Indiens 

deviennent des citoyens à part 
entière pour la société et je 
vous demande d'être fiers de 
votre histoire

M. Chrétien, qui devait être 
chaleureusement remercié par 
le chef Max Gros-Louis, du 
village huron, coprésident de 
la réunion avec le chef Andrew 
Delisle, de Caughnawaga. s’est 
dit conscient des problèmes de 
la minorité indienne. Il a en­
suite affirmé

"Nous avons inauguré cette 
série de consultations qui vous 
permet d'exprimer vos doléan­
ces, vos espoirs et vos projets. 
L’expérience que nous avons 
connue jusqu'ici a été positive, 
c'est un départ pour vous. Et 
nous espérons que la nouvelle 
loi des Indiens, préparée en 
accord avec les résultats des 
consultations actuelles, aura 
pu être approuvée par le cabi­
net au printemps

Abordans ensuite un aspect 
particulier du problème, M. 
Chrétien s’est dit d’opinion 
qu’il faudrait déléguer beau­
coup plus d’autorité aux con­
seils de bandes et autres orga­
nisations qui pourront être for­
mées par les Indiens, expli­
quant qu il est d’essence mê­
me de la liberté de pouvoir 
prendre des décisions.

L’organisation au sein des 
bandes et des réserves, fut-il 
d'ailleurs subséquemment ex­
pliqué. a énormément pro­
gressé et le sens de responsa­
bilité administrative a fait des 
progrès considérables.

&

Un ultimatum du MIS à 
la régionale de Chamb/y

Le ministre des affaires indiennes et du Grand Nord. M Jean Chrétien (à droite), 
participe à la conférence sur la loi des Indiens, à la maison Montmorency, près de 
Québec On le voit ici en compagnie des chefs Max Gros Louis (à gauche) du village 
huron, et Andrew Delisle. de Caughnawaga, co président de la conférence qui se 
terminera vendredi

Z e congrès libéral se déroulera 
sous le signe du respect pour 
la mémoire de Daniel Johnson

par Gilles Gariépy

Si la régionale de Chambly 
ne respecte pas son engage­
ment d'ouvrir enfin ses écoles 
le 7 octobre prochain, le MIS 
de Chambly. menace de les 
ouvrir lui-même, de concert 
avec les parents, les ensei­
gnants et les élèves

Le Mouvement pour l'inté­
gration scolaire, section de 
Chambly, a lancé cet ultima­
tum aux commissaires de la 
régionale lors d'une assem­
blée publique tenue à Jac­
ques-Cartier lundi soir

La rentrée scolaire a été 
retardée plusieurs fois par 
la régionale depuis le début 
de septembre et la majorité 
des 18.000 élèves n'ont pas en­
core repris leurs classes

Le MIS a préparé un rapport 
sur les circonstances de cette 
affaire et l'a rendu public au 
cours de cette assemblée à 
laquelle assistaient quelque 
200 personnes Le rapport af­
firme que les raisons invo 
quées par les commissaires 
ne tiennent pas et que ni les 
délais de construction, ni le 
problème du classement des 
élèves, ni celui des horaires 
ne justifient que les élèves ne 
soient pas en classe un mois 
après la date officielle de la 
rentrée scolaire. Plus de

Le 14e congrès annuel du 
parti libéral du Québec s'ou­
vrira vendredi soir à l'hôtel 
Reine-Elizabeth par une minu­
te de silence par respect pour 
la mémoire de M. Johnson. En 
soirée. M Jean Lesage pronon­
cera un discours dans lequel 
il rendra compte de son man­
dat. un discours revu et cor­
rigé depuis le décès du pre­
mier ministre, et qui sera 
naturellement expurgé de tou­
tes les attaques qu'il contenait 
à l'adresse de M. Johnson 

Le journal du parti publié 
à l'occasion du congrès et 
distribué à plusieurs milliers 
d'exemplaires a aussi été revu 
et corrigé les caricatures 
dépeignant M Johnson sous un 
jour défavorable, de même que 
les articles qui le dénonçaient 
vigoureusement, et toutes al­
lusions péjoratives à l'ex- 
premier ministre ont été ri­
goureusement écartés. Les 
orateurs qui seront appelés à 
prononcer des allocutions ont

été invités à retrancher de 
leurs textes les passages di­
rigés contre la personne du 
disparu

Par contre, les attaque^ 
contre la politique de l’Union 
nationale, ses ministres et 
ses partisans n'ont pas été 
retirées Pour le reste, le con­
grès se déroulera comme il 
était prévu, encore que le cli­
mat de deuil qui règne tou­
jours dans la province, parti­
culièrement dans les milieux 
politiques, atténuera l'éclat 
que les organisateurs de la 
manifestation voulaient con­
férer à ce congrès dont le 
thème demeure: "Le défi qué­
bécois ", thème assorti de 
trois grands objectifs unité 
du parti : "réalisme et dy­
namisme de sa politique' . 
"aptitude à proposer une so­

lution de rechange au Québec" 
Ce troisième objectif est ré­
sumé dans un mot dont le sens 
prête à confusion "Alterna­
tive".

Le conseil municipal "sauve 
la face" de la montagne

Le conseil municipal de 
Montréal a adopté en dernière 
lecture le règlement de zonage 
de certaines parties des quar­
tiers Mont-Royal. Saint-André. 
Saint-Georges et Saint-Louis.

Ce règlement, qui vise à 
protéger ' la face de la mon­
tagne". avait fait l'objet de

nombreuses représentations 
Et le service d'urbanisme de 
la ville avait préparé pour le 
conseil plusieurs amendements 

Le conseiller Gérald N, F 
('harness. tout en félicitant 
l’administration Drapeau-Saul- 
nier pour cette mesure, soutint 
que les dispositions relatives

Economisez en prenant des cours chez-vous seul ou en groupe avec 
votre famille ou des amis

La méthode audio-visuelle

VISAPHONE
est spécialement conçue pour être utilisée sans les services d'un professeur 
Elle est facile, concise, vivante, a la portée de tous les âges et de‘ 
toutes les bourses.
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5e FOIRE DU LIVRE
en cours du 3 au 1 9 octobre

• Des milliers de livres neufs soldes a prix dérisoires

• Pour tous les âges et tous les gouts

• Du livre a colorier au livre d'Art

• Une excellente occasion pour acheter vos livres d etrennes

en vedette:
La nouvelle encyclopédie Hachette
25 volumes total 3200 pages, 1000 illustra­
tions en couleurs, 1,200 en noir. Sujets inte 
ressant tous les membres de la famille.
Valeur $30.00........................................................
La Galerie des Arts. Gigantesque volume.
Des centaines d'illustrations en couleurs. Vient 
de paraitre au prix de 16 80.

Les Albums de Martine
8 ans. 20 titres. Valeur 95<.

La Comtesse de Segur
ans. 20 titres. Valeur 95‘.
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Paquet, salle de spectacles - 3e étage.

LA COMPAGNIE PAQUET INC.
545 est, rue St-Joseph, Québec 2.

aux "droits acquis" ouvraient 
la porte à la disparition de ces 
droits. Le conseil refusa ce­
pendant d'amender le texte, 
le président du comité exé­
cutif. M Lucien Saulnier ayant 
fait remarquer qu'il n’était 
pas bon. en cour, d'avoir des 
règlements qui donnent des dé­
finitions des droits acquis dif­
férentes suivant les quartiers 
M Saulnier a toutefois promis 
que les avocats de la ville 
étudieraient cette question

Pour sa part, le conseiller 
de Sainte-Anne, M Frank Han­
ley. a soutenu qu'il était main­
tenant trop tard pour penser à 
protéger la vue sur le Mont- 
Royal Il accusa l'administra­
tion de présenter plutôt ce rè­
glement sous l'influence de 
personnages déjà installés dans 
le secteur et désirant écarter 
la concurrence d'autres inves­
tisseurs. Le tout au grand dé­
triment du trésor municipal 
qui se trouve privé d'autant 
de nouvelles sources de reve­
nus.

Là-dessus. M. Saulnier lui 
répliqua que le nouveau re­
glement n’était pas très dif­
férent des anciennes disposi­
tions, et qu’à certains égards 
il présentait même des élar­
gissements.

D'habitude, le greffier mu­
nicipal ne fait que lire les 
tout premiers mots des arti­
cles d un règlement soumis au 
conseil pour approbation 
Cette fois le maire Jean Dra­
peau fit lire le règlement ar­
ticle par article. Il s’agit 
d'un texte d'une trentaine de 
pages, à quoi se sont ajoutés 
plusieurs amendements.

La lecture et la discussion 
prirent trois heures A un mo­
ment donné le président inté­
rimaire du comité exécutif. 
M. Gerry Snyder, qui secon­
de le président Saulnier, oublia 
de proposer un amendement, 
suscitant un certain énerve­
ment dans le balcon où se te­
naient les avocats de la ville

Finalement tout fut adopté

1.000 enseignants sont dispo­
nibles et sont payés pour se 
tourner les pouces depuis 
quatre semaines ’

M Jacques-Yvon Lefebvre, 
du MIS-Chambly. a déclaré que 
la régionale vient ainsi, uni­
quement au poste des salai­
res. de gaspiller $500.(X>0 de 
l'argent des contribuables

Il a ajouté que l'attitude 
des commissaires dans toute 
cette affaire révèle de la mal­
administration. de la mauvai­
se foi et. dans certains cas. 
de la malhonnêteté.

"Nous avons assez gaspille 
de temps, d'énergie et d'ar­
gent Si la commission sco­
laire n'ordonne pas la repri 
se de ses cours le 7 octobre, 
le MIS exigera la suspension 
immédiate de tous les commis­
saires et leur remplace­
ment temporaire par un co­
mité provisoire formé de 
parents, de professeurs et d’e- 
lèves pour faire ouvrir et 
fonctionner les écoles en at­
tendant un règlement plus dé­
finitif et permanent des auto­
rités supérieures", a décla­
ré M. Lefebvre, aux applau­
dissements frénétiques de 
l'assemblée

M. Lefebvre (et. après lui. 
le président général du MIS, 
M Raymond Lemieux) a émis 
l'hypothèse que le motif réel 
des commissaires pour re-

M. Lesage devait donner jeu 
di après-midi une conférence 
de presse au Club de Réfor 
me pour lancer le congrès. 
Mais, en raison du deuil qui 
frappe la province, il a été 
décidé qu elle serait annulée 
et remplacée par une rencontre 
avec les journalistes, entre 
5h et 8h. vendredi soir 

Plus de 1,200 délégués et 
suppléants sont attendus à ce 
congrès, le dernier qui soit 
annuel puisque l'adoption est 
prévue d’une résolution que 
les congrès futurs du parti 
seront biennaux.

Une autre résolution pré­
voit que les postes électifs 
de la Fédération libérale du 
Québec seront désormais ré­
servés aux non-parlementai­
res. Prêchant d’exemple, les 
députés libéraux se sont abs­
tenus cette année de briguer 
l’un quelconque de ces postes 
qui sont déjà pourvus: M. Jean 
Tétreault devient président, 
Mlle Lise Bacon, de Trois- 
Rivières. passe au secréta- 
rait; et M Paul Desrochers, 
directeur général du Centre 
de Psychologie et de Pédago­
gie. a été élu trésorier Depuis 
la démission de M. F.ric Kie- 
rans à la présidence, c’est M 
Lesage qui assure l’intérim 

Durant le congrès, six com­
missions de travail siégeront: 
celle des affaires culturelles 
sera animée par M. Pierre 
Laporte: celle des loisirs 
sera dirigée par M. Gilles Hou- 
de. et celle de la sécurité so­
ciale. par M. Robert Bourassa. 
Ces trois commissions seront 
à l’oeuvre samedi matin Dans 
l’après-midi, trois autres ate­
liers seront constitués: l’un 
sur l’agriculture avec M. Al­
cide Courcy, l’autre sur 1’edu­
cation avec M Paul Gerin- 
Lajoie; le dernier sur le plein 
emploi avec M. Jean-Paul Le­
febvre. L’Assemblée générale 
sera saisie des rapports de 
ces commissions spécialisées.

Dimanche matin, M Robert 
Bourassa présentera le rap­
port de la commission des 
affaires constitutionnelles du 
parti. Il y sera question du 
rapport de M. Gérin-Lajoie sur 
le statut particulier et des 
consultations faites auprès des 
militants cet été sur la question 
constitutionnelle.

L’assemblée plénière sié­
gera jusqu'à 17 heures diman­
che En soiree. M. Lesage et 
M Tétreault prendront la paro­
le au banquet de clôture 

Ainsi que le signalait M. 
Pierre Laporte récemment 
dans une interview accordée 
à The Gazette”, le délicat 
problème du leadership, soule­
vé par M Gérin-Lajoie à la 
mi-septembre, ne sera pas 
évoqué au cours de ce congrès, 
sauf par M Lesage lui-même 
lorsqu’il rendra compte de 
son mandat vendredi soir. 
On prévoit qu’une motion de 
confiance sera adoptée à l’u- 
nanimité, selon l’usage.

ON DEMANDE
des représentants (homme 
ou femme) pour la vente 
d'Obligations d’Épargne 
du Canada.
Commwniqwtf av#t nou*

l asse & Associés, Idée
360 ru* Samt-Jocqu*» Montreal. 

U» 288-91 U

M. Fernand Lecavatier, 
p.s.s., nouveau curé de No­
tre-Dame. Il succède à M. 
Jean-Baptiste Vinet, p.s.s.. 
qui occupa ce poste pendant 
20 ans. Avant cette nomina­
tion, M. Lecavalier était su­
périeur du collège André- 
Grasset et il a été le der­
nier président de la F.C.C.

MONTREAL
QUEBEC

322-4160
872-9244

Trois hallucinogènes 
sur la liste noire

OTTAWA (PC) Le gou­
vernement fédéral a ajouté 
trois hallucinogènes à sa lis­
te de drogues interdites.

Selon un amendement à la 
loi des aliments et des drogues 
publié dans la Gazette du Ca­
nada. il est illégal de vendre 
les drogues suivantes: la die- 
thyltryptamine et ses sels 
(DET), la dimethyltryptamine 
et ses sels (BMT) et la dime- 
thoxy am ph et a mine ( STP).

La thalidomide et le LSD 
figurent déjà sur la liste noi­
re.

PRIMEAU METÀL INC.

lé chameran 
plein ciel
Situé k
111, CM* V*rtu 
•ntr* I Ac»di«
•I la Gara Vartu (métro du CN)

tarder ainsi la rentrée des 
élèves est d'attendre jusqu'à 
la mi-octobre, date ou les en­
seignants du Quebec pour­
raient déclencher une grève 
générale, de manière à jeter 
ainsi tout l'odieux de ia situa­
tion sur les instituteurs 

D'autre part, le MIS a at­
tiré l'attention de l'auditoire 
sur la situation faite aux an­
glophones par la régionale 

La régionale de Chambly 
vient de construire trois éco­
les polyvalentes et en a af­
fecté une aux anglophones. Cet­
te école le MacDonald-Car- 
tier memorial high school, a 
une capacité de 3.000 élèves 

Or selon le MIS il n'y a 
dans tout le territoire de ia 
régionale que 1,500 élèves de 
langue anglaise, y compris 
800 jeunes d'origine ethnique 
non britannique Pour remplir 
l'école, la régionale va cher­
cher 900 élèves anglophones 
de trois territoires limitro­
phes, ceux des régionales Ya- 
maska Lignery et Honoré- 
Mercier 11 reste encore 600 
places, qu'on comble avec des 
élèves de langue française 

Le MIS estime que les an­
glophones ne sont tout simple­
ment pas assez nombreux pour 
avoir droit à une école polyva­
lente de 3.000 places, qu ils 
ne parviennent pas à occuper 
entièrement alors que 4,000

élèves de langue française sont 
loges eux dans des locaux tem­
poraires ou dans de vieilles 
écoles vétustes, comme le col­
lège de Longueuil. une "trappe 
à feu"

En outre, les anglophones 
sont logés dans une école con 
çue pour la polyvalence, alois 
que leurs programmes d'études 
n'ont pas encore été adaptés à 
la polyvalence, tandis que, tou­
jours selon le MIS. les élèves 
francophones ont un program 
me inspiré du décloisonnement 
et de la promotion par matière 
mais 4,000 d'entre eux ne be 
néficient pas de locaux qui per­
mettent sa pleine application

L école MacDona ld-Cartier 
devait à l'origine être attribuée 
aux francophones, et le comité 
des directeurs de la régionale 
avait recommande que l'on lo­
ge les anglophones dans les 
(anciennes) écoles Saint Jean- 
Baptiste. Saini Antoine et Saint 
Lambert. Mais les commissai­
res de la régionale ont cédé 
"aux pressions de la minori­

té" et ont fait de l'école Mae- 
Donald-t'artier une école an­
glaise, tandis que des franco­
phones étaient dirigés vers les 
vieilles écoles.

Le MIS exige que cette dé­
cision soit renversée et que la 
régionale s'en tienne aux re­
commandations du comité des 
directeurs de la régionale.

L’école privée des anglo-catholiques 
de Saint-Léonard ouvre ses portes

Les greffés 
du coeur se 
portent bien

(PC) On rapporte que l’é­
tat de M Rosaire Brien, le 
cinquième Canadien à recevoir 
une traasplantation cardiaque, 
est excellent depuis qu’il a 
repris conscience dimanche à 
la suite de l’opération subie à 
l’Institut de Cardiologie de 
Montréal

Les autorités de I hôpital ont 
fait savoir, hier, qu’aucun au­
tre bulletin médical ne sera 
émis sur l’état de cet employé 
de la voirie provinciale de St- 
Esprit de Montcalm à moins 
d'un changement sensible.

Les autorités ont également 
déclaré qu'une politique sem­
blable sera suivie par l'Insti­
tut dans le cas de M Edouard 
Desrivières. 51 ans, de Qué­
bec. qui a été le quatrième 
patient de cet hôpital à rece­
voir une greffe du coeur

----- (''est le temp«
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GOUTTIÈRES
(ho-do)

galvanisé-cuivre-aluminium 
Estimation gratuite

L’école anglophone privée 
fondée par les parents catholi­
ques d'expression anglaise à 
Saint-Leonard ouvre ses por­
tes ce matin, au 5854 est rue 
Jean-Talon

160 enfants, de familles néo­
canadiennes pour la plupart, 
y ont été inscrits à ce jour 
et la direction est confiante 
d’en recruter davantage

L’école est réservée aux en­
fants commençant leur pre­
mière année élémentaire, puis­
que ce sont les seuls à être 
immédiatement touchés par la 
décision de la commission sco­
laire de Saint-Léonard d'abo­
lir progressivement les clas­
ses bilingues pour instaurer 
un cours primaire entièrement 
en français

La commission scolaire de 
Saint-Léonard entend en effet 
appliquer sa décision sur une 
période de six ans et laisser 
les élèves qui avaient débuté 
selon le régime des classes 
bilingues (c’est-à-dire ceux de 
2e à 7e année) terminer leur 
cours primaire de cette façon

La commission scolaire a 
cependant offert aux parents 
d’origine anglo-saxonne de 
transporter gratuitement leurs 
enfants de 1ère année dans les 
écoles anglophones des muni­
cipalités voisines Cette offre 
ne s'applique pas aux enfants 
de familles néo-canadiennes 

L’école privée dispensera 
son enseignement en anglais, 
selon les programmes officiels 
du ministère de l’Education 
Avec une amélioration toute­
fois, selon le directeur péda­
gogique de l’école, M Dante 
I.upini : renseignement du fran­
çais a titre de langue seconde 
y recevra plus d'attention

L'école a été créée par un 
comité de parents, d'ensei­
gnants et de directeurs d'éco­
les. et à l'aide de souscriptions 
publiques

Six instituteurs ont été enga­
gés jusqu'à présent La di­
rection envisage en outre de 
retenir les services d'un spé­
cialiste en enseignement du 
Irançats

Entre temps, les parents 
d'expression anglaise qui boy­
cottaient les classes bilingues 
de 2e à 7e année de la com­
mission scolaire sont revenus 
sur leur décision et leurs en­
fants fréquentent a nouveau l’é­
cole publique

COURS DE FORMATION SOCIALE
par correspondance

INSTITUT DE FORMATION SOCIALE 
DU QUÉBEC INC

Annexe a l’Université de Sherbrooke 
Subventionne par le Ministère de ! Éducation

Pour rense/gnemenfs
2 30 ouest, rue King local 202
Sherbrooke, Que
Tel.: Montreal. 527-883 1

Devenez bilingue, trilingue... 
rapidement, économiquement.

—

FJlWOUSJèT 723-194^*Berlitz dans le Quebec

ALMAW>88-8888/*

CHICOUTIMI 549f7474

• ROUYN 762-0282
VAL D'OR 824-2300 QUEBEC 529-6161 • 

SHAW1NIGAN 537-0416 •

TROIS-RIVIÈRES 378-2811 • 

JOLIETTE 756-0438 

REPE
ST-JÉRÔME 436-1398 •

STE-THÉRÈS

• VICTORIAVILLE 758-1333

SOREL 743-4679
• DRUMMOND VILLE 478-7000 

• ST-HVACINTHE 773-7022
MONTRÉAL 288-3111

• SHERBROOKE 569-9179 

ATEAUGUAY a GRANBY 378-8787 

ST-JE AN 346-6100

P
• OTTAWA 232 5343 

VALLEYFIELD 371-301

Cours de conversation anglaise
Également: espagnol — français 
allemand — russe — italien — japonais 
portugais.
Leçons particulières — cours collectifs. 
Jour. Soir.

Berlitz
Langues vivantes

15GRATIS ET SANS ENGAGEMENT!
| £] Veuillez me faire parvenir tous les renseignements concernant les cours

qui sont donnés à__________________
□ Veuillez me réserver la date du

pour une leçon test de démonstration et de familiarisation.
I Nom:
| Adresse:______ —----------------------j Ville:__________________________________________ Tél---------

! Écoles Berlitz-Langues vivantes
I du Canada Ltée. Siège Social: 1 Place Ville-Marie, Montréal
j LD-2-10 68

I I
I



éditorial Le Devoir, mercredi. 2'octobre 1968

Lo vente de plutonium et les relations 
entre Paris, Ottawa et Québec

L'accord signé lundi pour la vente par le 
Canada à la France de $ 1.500.000 de pluto­
nium. ou plus exactement d uranium irradié, 
comporte divers aspects qui méritent d'ètre 
soulignés Pour conclure cette transaction, 
qui est d importance minime sur le plan fi­
nancier, on a dû négocier une entente quant 
au contrôle de l'utilisation pacifique de ce 
matériel nucléaire; de plus, cet accord prend 
une signification particulière comme indice 
de la normalisation des relations entre les 
deux pays.

Lorsque des pourparlers pour l'achat d'u­
ranium canadien par la France ont été amor­
cés il y a quelques années, l'on envisageait 
des quantités plus considérables que celle 
qui a fait l'objet de l’accord de lundi Le Ca­
nada était particulièrement intéressé à un 
tel marché parce que ses ventes avaient for­
tement diminué, au point que la région mi­
nière d'Elliott Lake subissait une véritable 
crise économique.

Le gouvernement Pearson souhaitait donc 
trouver de nouveaux débouchés et la France 
avait besoin de ce combustible nucléaire. Si 
la situation avait été la même qu'il y a une 
quinzaine d'années, la transaction aurait pu 
être conclue rapidement Mais le Canada a 
exigé des garanties qui ont compliqué les 
choses.

Depuis les années d après-guerre, notre 
pays a vendu de 1 uranium aux Etats-Unis et 
à l'Angleterre sans poser de conditions. I! 
est fort possible et même probable que notre 
uranium a servi à des fins militaires dans 
ces deux pays; en tout cas nous n'avons pas 
de preuve du contraire. La France, alliée du 
Canada dans l'OTAN, pouvait donc se forma­
liser qu'on exige d'elle des garanties qui n'é­
taient pas requises de ces autres clients.

L’attitude du Canada était cependant assez 
plausible car la situation avait changé depuis 
les premiers contrats de vente à Washington 
et à Londres. A la suite des négociations in­
ternationales pour arrêter la dispersion ou 
la prolifération des armes nucléaires, un 
projet d'accord a été formulé et le Canada 
s'est engagé à ne vendre son uranium que 
pour des fins pacifiques. L'Agence interna­
tionale de l'Energie atomique (AIEA) a 
pour mission d'empêcher que le matériel 
nucléaire destiné à des fins pacifiques soit 
utilisé à des fins militaires. Jusqu'à l'an 
dernier, trente-quatre accords mettant en 
cause vingt-sept Etats ont été conclus à ce 
sujet, et le Canada est l'un des pays qui ont 
accepté d'informer l'Agence chaque fois 
qu ils transféreront des matières nucléaires 
à d’autres gouvernements ou à des organisa­
tions internationales.

L’utilisation de la puissance nucléaire à 
des fins pacifiques se répand assez vite tant 
dans le tiers monde que dans des pays indus­
trialisés qui n'ont pas d'armes nucléaires, et

ce mouvement va s'accentuer au cours des 
prochaines années Des centrales électriques 
nucléaires sont déjà installées ou en voie 
de construction dans une quinzaine de pays. 
Il est nécessaire que ces établissements 
soient soumis à un contrôle international 
efficace pour éviter que le matériel nucléai­
re soit détourné à des fins militaires.

•
Pour les pays qui possèdent des armes 

nucléaires, le problème du contrôle devient 
beaucoup plus délicat. Comme l a expliqué 
\1 Sharp, la vente d uranium pour des fins 
pacifiques exigerait un contrôle sur l’easem- 
ble de l'industrie nucléaire d’un pays. Le 
projet initial d une vente à la France de $ 100 
millions d'uranium en 25 ans n'était donc pas 
possible, car d une part le Canada devait 
exiger des garanties sur l'utilisation pacifi­
que. et d'autre part, la France avait annoncé 
son intention de ne pas signer l'accord de 
non-dispersion des armes nucléaires, et elle 
pouvait difficilement accepter un contrôle 
international sur l'ensemble de son industrie 
nucléaire.

Une autre circonstance a contribué à l a- 
bandon de ce projet : la France a pu se procu­
rer de l'uranium ailleurs qu'au Canada no­
tamment au Niger, à Madagascar et en Afri­
que du Sud. Mais le cas du plutonium est dif­
férent. La France en a besoin pour ses re­
cherches à des fins pacifiques, et on peut 
l'extraire de l uramum irradie dont dispose le 
Canada. De plus, le contrôle de l’utilisation 
pacifique de ce matériel nucléaire n'exige 
pas une surveillance générale de toute l'in­
dustrie nucléaire du pays.

On a donc réussi à trouver une formule 
satisfaisante pour les deux parties ; le gou­
vernement canadien a accepté que le contrô­
le soit effectué par l’Euratom qui exerce sa 
surveillance sur les six pays de la CELL et 
le Canada participera à cette surveillance. 
Le gouvernement français avait déjà indiqué 
qu'il était disposé à accepter un contrôle, 
soit bilatéral, soit par l'Euratom, des 
achats d'uranium irradié. M. Jean-Luc Pé­
pin. qui avait négocié cette entente, décla­
rait à Paris en janvier dernier que la princi­
pale difficulté avait été surmontée et l'on 
prévoyait que le tout serait ratifié en quel­
ques jours.

•
Il aura donc fallu attendre plus de huit 

mois la signature de l’accord ; ce retard est 
probablement dû à la situation tendue qui 
existait entre Paris et Ottawa au sujet des 
relations entre la France et le Québec. Pour 
le Canada, cette transaction de $ 1.500.000. 
n est pas très importante en soi, et l'on ne 
s'est pas empressé d’y donner suite. La 
France avait aussi, apparemment, de plus 
importantes priorités que celle-là à l'égard 
de notre pays.

Si l'on replace cet échange de signatures 
dans le contexte des entretiens de ces jours

derniers entre MM. Couve de Murville et 
Trudeau, la vente du plutonium canadien con­
firme l’amélioration des relations entre les 
deux pays. L'ambassadeur du Canada à Pa­
ris. M. Jules Léger, disait lui-même lundi, 
lors de la signature, que les relations franco- 
canadiennes sont en train de prendre un tour­
nant qui est tout à fait valable. Cette formule 
diplomatique n’est guère compromettante, 
mais elle marque une évolution assez nette 
par rapport à l'attitude plus réservée des 
deux gouvernements il y a quelques mois, et 
surtout par comparaison aux propos assez 
vifs tenus par M. Trudeau lors de l’affaire 
Rossillon.

L’on peut penser que les deux gouverne­
ments ont jugé nécessaire, dès après l’af­
faire Rossillon, de réparer les dégâts, et 
que les chancelleries tenaient à éviter que le 
voyage prévu du premier ministre Johnson à 
Paris entraîne une nouvelle détérioration 
des relations entre la France et le Canada.

•
Le voyage et les déclarations de M. Couve 

de Murville ont été I occasion d'une mise au 
point entre lui et M Trudeau. Il est fort pos­
sible que la décision du général de Gaulle de 
ne pas venir aux funérailles de M. Johnson 
ait été considérée à Ottawa comme un indi­
ce que le président de la France ne voulait 
pas que sa présence ici en ce moment fût 
interprétée de façon défavorable.

La situation parait maintenant beaucoup 
plus claire et plus sereine. M. Couve de Mur­
ville a bien affirmé qu'il n'existe aucun con­
flit entre la France et le Canada. Ses ren­
contres avec M Trudeau ont pu rassurer le 
gouvernement fédéral, et la vente du pluto­
nium, avec accord sur le contrôle de l’uti­
lisation pacifique, apporte un élément con­
cret de la normalisation des relations entre 
les deux pays.

D'autre part, il n'y a pas d’équivoque non 
plus sur les relations entre la France et le 
Québec. La délégation imposante qui est ve­
nue aux funérailles de M. Johnson est une 
preuve de l’intérêt tout particulier que Paris 
apporte à notre province ; le successeur de 
M. Johnson pourra avoir à Paris dans quel­
ques jours une réception éclatante ; et M. 
Couve de Murville a tenu à souligner que les 
rapports particuliers qui existent entre la 
France et le Québec ne seront pas modifiés

Pour que les relations entre les trois 
gouvernements demeurent cordiales, effica­
ces et fonctionnelles, il suffira que le gouver­
nement canadien accepte la description que le 
premier ministre français a faite de cette si­
tuation fondamentale qui tient à la nature 
des choses ; qu’Ottawa reconnaisse que le 
Québec a un intérêt vital a entretenir des re­
lations privilégiées avec la France, et que 
cela est utile et même nécessaire au pro­
grès du Canada.

Paul SAURIOL

bloc-notes
Du vit métal... 
et d'autres questions 
connexes

En prévision de la hausse très 
prochaine des frais d'expédition pos­
tale et en conséquence de la hausse 
générait des coûts qui se fait sentir 
dans tous les secteurs de la vie éco­
nomique. nous regrettons de devoir 
informer les abonnés du Devoir de 
quelques changements dans le prix 
de vente du journal

A compter d’aujourd'hui même, 
l’abonnement servi par porteur se 
vendra à $28 00 par année, au lieu 
de $25 00 L abonnement servi par 
la poste sera de $28 00 par an. au 
lieu de $25 00. dans les districts de 
Montréal et de Québec, et de $25.00 
par an. au lieu de $20 00. dans les 
autres endroits De plus, le numéro 
du samedi, pour ceux qui se procu­
rent Le Devoir au numéro, se ven­
dra désormais $0 15 1 exemplaire au 
lieu de $0 10

La dernière augmentation dans le 
prix de vente du Devoir remonte a 
plus de trois ans. soit à juillet 1965 
Depuis ce temps, l'entreprise a dû 
accorder des augmentations sensi­
bles de traitement a ses employés

Ma propension nest certainement 
pas de mépriser qui que ce soit Et je 
n'ai aucun désir de jamais refuser ma 
porte à qui demanderait a passer par el­
le Par conséquent, si telle ou telle per­
sonnalité qu elle soit de la majorité ou 
qu elle soit de l’opposition, demande à 
me voir et à me parler des choses publi­
ques, il n’y a aucune raison que je m’y 
refuse '

(Maurice Couve de Murville, premier 
ministre de France, dans un entretien 
télévisé, le 24 septembre».

‘Actuellement, dans les entreprises, 
il y a la direction, et puis il y a les sa­
laries Et ce sont deux mondes a part 
Nous considérons que ceci n’est pas nor­
mal Il faut les réunir et les mettre en 
contact pour quils puissent, ensemble, 
discuter de leurs affaires, de ce qui les 
intéresse en commun Et cela veut dire 
que les employés et les salariés doivent 
pouvoir être très exactement informés 
de ce qui se passe dans les entreprises, 
et qu ensuite ils soient mis en mesure 
d'en discuter avec la direction, pour lui 
faire connaître leurs vues et éventuelle­
ment leurs suggestions II ne s'agit pas

Elle a dû faire face à deux hausses 
successives dans le prix du papier 
journal. Elle a procédé à un change­
ment radical dans le mode de pro­
duction du journal, lequel a permis 
d'améliorer très nettement la pré­
sentation du Devoir II a fallu, en 
même temps, subir les effets de la 
chute appréciable de la valeur réelle 
du dollar causée par l'inflation des 
dernières années

Devant ces faits, la direction de 
Hmprimerie Populaire Ltée n'avait 
pas le choix A la suite d'études qui 
se poursuivaient depuis le début de 
l'année, et nonobstant des économies 
qu elle compte réaliser à la suite 
d une rationalisation de certains ser­
vices. elle devait procéder tout de 
suite, comme l'ont fait de nombreux 
autres journaux, à une augmentation 
du prix de vente du journal, sous 
peine de faire courir au Devoir des 
risques sérieux.

L’abonné servi par porteur ou par 
la poste à Montréal et à Québec 
payait maintenant son journal envi­
ron $0 08 l'exemplaire, alors que 
l'abonné en province payait moins de 
$0 07 l’exemplaire A chacun, il 
n'en coûtera, avec les nouveaux ta­
rifs, qu'un cent (ou un cent et demi, 
selon le cas» de plus par jour pour 
recevoir Le Devoir plus de trois 
cents jours par année Et Le Devoir, 
de son côté, pourra ainsi se mainte­
nir dans cet état de santé financière

de déplacer leurs responsabilités'
(Maurice Couve de Murville. dans un 

entretien télévisé, le 24 septembre).

"Environ vingt divisions soviétiques 
sont installées en Tchécoslovaquie Une 
importante partie de ce contingent est 
installée tout prés de notre frontière, 
vis-a-vis une partie de notre territoire 
qui est relativement peu protégée par 
les forces de l'Otan Ces forces sovié­
tiques jouissent d une préparation conti­
nue qui leur permettrait d’agir au be­
soin avec une exceptionnelle rapidité'

(la* chancelier Kiesinger. de la Répu­
blique fédérale allemande, dans un dis­
cours au Bundestag, le 24 septembre).

“Les développements de Tchécoslo­
vaquie ont porté un sérieux coup d’ar­
rêt a la détente Us on empoisonné l at- 
mosphere dans le monde entier et cette 
atmosphère empoisonnée sera particu­
lièrement sensible dans les salles des 
Nations Unies'

(l. Thant, a l’occasion de l'ouverture 
de la 2Se session de l’Assemblée géné­
rale de l’ONU, 24 septembre».

et administrative qui est la meilleu­
re garantie de sa liberté et de son 
indépendance.

A ceux qui auront à porter le coût 
de cette hausse, nous rappelons que 
Le Devoir n'est pas une entreprise 
à profit, qu'il existe pour servir des 
idées et non des personnes, et qu'il 
se fait un point d honneur de ne de­
mander à ses lecteurs et abonnés 
que ce dont il a strictement besoin 
pour vivre modestement mais hono­
rablement et librement A tous les 
lecteurs et abonnés du Devoir, merci 
d'avance pour l'accueil positif qu'ils 
réserveront, nous l’espérons, à cette 
décision devenue inévitable

La situation financière du Devoir

On continue périodiquement, dans 
certains milieux mal informés ou 
mal inspirés, de faire circuler des 
bruits de toutes sortes sur la situa­

tion financière du Devoir Une feuil­
le étudiante annonçait. Lan dernier, 
que Le Devoir était sur le point d'ê­
tre étranglé par les banques. D'au­
tres feuilles souhaiteraient que Le 
Devoir s en allât à la ruine.

Aucun de ces bruits que l'on en­
tend de temps à autre n'est fondé. 
Après avoir connu de légers surplus 
pendant cinq années consécutives, 

,Le Devoir a fait, l’an dernier, une 
légère perte, attribuable surtout aux 
frais occasionnés par la fermeture 
de l’atelier d'impression et le chan­
gement du mode de sa production 
Ce déficit put heureusement être 
absorbé grâce à des réserves liqui­
des accumulées au cours des exer­
cices précédents. Et nous espérons 
que la présente année pourra se 
solder avec un surplus

A ceux qui s'inquiètent de la santé 
financière du Devoir, nous donnons 
un conseil très simple: qu'ils aillent 
consulter les fournisseurs et les 
créanciers de l'entreprise Ils pour­
ront constater par eux-mêmes que la 
considération que ceux-ci portent 
au Devoir n’est pas de celle qu’on 
accorde à des maisons non solvables.

Une décision 
insuffisamment mûrie 
de M. Kierans

M Eric Kierans a-t-il pensé aux 
journaux quotidiens qui dépendent 
dans une large mesure de la poste, 
quand il a décrété qu’à compter du 
1er février il n’y aurait plus de 
service postal le samedi, au Canada

Cette décision du ministre des 
postes, si elle devait être mise en 
vigueur, causerait, de toute éviden­
ce. un préjudice grave et irrépara­
ble à bon nombre de quotidiens dont, 
au premier chef. Le Devoir Nous 
estimons sans hésitation que pareil 
préjudice serait arbitraire et immé­
rité. et qu'un gouvernement soucieux 
de démocratie ne devrait pas appli­
quer la décision annoncée par M 
Kierans sans étudier minutieusement, 
au préalable, les questions relati­
ves aux dommages qui en résulte­
raient pour un secteur très impor­
tant de l'économie et de la vie cul­
turelle canadienne.

Une mesure comme celle qu’envi­
sage M Kierans équivaudrait à ac­
corder un traitement de seconde 
classe à une catégorie particulière 
d institutioas, alors que d'autres ca­
tégories n'en seraient aucunement 
affectées, parce qu elles n'ont pas 
le malheur de produire une marchan­
dise qui doit nécessairement être 
consommée le samedi Nous estimons 
que c’est là un genre de discrimina­
tion incompatible avec la nature 
même du service public, laquelle 
repose essentiellement sur les cri­
tères fondamentaux d'universalité 
et d’égalité. Un service public, pour 
être vraiment démocratique, doit 
être accessible à tous dans des con­
ditions de véritable égalité avec la 
décision de M Kierans. et l'uni­
versalité et l égalité seraient gra­
vement compromises

M Kierans veut faire du service 
postal un service rentable. Nous 
comprenons son souci. La rentabili­
té ne doit cependant pas être attein­
te ou poursuivie au détriment de l'é­
galité et de l'universalité M Kie- 
rans ferait bien, avant de donner sui 
te à son projet, d’étudier en profon­
deur les conséquences que la cessa­
tion du service postal du samedi 
pourrait créer dans la vie de plu­
sieurs journaux quotidiens et sans 
doute aussi de maints autres types 
d'activité économique ou sociale 
Quand on pense aux sommes énor­
mes que le gouvernement fédéral, 
en vue de défendre l'intégrité des 
cultures canadiennes, consacre cha­
que année au maintien d'un organis­
me comme la Société Radio-Canada, 
on est en droit de se demander si 
l'économie parcimonieuse que M. 
Kierans entend réaliser aux dé­
pens d'autres institutions non moins 
vitales pour le progrès de la cultu 
re canadienne, est fondée et raison­
nable Si l'on détruit d'une main ce 
que I on veut édifier de l'autre, vers 
quoi se dirige-t-on'.’ q.r.

■ propos d'actualité

Pas de "Québec libre " aujourd'hui

PERSPECTIVES AMÉRICAINES

Le phénomène Wallace
par Joseph Kraft

SAINT-LOUIS A cinq 
semaines des élections prési­
dentielles. le phénomène Wal­
lace est devenu le facteur do­
minant dans la campagne élec­
torale de 1968. Ce n est pas 
seulement à cause de l'am­
pleur du vote que l'ancien 
gouverneur de 1 Alabama ob­
tiendra probablement Le ca­
ractère distinctif de l'appui 
qu'obtient Wallace est beau­
coup plus important que son 
ampleur.

Il est évident, tout particu­
lièrement ici dans un Etat 
frontière qui réunit les carac­
téristiques de plusieurs ré­
gions, que Wallace attire le 
genre d'appui que Hubert Hum­
phrey et Richard Nixon ne 
peuvent combattre que par la 
confrontation directe En ef­
fet. les deux principaux can­
didats se voient de plus en plus 
obligés d’organiser leurs 
campagnes autour de la campa­
gne de Wallace.

Pour comprendre cela il est 
utile de distinguer la candida­
ture Wallace des efforts des 
tiers-partis du passé Henry 
Wallace en 1948. représen­
tait une aile extrême du parti 
démocrate. Théodore Roose­
velt et Robert LaFollette en 
1912 et 1924, ne représen­
taient qu'une fraction du parti 
républicain Storm Thurmond, 
le Dixiecrate. qui s'est présen­
té en 1948, n'était strictement 
qu’un candidat régional

Mais la candidature Wallace 
ne se situe pas aux frontières 
des principaux partis ni dans 
une base régionale étroite 
comme c'était le cas pour les 
autres tiers-partis. Elle dirige 
son appel vers la clientèle 
traditionnellement sûre de 
chacun des deux principaux 
partis, vers leurs noyaux 
mêmes

Voyez, par exemple, les dé­
mocrates. Traditionnellement, 
ils ont été forts dans les grou­
pes de revenu modeste des 
grandes villes et du Sud rural 
Ici au Missouri, cette clien­
tèle est représentée par les 
travailleurs industriels de la 
ville de Saint-Louis, et par un 
district du sud-est de l'Etat 
dont l'économie est fondée sur 
le coton comme c'est le cas 
du Mississipi et de l'Alabama.

Wallace a visité Saint-Louis 
et a attiré un auditoire assez 
important de Blancs à revenu 
modique. Il a eu des assem­
blées considérables et enthou­
siastes à Cape Girardeau, dans 
le district du sud-est Des 
professionnels démocrates pen­
sent que. si la situation reste 
la même. Wallace prendra en­
viron un tiers du vote norma­
lement démocrate de la ville 
de Saint-Louis, et peut-être 
la moitié du vote normalement 
démocrate du district du sud- 
est

D'autre part, voyez le cen­
tre républicain du pays. Le 
principal appui du parti répu­
blicain est concentré dans la 
population en grande partie 
protestante des petites villes 
et des régions rurales du Mid­
west et des Etats de la région 
de-s montagnes, ainsi que dans 
les banlieues aisées des gran­
des villes. Au Missouri, cela 
équivaut au coin sud-ouest de 
la région de l’Ozark e-t aux ban­
lieues qui entourent Saint 
Louis.

La banlieue de Saint-Louis 
demeure un mystère, bien que 
l'on prévoit que Wallace ob­
tiendra un bon nombre de votes 
d'extrême-droite dans le com­
té de Saint-Louis. Quant a la 
région de TOzark. Wallace 
a réussi l'autre jour, avec ses 
déclarations moralisatrices, 
à rassembler une grande fou­
le à Springfield. Mo. Quelques 
professionnels républicains 
croient qu'il peut obtenir jus­
qu'à 50' < de ce vote tradition­
nellement républicain.

Dans cette situation, les 
deux candidats présidentiels 
des principaux partis doivent 
évidemment protéger leurs 
bases mêmes contre la mena­
ce Wallace. Pour le combat­
tre. ils disposent d’une artil­
lerie, et ils commencent déjà 
à le prendre comme cible de 
leurs salves

Du côté de M Nixon, il faut 
mettre l'accent, auprès de la 
clientèle républicaine tradi­
tionnelle. sur le programme 
républicain traditionnel d'une 
politique économique conser­
vatrice contre les attitudes 
plus coûteuses et populistes 
des démocrates et des parti­
sans de Wallace C'est l'ex­
plication logique de 1 accusa­
tion récente par M Nixon que 
Wallace est de connivence avec 
les démocrates II disait en 
effet à ses partisans républi­
cains traditionnels que voter 
pour Wallace c'est élire les 
tenants du gaspillage

Quant à Humphrey, il doit 
soutenir que Wallace mettrait

en péril les gains sociaux et 
économiques qu'a obtenus ré 
comment la clientèle démo­
crate traditionnelle des petits 
salariés. C'est la conclusion 
logique du dossier qu il a lu 
récemment à Toledo, où il in­
diquait le niveau minime des 
salaires en Alabama, la défi 
eienee de l'éducation et le taux 
élevé de la criminalité dans 
cet Etat

Sans doute aucune d- ces 
deux approches n'est parfaite 
La clientèle républicaine ru­
rale n est pas facile à attein­
dre alors que la campagne 
électorale est si avancée Les 
démocrates ont accès a leur 
clientèle par les syndicats 
Mais les ouvriers ne sont pas 
tous disposés à croire que 
leurs gains récents peuvent être 
effacés dans le proche avenir

Toutefois il me parait clair 
que, s'ils savent manoeuvrer, 
les deux principaux partis 
peuvent regagner leurs parti­
sans traditionnels, et provn 
quer une diminution majeure 
de la force de Wallace d'ici 
à l'élection Mais le seul lait 
qu'une telle opération soit né­
cessaire suffit à montrer la 
situation indécise de l'opinion 
dans le pays en général Mt 
me si son importance peut 
être surestimée, le phénomè­
ne Wallace souligne plus que 
jamais la nécessité pour le 
pays d une période de calme 
politique qui soit consacrée 
non aux innovations mais a 
l'apaisement des tensions

■ Pensées pour notre temps
L’esprit libéral, moteur de 
la vie publique américaine

’Nous croyons que l'esprit libéral est un des facteurs indis 
pensables. sous certains aspects l'élément indispensable, par 
excellence. pour atteindre à la dignité humaine L’esprit libe­
ral qui permet de prendre des décisions basées sur la seul» 
conviction franche et honnête exige la liberté dans tous les 
moyens de communication entre hommes; il sous-entend Taffran 
chissement de toute entrave, de toute restriction, l’affranchisse­
ment même de la plus subtile des contraintes: celle du rang et 
de la hiérarchie.

A l’époque de la fondation de cette république, au cours de 
ce XVIIIe siècle qui fut determinant pour la naissance et la for 
mulation explicite de nos idéaux politiques, la politique et la 
science ne faisaient qu’un. L'espoir qu'il pouvait de nouveau en 
être ainsi a été ranimé par le développement de l’énergie ato­
mique Nous nous sommes laissés guider par l'idée que l’esprit 
libéral était la premice essentielle et unique pour ta prise d une 
mesure de sécurité a l’âge atomique, et, par esprit libéral, nous 
entendons en premier lieu la franchise: la communication fran 
che de tout ce qui a trait aux problèmes techniques et aux entre 
prises effectivement en cours dans les différentes parties du 
monde C’est-à-dire que. sous une forme fruste, nous nous som­
mes trouves devant 1 alternative ou bien la compréhension ge 
nérale. ou alors les pratiques du secret et de la force

(Fxtrail de "t.'esprit liberal ", de 1 Robert Oppenheimer
éditions (iallimard»

Les politiciens devant 
le développement de l’organisation

I.e développement du l'organisation nu paraît priver de sens 
la politique qu aux yeux des politiciens qui n ont pas d’imagina 
tion Au contraire. 1 organisation et 1 information dégageront 
I homme politique de discussions inutiles et épuisantes II ne doit 
pas avoir a démontrer, par application d idéologies, des obliga 
lions qui découlent de véritables théorèmes les scientifiques ont 
fait des progrès en ne mettant plus en constantes discussions ce 
qui avait été démontre et prouve Ainsi l'homme politique doit 
pouvoir se consacrer à ce qu il y a de plus noble dans la science 
humaine, c est a-dire 1 association des divers éléments de la so­
ciété a une oeuvre commune tâche difficile s'il en est et qui me 
rite le plus grand respect à l'amélioration de la condition hu­
maine par une plus grande solidarité et enfin à l'association pour 
la création continue d’un univers meilleur et toujours plus pas 
sionnant

(l*laido>er pour l'avenir, par Louis Armand et Michel I fran­
co urt, (éditions < almann Lé\ v).
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LE 30e ANNIVERSAIRE DES ACCORDS DE MUNICH

De r"appeasement" à la capitulation
par J.B. Duroselle, professeur à la Sorbonne

PARIS 'Le Monde) - Cest 
le 5 novembre 1937 qu'Hitler 
annonça à quelques-uns de ses 
conseillers sa volonté d an­
nexer la région des Sudètes en 
Tchécoslovaquie. Il y avait là 
3,200.000 habitants de langue 
allemande vivant dans le pour­
tour montagneux de la Bohême 
Ils n'avaient jamais apparte­
nu à l'Empire allemand, mais, 
comme les Tchèques de Bohê­
me. ils dépendaient de la par­
tie autrichienne d Autriche- 
Hongrie Depuis la constitu­
tion de la Tchécoslovaquie en 
1918. leurs revendications 
avaient été modestes: emploi 
de l'allemand dans la justice 
et l'administration, réparation 
de diverses injustices Détail 
important, le "Sudetenland " 
était fortement industrialisé, 
et les fortifications tchécoslo­
vaques y avaient été bâties 
Depuis 1935. le 'parti alle­
mand des Sudètes", dirigé par 
un certain Konrad Henlein, re­
groupait 70' ; des électeurs de 
langue allemande Dans son 
programme ne figurait nulle­
ment T annexion à l'Allemagne, 
ni même l'autonomie adminis­
trative dans le cadre de la 
Tchécoslovaquie.

La responsabilitéi respc
de la France

Le colonel Hossbach. qui 
rédigea le protocole de la réu-

Chronologie
5 NOVEMBRE 1937 Mil 

1er annonce à ses conseillers 
son intention d'annexer l’Au­
triche et le Sudetenland.

12 MARS 1938 I’Anschluss.
21 AVRIL 193X Hitler ordon 
ne à la Wehrmacht d’être 
prête pour l'imasion du 1er 
octobre

24 AVRIL 1938 Congrès du 
parti allemand des Sudètes à 
Karloxv A an

28-29 AVRIL 1938 Chamber 
tain déclare à Daladier que 
I'Angleterre n interviendra 
pas en faveur de la Tchécos­
lovaquie.

28-21 MAI 1938 Mobilisation 
d une classe en Tchécoslova­
quie ("crise de mai").

12 .H II,I.ET 1938 Daladier 
déclare que la France res­
pectera son alliance avec la 
Tchécoslovaquie.

3 ADI T 1938 Début de la 
mission de lord Runciman à 
Prague.

à SEITEMBRE 1938 Le gou 
vernement tchèque remet à 
Runciman un texte acceptant 
d importantes concessions 

7 14 SEPTEMBRE 1938 Agi­
tation dans le Sudetenland 

12 SEPTEMBRE 1938 Dis 
cours de Hitler à Nuremberg 

15 SEPTEMBRE 1938 Entre 
vue Chamberlain-Hitler à 
Berchtesgaden.

mon du 5 novembre 1937. nous 
rapporte qu Hitler envisageait 
d'annexer le Sudetenland avant 
l'Autriche, parce que. disait-il 
l'Italie ne s'y opposerait pas. 
alors qu'en i934. lors de l'as­
sassinat du chancelier autri­
chien Dollfuss. Mussolini avait 
envoyé des divisions sur le 
Brenner

Or. on le sait, c'est le con­
traire qui se produisit Hitler 
réalisa l'Anschluss d'abord, et 
le 12 mars 1938. la Wehrmacht 
faisait son entrée à Vienne.

("est que, dans l'intervalle, 
dès le 6 novembre 1937. Mus­
solini. intentionnellement ou 
non. avait dit à von Ribbentrop 

qui allait bientôt remplacer 
von Neurath aux affaires étran­
gères du Reich que. dans le 
grand jeu de la politique de Ro­
me et de Berlin. l'Autriche re­
présente désormais un élément 
d'importance secondaire " et

qu à un certain moment, il 
conviendra de résoudre défini­
tivement cette question Hitlet 
profita de cette autorisation 
voilée, et l'Autriche fut absor­
bée

La crise tchécoslovaque dé­
buta immédiatement après 
l'Anschluss Dans les jours qui 
suivirent. Konrad Henlein. qui 
appliquait fidèlement les ins­
tructions de la légation alle­
mande à Prague, lança aux Al­
lemands des Sudètes un appel 
à Tunion lin congrès du parti
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18 SEPTEMBRE 1938 Dala 
(lier et Bonnet à Londres.

19 SEPTEMBRE 1938 - Pro­
positions franco-anglaises 
aux Tchèques.

21 SEPTEMBRE 1938 Ac 
eeptation des Tchèques après 
un ultimatum tranco-anglais.

22 SEPTEMBRE 1938 En 
trevue Hitler-Chamberlain

à (lodesberg.
23-24 SEPTEMBRE 1938 
Rupture. Mobilisation généra­
le tchécoslovaque. Mobilisa­
tion de "certaines catégories 
de réservistes" en France. 
Flotte britannique en étal 
d’alerte.

26 SEPTEMBRE 1938 \ io-
lent discours de Hitler.

28 SEPTEMBRE 1938 Mes­
sage de Chamberlain à Hit­
ler et Mussolini suggérant une 
eontérenec. Mussolini reprend 
la proposition à son compte. 
Hitler l’accepte et propose 
Munich.

29 SEPTEMBRE 19:18 il2h.45l
Début de la conférence de 

Munich.
30 SEPTEMBRE 1938 tlh.i 
Signature de l’acrord des 
Quatre.

30 SEPTEMBRE 1938 Trai 
te de non-agression anglo- 
allemand

1er 1(1 OCTOBRE Occupa 
tion du Sudetenland par les 
Allemands.

allemand des Sudètes se tint le 
24 avril à Karlovy - Vary 
(Karsibad) et vota un program­
me en huit points dont l’essen­
tiel consistait à revendiquer 
un "gouvernement autonome" 
pour le "groupe national alle­
mand' Jusqu'au 12 septem­
bre. il ne va pas être question 
d autre chose que d’autonomie 
Et pourtant, nous le savons au­
jourd'hui. Hitler avait donné, 
dès le 21 avril. Tordre secret 
d'envahir le Sudetenland. au 
plus tard le 1er octobre suivant 
Lorsqu en mai les Tchèques 
crurent à une attaque immi­
nente el mobilisèrent une clas­
se. on découvrit très vite qu'au­
cune menace allemande immé­
diate n'était à craindre

Hitler avait un incroyable 
respect des dates qu'il s'était 
fixées. Nul homme n'a été plus 

pressé" que lui Seul, pen­
sait-il. il pourrait transformer 
le sort de l'Allemagne pour 
Tes mille années à venir 

Quel désastre ce serait si la 
maladie, ou les coups d'un as­
sassin. venait à l'emporter 
prématurément! Il fallait agir 
vite Ainsi, ce que Ton a ap­
pelé la "crise tchécoslova­
que". qui dure de mars à fin 
septembre 1938. et se résout 
provisoirement par la confé­
rence de Munich, se compose 
de deux éléments. L'un, secret 
mais fondamental, est la date 
du 1er octobre fixée par Hitler. 
L'autre, plus apparent, est 
l'ensemble de négociations con­
fuses et décevantes auxquelles 
se livrent les adversaires 
d'Hitler

La Tchécoslovaquie avait 
deux alliés la France depuis 
1924, TU R S.S. depuis mai 
1935 Mais les Soviétiques 
n otaient tenus de venir à son 
secours que dans le cas où 
la France interviendrait Par 
ailleurs il n'y avait pas de 
frontière commune entre TU - 
R.S S et la Tchécoslovaquie. 
L armée rouge, si elle inter­
venait. devrait passer par les 
territoires polonais ou rou­
main Or. disaient les Sovié­
tiques. la Pologne et la Rou­
manie sont les alliées de la
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France. C'est à elle qu’il ap­
partient de les décider à ac­
cepter un éventuel passage des 
Soviétiques. Ainsi, une effroya­
ble responsabilité reposait sur 
les épaules du nouveau presi­
dent du conseil français. 
Edouard Daladier, et de son 
ministre des affaires étrangè­
res. Georges Bonnet Obligée 
d’intervenir si la Tchécoslova­
quie était attaquée, la France 
savait qu elle n aurait pas Tap- 
pui britannique, et l'appui so­
viétique n'était assuré que si 
elle réussissait dans l'impos­
sible tâche de convaincre deux 
pays fortement anti-communis­
tes de laisser passer l'armée 
rouge Tout au plus, au début 
de septembre, les Roumains 
firent-ils entendre officieuse­
ment qu'ils laisseraient les 
avions soviétiques survoler 
leur territoire, leur DCA 
étant trop médiocre pour les 
arrêter

Le rôle de 
Lord Runciman

Jusqu'au 12 septembre pour­
tant première phase de la 
crise. la situation ne parait 
pas trop grave. Après tout, 
une autonomie du Sudetenland 
dans le cadre tchécoslovaque 
ne serait pas catastrophique 
Tout le problème est d'ame­
ner le gouvernement de Prague 
à entamer des discussions Or 
celui-ci bute sur une question 
de principe. Il ne peut, lui 
gouvernement, négocier avec 
un parti II propose une négo­
ciation entre tous les partis 
tchécoslovaques y compris le 
parti allemand des Sudètes 
Mais Henlein n’accepte pas 
cette solution On est au point 
mort Neville Chamberlain, le 
premier ministre britannique, 
entreprit alors le premier 
des efforts d'"apaisement " qui 
devaient caractériser sa poli­
tique dans les semaines sui­
vantes. Le 20 juillet, il annon­
ça qu il envoyait un impor­
tant homme politique britanni­
que, Lord Runciman. officiel­
lement pour enquêter sur la si­
tuation. officieusement pour 
servir de médiateur entre Pra­
gue et les Sudètes Runciman 
se laissa d'ailleurs entière­
ment circonvenir par ces der­
niers 11 obtint des conces­
sions de Prague, puis revint le 
13 septembre à Londres et fit 
savoir à Chamberlain qu après 
tout les Allemands des Sudè­
tes avaient raison.

Mais, un jour avant le re­
tour de Runciman. le conflit 
était entré dans une phase 
plus aigue. Le 12 septembre 
en effet. Hitler prit la parole 
à Nuremberg, comme il le fai­
sait tous les ans. devant le 
congrès du parti nazi Comme 
il y avait eu quelques troubles 
les jours précédents dans le 
Sudetenland. il déclara que 
c'en était trop, que des Alle­
mands. les Sudètes, étaient 
"torturés" avec la complici­
té du gouvernement de Prague, 
et que. s'ils ne pouvaient as­
surer eux-mêmes leur défense, 
l'Allemagne s'en chargerait 
Ce discours, d'un Ion violent, 
exaltant la force nouvelle de 
T Allemagne et vantant la puis­
sance de ses fortifications, 
est d une importance capitale 
Il ne s'agit plus de discussion 
entre Henlein et les Tchèques. 
L'Allemagne entre en scène, 
et son Führer laisse claire­
ment entendre que la solution 
de l'autonomie ne suffit plus

Désormais, il s'agit d’une an­
nexion pure et simple du pays 
sudète à l'Allemagne

Chamberlain entra alors en 
scène, et en prit pour dix-huit 
jours le devant, il avait en 
Grande-Bretagne la réputa­
tion justifiée d'être un hom­
me fort et tenace Or. en po 
litique étrangère, il s'était 
formulé une doctrine cohéren­
te au moins en apparence 
et il entendait l'appliquer. Le 
traité de Versailles, pensait 
il. avait été injuste pour l'Al­
lemagne. Chamberlain apparte­
nait à la tendance subtilement 
anti-française et pro-alleman- 
de. fort répandue chez les con­
servateurs. dont le Times de 
Londres, autour de lord et lady 
Astor, et avec son directeur 
Geoffrey Dawson, exprimait 
quotidiennement les vues Au 
lieu de réparer les erreurs 
de Versailles par la guerre, il 
fallait économiser la guerre, 
satisfaire les dictateurs en 
leur accordant ce qu'ils re­
vendiquent et ainsi assurer ta 
paix

Toujours est-il que T 'appea- 
sement" voulu par Chamber­
lain n'était nullement une po­
litique de faiblesse craintive 

comme c'était le cas pour 
le gouvernement français 
mais l'application d'une doc­
trine

Le ’ succès" 
de Chamberlain

Dès lors la France jouant 
aussi piteusement que possi­
ble le rôle d'une ombre de la 
Grande-Bretagne Chamber­
lain orchestre son affaire en 
trois temps

Premier temps que veut 
Hitler0 Un voyage à Berchtes­
gaden. le 15 septembre 1938 

il prend alors Tas ion pour 
la première fois de sa vie le 
lui apprend clairement. Hitler 
veut le Sudetenland

Deuxième temps convaincu 
que la prétention n'a rien d’ab­
surde, Chamberlain convoque 
les Français à Londres. Beau­
coup plus que Daladier. Geor­
ges Bonnet insiste sur les fai­
blesses trop réelles de Ta- 
viation française 11 faut se ti­
rer du guêpier de l'alliance. 
A cet effet, une seule solution: 
obtenir l'acceptation, la rési­
gnation des Tchèques Ainsi, 
la Tchécoslovaquie ne sera pas 
attaquée, et la France n'aura 
pas à intervenir Le 19 sep­
tembre. les "propositions 
franco-anglaises" furent adres­
sées à Prague. Le gouverne­
ment tchèque, ulcéré, n'acep- 
ta que Se 21 septembre, après 
un véritable "ultimatum" 
L'Angleterre qui pouvait le 
faire puisqu'elle n'avait pas 
conclu d alliance, et la Fran­
ce. qui manquait ainsi à la pa­
role donnée, annoncèrent aux 
Tchèques qu en cas de refus 
elles ne les soutiendraient 
pas

Troisième temps tout con­
tent de son succès". Cham­
berlain va trouver Hitler à 
Godesberg. le 22 septembre, 
pour lui annoncer qu'il pour­
ra annexer le Sudetenland. 
avec des plébiscites pour les 
régions contestées

Et pourtant. Hitler refuse, à 
la totale stupeur de Chamber­
lain Refus incompréhensible 
pour qui ignore qu Hitler s'é­
tait fixé comme limite le 1er 
octobre. Recevoir le Sudeten- 
lend après cette date lui au­
rait semblé une trahison à
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l'égard de l'Allemagne Au 
surplus, il pose de nouvelles 
conditions, telles que T obliga­
tion pour les Tchèques du 
Sudetenland d'abandonner 
leurs biens

"C'est la paix 
pour notre époque”

Alors pendant cinq jours, 
on croit à la guerre, guerre 
absurde techniquement puis­
que l'essentiel a déjà été cédé 
La mobilisation générale est 
décrétée en Tchécoslovaquie, 
dans l'enthousiasme patrioti­
que En France, on rappelle 
"certaines catégories de ré­
servistes" et Ton commence 
a prendre des précautions 
contre les raids aériens La 
flotte britannique est mise en 
état d alerte Le 28 septem­
bre. tout parait decide Hitler 
prononce un violent discours: 
sa patience, dit-il. est à bout

Ueei cadrait, mal avec T ap­
peasement doctrinal des Bn 
tanniques et avec Teffroi du 
gouvernement français (Tail­
leurs divisé, mais conscient 
de l'impréparation aérienne 
Chamberlain décide d'agir à 
nouveau Le 28 septembre au 
matin, il envoie un message à 
Hitler et a Mussolini, suggé­
rant une rencontre entre chefs 
des gouvernements de Londres, 
de Paris, de Berlin, de Rome, 
et si possible de Prague. Mus­
solini bondit sur l'occasion. 
Malgré ses rodomontades, il 
sait qu il n'est pas prêt à la 
guerre, et il serait humilié de 
rester neutre Si les Tchèques 
ne sont pas invités, il se fait 
fort d’obtenir Tacoeptation 
d'Hitler, ("est chose faite le 
28. un peu avant midi, heure 
à laquelle l'Allemagne allait 
décréter la mobilisation géné­
rale. Tout s’est donc déroulé 
très vile Hitler propose 
comme lieu Munich, comme 
date le 29 septembre donc a

temps axant le fatidique 1er 
octobre

Les Quatre se réunirent donc 
a Munich le 29 septembre, à 
12h45 M François-Poncet, qui 
escortait Daladier, a fait un
tableau coloré de la rencontre. 
Fn fait, l'accord put être si­
gné le 30. à 1 heure du matin,
car les deux Occidentaux étaient 
résolus a capituler Les seu­
les concessions d’Hitler fu­
rent que T occupation du Sude­
tenland serait échelonnée du 
1er au 10 octobre, que les 
Tchèques de la région pour­
raient emmener une partie de 
leurs biens, et qu'une commis­
sion internationale définirait 
la frontière et organiserait 
d'éventuels plébiscites. Fn 
échange de l'abandon, les Oc­
cidentaux auraient voulu ob­
tenir que TAIIemagne et I I 
talie garantissent les frontiè­
res nouxelles de la malheu­
reuse Tchécoslovaquie Ils n'y 
parvinrent même pas Hitler 
déclara qu il était disposé à 
cette garantie, mais seulement 
lorsque les problèmes terri­
toriaux tehéco-polonais et trhé- 
co-hongrois auraient été réso­
lus

Cette capitulation presque to­
tale, Daladier s’y resigna dans 
le doute et dans la honte ( 'ham- 
berlain y vit une grande vic­
toire Le 30 septembre, sans 
avoir consulté les Français, 
il signa avec l'Allemagne un 
traite de non-agression ("esl 
la paix pour notre époque ", an­
nonça t-il prophétiquement 
lorsqu'il arriva a Londres

Tel fut Munich Sa consé­
quence principale sera, en 
moins de six mois le démem­
brement total de la Tchécos­
lovaquie Ce pays, ulcéré, se 
détournera de l'Occident, et 
notamment de la France, qui 
Ta trahi Hitler et Mussolini 
en déduiront une fois de (dus 
que l'agression est payante. La 
guerre a été évitée Le seul 
bénéfice pour la France était

de gagner du temps Mais pour 
qui travaillait le temps en
1938°
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A PARTIR DE tl H 30 
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MATIN
FERME LE DIMANCHE
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907, boul. St-Laurent
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ENFIN... UN POSTICHE QUI 
PARAIT SI NATUREL QUE 
VOUS-MEME NE POUVEZ DIRE 
QUE C EST UN POSTICHE.
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Si vou> êtes chiiuvc. vous 
aurez sans doute déjà pensé 
a vous acheter un postiche; 
ou bien vous l'avez déjà 
acheté et vous êtes terrible­
ment dévu du résultat “C, a 
se voit que c'est un toupet'
l homme qui s'adresse au 
Studio Aristocrate ne con 
nait p.is ce problème Vous 
qui désirez garder une ap­
parence jeune el virile, c'est 
la que vous devez vous adres­
ser. Plusieurs vedettes de W 
et de theatre, et de nombreux 
professionnels portent actuel­
lement un postiche tabriqué au 
Studio Aristocrate, et vous ne 
seriez pas capable de vous en 
rendre compte même de très 
près Que vous offre le Studio 
Aristocrate ’
I) abord nous n'aurez pas 
affaire a un quelconque ven­
deur a commission dont le but 
premier est de vendre Vous 
serez revu par M Marcel

( edilot, président et proprie­
taire du Studio Vristocrate. 
qui a une longue experience de 
muitre-coilfeur et pour qui la 
confection de postiches est un 
art \1 C edilot étudiera soi­
gneusement votre aspect ph\si- 
que et votre personnalité et 
créera pour vous le postiche 
qui vous convient 
M C edilot choisira minutieu­
sement les cheveux qui compo­
seront le postiche et la dernière 
étape consistera a couper ces 
cheveux sur votre propre tête 
afin d'arriver a une finition 
parfaite Vous ne quitterez pas 
le Studio Aristocrate avant 
d'etre pleinement satisfait 
Votre achat fait, il est bien 
entendu que le Studio Aristo­
crate prendra soin de votre 
postiche pour lui garder son 
apparence de naturel et de 
beauté
Prenez donc un rendez-vous, 
ceci ne vous engage a rien.

OUVERT TOUS LIS JOURS DI9H AM A 6 H P M 
LE SOIR SUR RENDEZ-VOUS LE SAMEDI JUSQU A 3 H P M

STUDIO ARISTOCRATE
MARCEL CEDILOT

PALAIS DU COMMERCE
(SUITE 29) - TEL.: 845-3972

(Métro B«rn-Dcn>ont*gny lortie o I intérieur du Pâlot» du Commerce) 
PLAN BUDGETAIRE Si DESIRE

Vacances
totales
T! CLUB

MEDITER­
RANEEN
GUADELOUPE

^5- %r>

tout
VRAIMENT
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Après le succès 

d’AGADIR

t LE CLUB
MEDITER­
RANEE T

PRÉSENTE

FORT ROYAL
EN GUADELOUPE

L’atmosphère d’un luxueux 
hôtel, Tambiaucc détendue et 
amicale, l’exotique soleil des 
Caraïbes, la chaleur des mers 
du sud, autant d’avantages qui 
font d un séjour au club de 
fort Royal, une promesse de 
vacances inoubliables.

et au

t CLUB
MEDITER­
RANEE I

FORT ROYAL
LE PRIX INCLUT 

VRAIMENT TOUT!
Voici ce qu’il comprend : Séjour 
d une semaine à I hôtel Fort 
Royal, chambre tout confort, 3 
délicieux repas par jour, vins ô 
volonté, tous les sports, danse, 
spectacles, pourboires, trans­
ferts, taxe d aéroport, trans­
port aérien Montréal-Guade­
loupe, tarif d’excursion classe 
économique.

Impossible de 
trouver mieux!

Dépari de Montréal tous les 
samedis à partir du 21 décem­
bre Semaine supplémentaire 
$165.00.

AUTRES
"VACANCESlOTALES"

CLUB MÉDITERRANÉE
AGADIR

Deux semâmes lout compris.
$503.00 

VILLARS
(Ski)

Deux semaines tout Compris:
$580.00

Croisières dans les
CARAÏBES

Une semaine lou! compris: 
à partir de

$382.00
Uemardéa brochures “VACAN­
CES TOTALES" 1 votre agent de 
voyage Ou éenvernous.

AIR
FRANCE

1, Place Ville Marie, 
V^Montreal. P.Q Tél.: 861-9001
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JOHNSON
cape doublée de soie cerise et 
leur épée d'apparat

Enfin, le comté pou\ait sa 
luer une dernière fois son dé­
puté tandis que les cloches 
rompaient le grand silence. 
I.e système électrique qui de­
vait les faire tinter s'était mis 
brusquement hors d'usage et 
des bedeaux improvisés ins 
lallés dans la campanile trap 
paient le bronze à coups de 
maillets de croquet.

•
C'est l'adieu des conci­

toyens: c'est le long délilé 
dans la nef blanche, sobre­
ment fleurie, sous les lustres 
de cristal don personnel de la 
famille Johnson à la paroisse.

Au dehors, sans arrêt, 
d'autre voitures canalisées par 
des centaines de policiers en­
vahissaient l'agglomération 
amenanl de nouveaux groupes, 
qui prenaient place dans la 
file d'attente, puis sortant de 
l'église erraient dans les rues, 
en attendant l'heure de l'inhu 
mation

Dans la maison des Johnson, 
sise le long de la rivière 
qu elle surplombe, des centai­
nes d'amis avaient envahi le 
jardin et toutes les pièces du 
rez-de-chaussée Des minis­
tres MM Dozois. Bellemare, 
Tremblay. Masse. Cardinal, 
des députés, des compagnons 
politiques du disparu serraient 
des mains et évoquaient les 
dernières rencontres en ce 
lieu, alors que le maître de 
maison y apportait sa vie.

l.a dernière lois que M 
Johnson est venu là. m a dit 
un policier municipal, c’était 
le 25 juin: il était venu pour 
voter ( "est le premier etc de 
puis 1947, où on l'a si peu 
vu

En fin d'après-midi, alors 
que des milliers de gens at­
tendaient encore, on a lermé 
les portes de l'église et ceux 
qui espéraient pouvoir saluer 
une dernière fois Daniel John­
son se sont rendus dans le 
cimetière, déjà encombré par 
la toute. La famille et les 
personnalités sont alors entrées 
dans l’église pour le libéra 
En fait, c'est un cérémonial 
tout nouveau, entièrement en 
français, qui a été adopté. En 
psaume c hanté Je mets mon 
espoir dans le Seigneur.'' re­
pris par l'assemblée, une cour­
te prière un autre cantique, 
paraphrase de textes bibliques, 
exprimant l'espérance "Je 
crois que mon Rédempteur ", 
une dernière oraison denvm 
dant la paix éternelle pour

notre frère Daniel Johnson" 
et lentement derrière le corbil­
lard automobile transportant le 
cercueil, une immense proc ès 
sion d'hommes, de femmes et 
d enfants ont gagné la derniere 
demeure du premier ministre 
qui reposera dans ce coin du 
Québec où il était tant aimé

Ene cérémonie brève et 
émouvante a terminé les funé­
railles au cimetière, le cer­
cueil toujours recouvert du dra­
peau du Québec était entouré 
de deux cercles: le premier 
composé de Mme Johnson et de 
ses enfants, des membres du 
gouvernement, des représen 
tants du clergé; l'autre formé 
d'une foule nombreuse.

La fosse est creusée entre 
les monuments des familles 
Tétreault et (irisé pour rece­
voir le premier des Johnson 
enterré a Saint Pie.

Mgr Sanschagrin. après un 
dernier Votre Pere repris par 
tous les assista >s, après une 
dernière prière, s'incline de­
vant la famille: puis, la voix 
brouillée de sanglots. M Jean- 
Jacques Bertrand prononce 
quelques phrases de remercie 
ments à tous ceux, en tete Rei­
ne. Diane. Marie. Marc et Da­
niel. qui ont aidé le disparu à 
servir sa nation comme il l’a 
lait, ("est alors que le dra­
peau est plié solennellement et 
qu il est remis à Mme Johnson. 
Elle y essuie ses larmes et le 
tend à ses enfants qui y posent 
longuement leurs paumes pour 
un serment muet.

Puis, un à un. les amis po­
litiques s'avancent et embras­
sent Mme Johnson et quittent 
le eimetiere en pleurant Quant 
a elle. Mme Johnson entraî­
nant ses enfants, se tenant par 
la main, s'éloigne après un 
dernier regard vers la tertre 
funéraire. Dans le couchant, 
deux petits avions tournent in­
lassablement au-dessus de 
Saint-Pie de Bagot La foule 
demeure longtemps sur place. 
Elle ne peut encore se faire 
a cette idée: on iie verra plus 
Daniel Johnson

NOUVEAU CHEF
à son acceptation s'il actep 
te, il doit avoir ses coudées 
franches et pouvoir convoquer 
un congrès quand bon lui sem­
blera. Certains disent que tel 
est le sentiment de M. Ber­
trand lui-même 

Ceux-là estiment que les 
prises de position antérieures, 
de M Bertrand ne rendent au­
cunement nécessaire quelque 
condition que ce soit Ils rap­
pellent que lors de la lutte a 
la chefferie, à l'automne de 
1%1. M Bertrand s'est battu 
de toutes ses forces pour la 
démocratisation et l'épuration 
du parti, le rajeunissement et 
le renouvellement de ses ca­
dres. Ils évoquent aussi le 
fait que c'est grandement à 
son insistance qu un congres 
général le seul que l’Union 
natiot ale ait jamais tenu de­
puis sa fondation en 1935

a eu lieu en avril 1965 à Mont­
réal

Ce congrès avait donné une 
nouvelle respectabilité au par­
ti discrédité de M. Johnstfn. 
et l'avait relancé sur la voie 
du succès qu'il devait connaî­
tre en 1966, par suite de l'ap­
port important de sang neuf 

Il est vrai disent les mê­
mes personnes, que M Ber 
trand a longuement boudé 
M Johnson, mais il avait de 
sérieuses raisons pour le 
faire II est vrai également 
que le ministre de la justice 
n'a pas fait fureur, ni à son 
ministère actuel, ni à celui 
de l'éducation, qu'il occupait 
précédemment Mais, préten­
dent-ils, il n'est pas facile 
de jouer le second violon, et 
il convient de donner à M 
Bertrand la chance de se fai­
re valoir, au moins pour quel­
ques mois

Aucune opposition irréduc­
tible n'est à prévoir entre les 
deux groupes d'autant plus 
que. depuis la mort de M 
Johnson, il se développe dans 
l'Union nationale une sorte de 
"mystique ' et de code d'hon­

neur selon lequel l'ex-premier 
ministre a livré son "testa­
ment" politique, mardi soir 
à ses députes reunis en cau­
cus. puis mercredi matin en 
conférence de presse télé­
visée.

On dit même de la succes­
sion que c'est une affaire 
réglée, et que les parlemen­
taires n’auront qu'à se con­
former aux désirs exprimés 
par M Johnson, de façon plus 
ou moins explicite 

Mais il ne faut jurer de rien, 
à la mort de M Paul Sauvé, 
au début de 1960. les "ex­
perts" et les observateurs ne 
voyaient que deux aspirants 
MM Yves Prévost, alors se­
crétaire provincial, et Da­
niel Johnson, alors ministre 
des richesses naturelles On 
sait ce qui est arrivé, c'est 
un candidat de compromis. M 
Antonio Barrette, qui fut fina­
lement choisi.

Un compromis?

Peut-il en être ainsi à nou­
veau aujourd'hui, si tel devait 
être le cas. s'il était impos­
sible de faire l'unanimité au­
tour d'un chef, comme le veut 
la tradition de l'Union na­
tionale. les parlementaires 
voudront peut-être alors re­
courir aux services d'un au­
tre ministre qui assurerait 
l'intérim Cet homme pourrait 
être M Paul Dozois. minis­
tre des finances. M Jean- 
Paul Cloutier, ministre de la 
santé, ou même. M Maurice 
Bellemare. ministre du tra­
vail

Mais ce ne serait la qu'une 
solution de rechange, qui ac­
célérerait d'ailleurs, sans 
doute, la tenue d'un congrès 
général des militants 

Quoi qu il en soit de toutes 
ces speculations, les hom­
mes clés du nouveau cabinet 
seront au nombre de sept, 
partagés également entre 
les "tendances" de l'Union 
nationale

Si M. Bertrand est élu. 
comme il y a tout lieu de le 
croire, l'on pense générale­
ment qu il gardera pour l'ins­
tant le ministère de la justi­
ce. à moins qu'il ne le confie 
à M Rémi Paul actuelle­
ment président de 1 Assem­
blée législative, lors d'un re­
maniement qui ne saurait tar­
der

MM Paul Dozois et Mau­
rice Bellemare conserveront 
leurs portefeuilles et conti­
nueront de jouer un rôle fort 
important au sein de l'Union 
nationale, devenant les pre­
miers lieutenants du nouveau 
premier ministre.

Autour de M. Cardinal, qui 
restera à l'éducation, l'on re­
trouvera MM Cloutier. 
Tremblay et Masse.

Ces trois derniers joueront 
un rôle nettement accru à l'in­
térieur du conseil des minis­
tres et de leur parti 

M. Cloutier, notamment, qui 
est fort peu connu du grand pu­
blic, est un homme efficace et 
compétent II dirige avec dy­
namisme Tun des rares minis­
tères où il s'est fait d'excel­
lentes choses depuis 1966. dont 
une réorganisation en profon­
deur qui commence a donner 
des résultats. Homme peu am­
bitieux et discret, il jouit de 
Testime générale de ses collè­
gues, qui apprécient en lut sa 
modération et ses talents d'ad- 
mmistrateur. Il est l'un de 
ces hommes qui préfèrent tra­
vailler discrètement dans 
Tombre mais qui n en influen­
cent pas moins profondément 
la vie politique. Agé de 44 
ans. il est député de Montma- 
gny depuis 1962 

Quant à MM. Tremblay et 
Masse, amenés à Québet par 
M Johnson, ils sont les porte- 
parole des "nouveaux nationa­
listes" de l’Union nationale. 
Le premier est âgé de 42 ans. 
le second a dix ans de moins, 
et la jeune députation voit en 
eux. surtout en M Masse, des 
hommes aptes à donner corps 
aux aspirations qu'ils nourris­
sent pour le Québec

Le caucus

Ce matin, donc, quelque cin­
quante-cinq députés de l'Union 
nationale, de même qu'une di­
zaine de conseillers législatifs 
du même parti se réunissent a 
onze heures en la salle des 
comités de l'Assemblée légis­
lative.

Depuis la mort de M John­
son, jeudi dernier, il n'y a

Le secrétaire général 
de la CSN participera aux 
négociations de la RAQ

plus de gouvernement, et il 
appartient à ces parlementai­
res c’est-à-dire au groupe 
majoritaire à l'Assemblée lé­
gislative de désigner un suc­
cesseur au défunt

Il n’y a pas de règle précise 
pour cette procédure

Le groupe peut procéder par 
vote à main levée, par scrutin 
secret ou par pétition C'est 
ce dernier mode que l'on a 
choisi lors du choix de M 
Sauvé, en septembre 1959. puis 
lors du choix de M Barrette, 
en janvier 1960 Ministres, 
députés et conseillers avaient 
tous apposé leurs noms à une 
pétition respectueusement sou­
mise au lieutenant-gouverneur 
par l'entremise de trois d'en­
tre eux

Quel que soit le mode de 
scrutin, une fois le choix fait, 
les parlementaires de l’Union 
nationale délégueront quel­
ques-uns d'entre eux. proba­
blement le whip en chef. 
M. René Lavoie, et deux mi­
nistres "seniors", MM Do­
zois et Bellemare. pour en 
faire part au lieutenant gou­
verneur Ce dernier enverra 
un émissaire auprès de l'élu, 
qu il priera de se rendre chez 
M Lapointe pour lui faire part 
de son acceptation.

Immédiatement après, ou le 
lendemain, le nouveau premier 
ministre prêtera les serments 
d'office et d'allégeance, et 
présentera au vice-roi les 
membres de son conseil des 
ministres, qui prêteront aussi 
serment
.Le Québec aura alors un 

nouveau gouvernement.

HUMPHREY
tative peu convaincante s'est 
traduite par une déclaration 
d intentions, assortie d'ambi­
guités. de conditions mal dé­
finies et de sous-entendus obs­
curs De toute évidence, il est 
loin d'avoir donné satisfaction 
aux "colombes" extrémistes, 
à tous ces "McCarthyistes" 
qui boudent dans les coulisses 
depuis la convention de Chica­
go.

Malgré l'accueil favorable 
que plusieurs parlementaires, 
dont le sénateur Edward Ken­
nedy. ont réservé à sa décla­
ration télévisée, pris entre 
l'enclume et le marteau. M.

HHH semble condamné à 
rester malgré lui "l'homme de 
Johnson situation pénible 
pour un homme politique de sa 
qualité Lundi soir, il a fait 
savoir que s'il était élu. il se­
rait prêt à faire cesser les 
bombardements du Nord-Viet­
nam afin de faciliter les négo­
ciations bilatérales de Paris 

Mais cet engagement s'ac­
compagne d un certain nombre 
de "oui mais", demeurés né­
buleux aux yeux des observa­
teurs qualifiés. Ils supposent 
une réciprocité de la part 
d'Hanoi Ses vues rejoigent 
à de nombreux égards celles 
qui ont été exprimées publi­
quement par le président John­
son ainsi que l ex-gouverneur 
George Wallace, exigeant. Tun 
et l'autre, une compensation 
à tout arrêt des bombarde­
ments et, officieusement aussi, 
par M Richard Nixon, le can­
didat républicain 

M Humphrey estime no­
tamment qu'un rétablissement 
de la neutralité de la zone dé­
militarisée constituerait un 
geste qui prouverait la bonne 
foi de l'adversaire. Or. le pré­
sident Johnson, trois semaines 
auparavant, avait exigé ce mê­
me préalable dans un discours 
devant les anciens combattants 
de la Nouvelle Orléans, qui est 
demeuré jusqu'à ce jour la 
"bible" de la Maison-Blanche. 
Si le ton du vice-président est 
nettement plus conciliant que 
celui de M. Johnson et de son 
secrétaire d'Etat M Dean 
Rusk, le fond ne change guère 
Dans ces conditions, estime- 
t-on à Washington, les diri­
geants d'Hanoi risquent de 
rejeter cette proposition et de 
retarder une relance construc­
tive des négociations de Paris 
qui. seule, pourrait encore per­
mettre une victoire démocrate 
le 5 novembre prochain.

ROSSILLON
ne donnerait pas aux jour­
nalistes des informations 
dont il n'avait pas d'abord 
saisi la chambre!!!

On sait donc fort peu de 
choses au sujet de cette fa­
meuse rencontre, si ce 
n'est qu'on y a abordé la 
question des relations de la 
France avec le Canada sur 
un plan plutôt théorique et 
que les autorités canadien­
nes sont très satisfaites de

l’entretien
On ne peut s'empêcher de 

noter toutefois que M. Cou­
ve de Murville aurait peut- 
être de bonnes raisons 
d'emporter en France une 
image nouvelle du gouverne­
ment canadien a la suite de 
ses rencontres de Montréal 
et de Québec (

Ça n'a l'air de rien en 
effet, mais il est utile de 
remarquer qu'a aucun mo­
ment durant son voyage M 
Couve de Murville n'a ren­
contré de représentants de 
langue anglaise du gouver­
nement canadien.

Du côté canadien, toute 
cette opération a été con­
duite en français. M Tru­
deau se faisant accompa­
gner du sous-secrétaire 
d'Etat aux affaires ex­
térieures M Marcel Ca- 
dieux. de son conseiller. M 
Marc Lalonde. de son chef 
d’information, M Roméo 
Leblanc

Le même soir, c'est M 
Gérard Pelletier qui saluait 
à Montréal l'illustre visi­
teur à son départ. M. Pel­
letier était accompagné d’un 
membre de la direction du 
protocole au ministère des 
affaires extérieures. M 
Paul R. Laflèehe

Et quant au tête-à-tête, 
il ne serait pas surprenant 
e M de Murville en ait 
tiré l'impression que tout 
Canadien français qu'il est. 
le premier ministre est 
bien différent d'autres pre­
miers ministres canadiens- 
français que la France a 
connus. On pense en parti­
culier à M. Louis Saint- 
Laurent, qui était prison­
nier en quelque sorte de 
son milieu. Des membres 
de langue française du gou­
vernement canadien que la 
France a connus depuis l’a­
près-guerre. M Trudeau 
est sans doute Tun des plus 
authentiquement canadien- 
français.

Au-delà de la valeur de 
l'entretien lui-même, on ti­
re donc ici quelque satisfac­
tion de la possibilité que M 
Couve de Murville rapporte 
en France des images nou­
velles du Canada et une 
meilleure idée de la dimen­
sion biculturelle du gouver­
nement canadien qui s'af­
firme peu à peu.

QUEBEC (PCI Le se­
crétaire général de la Confé­
dération des syndicats natio­
naux, M. Raymond Parent, 
s'assoiera . pour la première 
lois, a la table des négocia­
tions. ce matin, à la reprise 
des discussioas entre les re­
présentants du syndicat des 
employés de la Régie des al­
cools du Québec et la régie 

Le négociateur en chef du 
syndicat. M Jean-Paul La- 
lancette. a précisé que la pré­
sence de M Parent aux côtés 
des porte-parole syndicaux 
s’inscrit dans une tentative du 
syndicat de mettre un terme 
au conflit qui dure maintenant 
depuis plus de trois mois 

Les 2,800 commis et ou­
vriers des quelque 270 maga­
sins de la régie ont quitté le 
travail le 26 juin dernier afin 
de forcer le gouvernement et

PÉKIN
depuis l'été dernier le symbole 
du soutien de Mao Tsé-toung 
pour la classe ouvrière 

Pour les Chinois, le défilé 
a surtout été l’occasion de 
s'offrir une débauche de cou­
leurs flamboyantes contras­
tant avec l'aspect habituelle­
ment assez terne de la vie 
pékinoise: on pouvait voir no­
tamment des flonflons bleus, 
rouges, verts et jaunes, des 
banderoles multicolores, les 
costumes pittoresques des dé­
légations des minorités natio­
nales et les jeunes filles, tout 
de blanc ou de bleu vêtues, 
des troupes théâtrales 

Conformément à la ligne of­
ficielle. la classe ouvrière 
était à Thonneur de façon ma­
nifeste. Près de dix mille 
ouvriers avaient été spécia­
lement invités à Pékin et lors 
du défilé, les tribunes étaient 
largement garnies de ‘prolé­
taires en casquette bleue, dont 
certains avaient mérité de por­
ter jusqu'à dix médailles de 
Mao Tsé-toung

la régie à acquiescer aux re­
vendications syndicales en vue 
du renouvellement de la signa­
ture de la convention collec­
tive des employés.

Ça peut aider à amener 
un reglement prochain de la 
grève", a dit M. Lalancette 
en commentant l'arrivée de 
M. Parent à la table des ne-
gociatioas

M. Lalancette a encore 
soutenu que la meilleure façon 
d'en venir rapidement à un ac­
cord est de nommer un me 
diateur "impartial procédé 
que la partie patronale a ca­
tégoriquement refusé.

Interrogé sur la rumeur du 
déclenchement de grèves tour­
nantes dans d'autres secteurs 
de l'industrie en guise d ap­
pui aux grévistes de la régie, 
M. Lalancette a répondu que. 
pour Tinstant. il n'en est pas 
question

Cette proposition a été fai­
te par M. Michel Chartrand. 
directeur du bureau confédé­
ral de la CSN, qui a d ailleurs 
été destitué de ses fonctions 
la semaine dernière Le né-

Fin de la grève 
chez Lefebvre 
et Frère Ltée

Les 103 employés de Le­
febvre et Frère Ltée, mem­
bres du syndicat de la mé­
tallurgie de Montréal (CSN). 
viennent de mettre fin à une 
grève qui durait depuis le 11 
septembre.

Ces travailleurs ont obte­
nu une augmentation de salai­
re qui varie entre 0.50 et 0 70 
cents l'heure. Le contrat 
est d une durée de trois ans 
La grève s est déroulée sans 
incident et le vote d'accepta­
tion des offres patronales a 
été de85 pourcent.

gociateur en chef du syndicat 
des employés de la Regie a 
précisé que la suggestion de 
M. Chartrand. telle que rap­
portée par divers organes d in­
formation. n avait pas été pré­
sentée au syndicat 

Malgré 1 intervention de M 
Parent dans le cours des né­
gociations. M Lalancette ne 
déborde pas d'optimisme quant 
au règlement prochain du liti­
ge . ,

Une des principales raisons 
est celle-ci que le gouverne­
ment provincial soumette au 
syndicat les critères sur les­
quels il se base pour classer 
les employés de la régie sur 
le même pied que les autres 
travailleurs du secteur public 
ou para-public qui doivent 
transiger avec le gouverne­
ment pour signer une conven­
tion collective de travail 

Or M Lalancette est d a­
vis que tant que les représen­
tants du gouvernement n'au- 
(ront pas précisé le fond de la 
'politique gouvernementale en 
matière de relations patrona- 
les-ouvrières. il sera diffici­
le d'en venir à une entente

LE CONSEIL
Suite de la page 7

le public va le comprendre, 
dit-il Nous allons être inondés 
de demandes. Nous allons de 
déficit en déficit. . . ”

Quelques conseillers se ren 
dent alors compte de la situa 
tion dans laquelle ils se sont 
mis Ils voudraient voter pour 
la motion Mais ils ne veulent 
pas que le public pense qu ils 
viennent de prendre une déci 
sion sur le fond de la question 
Le conseiller de Villeray Jean 
LaRoche signale l'impasse 

C'est alors que le maire 
Drapeau suggère au conset1 
de remettre à la prochaine as 
semblée le vote sur la motion 
Autrement, il aurait fallu 
ajourner et reprendre le vote 
après minuit Unanime, le con­
seil vote la remise à plus tard

... .

gaux - Avis publics - Appels d'offres
Avis est por les présentés donne que 
le contrat de vente en date du 11 
septembre 1968 a IA BANQUE 
TORONTO-DOMINION de toutes 
dettes, présentes ou futures, payables 
a MACK ELECTRIC LTD a ete enre 
gistre au bureau d enregistrement de 
la division d enregistrement de 
Montreal le 1 Sterne jour de septem­
bre 1968 sous le numéro 2090772 
Ce 25teme jour de septembre 1968 
IA BANQUE TORONTO-DOMINION

CANADA
Province de Québec
Distric t de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES) 

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO. 1282
DAME MARY McGREGOR CLARK 
DARRAGH. commis, résidant au 
10426 George Baril de la Cité et 
District de Montreal

Requérante

-vs-

ROBERT JAMES DARRAGH. de 
lieux inconnus.

Intimé

PAR ORDRE DE LA COUR
L intimé ROBERT JAMES DAR 
RAGH est par les présentes re­
quis de comparaître dans un délai 
de 60 jours de la dernière publi 
cation

Une copie de la requête en Divor­
ce a été laissée à la Division des 
Divorces de Montréal à son inten 
bon

PRENEZ DE PLUS AVIS qu'à dé­
faut par vous de signifier et de 
déposer votre comparution ou con­
testation daas les délais susdits,

: la Requérante procédera à obtenir 
contre vous, par défaut, un juge­
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 

I mesures accessoires qu elle sol- 
! licite contre vous

Montréal, le 26 septembre 1966

JACQUES PERRON
Registraire de la 

Cour Supérieure de Montréal

RALPH A COHEN 
Suite 200
1255 Carré Phillips 
Montréal

Avocat de la Requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES)

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO 1171
DAME MARGARET ALISON ANN 
REA. ménagère épouse de biens 
communs de George Doy, de la ci­
té de Pointe Claire district de 
Montréal

Requérante

-vs-
GEORGE DOY présentement de 
lieux inconnus ayant comme der­
nier domicile 266 Loiselle Place, 
Pincourt Ile Perrot.

Intimé

PAR ORDRE DE LA COUR
L'Intimé GEORGE DOY, est par 
les présentes requis de comparaî­
tre dans un délai de 60 jours de la 
dernière publication

Une copie de la requête en Divorce 
a été laissée à la Division des Di­
vorces de Montréal à son intention.

PRENEZ DE PLUS AVIS qu'à dé­
faut par vous de signifier et de dé­
poser votre comparuüon ou con­
testation dans les délais susdits, 
la Requérante procédera à obtenir 
contre vous, par défaut, un juge­
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu elle sol­
licite contre vous

Montréal, le 27 septembre 1968

JACQUES PERRON
Registraire de la 

Cour Supérieure de Montréal

ROSA B GUALTIERI 
360 St-Jacques Ouest 
Suite 415 
Montréal

Avocat de la Requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES)

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO: 1228
CLERMONT DUNN. journalier 
demeurant a 8666 Bout St-Michel. 
app 1 des cité et district de Mont­
réal.

Requérant

-vs-
DAMK G ABRI ELLE TAILLEKER 
DUNN, 5410 est rue Beaubien, 
des cité et district de Montréal,

Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR
L Intimée DAME G ABRI ELLE 
TAILLEFER DUNN, est par les 
présentes requise de comparaî­
tre daas un delai de 60 jours de la 
dernière publication

Une copie de la requête en Divorce 
a été laissée à la Division des Di­
vorces de Montreal à son inten­
tion

PRENEZ DE PLUS AVIS qu'a dé­
faut par vous de signifier et de dé­
poser votre comparution ou con­
testation dans les délais susdits, 
le Requérant procédera a obtenir 
contre vous, par défaut, un juge­
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu'il sollici­
te contre vous

Montréal, le 27 septembre 1968

JACQUES PERRON
Registraire de la 

Cour Supérieure de Montréal

R BARBEAU
210 est. rue Ste-Cathenne
Suite 300
Montréal

Avocat du Requérant

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES)

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO: 1281
PELHAM ANTHONY HOLMES ré­
sidant au no 5439 Bteme avenue

Rosemont de la Cité et District de 
Montréal.

Requérant

-vs-
DAME HELEN PHOEBE GATES 
HOLMES commis, de lieux incon­
nus

Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR
L’Intimée DAME HELEN PHOEBE 
GATES HOLMES est par les pré­
sentes requise de comparaître 
dans un délai de 60 jours de la 
dernière publication

Une copie de la requête en Divor­
ce a été laissée a la Division des 
Divorces de Montréal à son inten­
tion

PRENEZ DE PLUS AVLS qu à dé­
faut par vous de signifier et de dé­
poser votre comparution ou con­
testation dans les délais susdits, 
le Requérant procédera à obtenir 
contre vous, par défaut, un juge­
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu'il sollici­
te contre vous

Montréal, le 26 septembre 1968

JACQUES PERRON
Registraire de la 

Cour Supérieure de Montréal

RALPH A. COHEN 
Suite 200
1255 Carré Phillips 
Montréal

Avocat du Requérant

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES)

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO. 702
MARGOT JOANNE MAYO STE 
VENS. secrétaire, épouse séparée 
de biens de Christopher Cairns 
Stevens, domiciliée et résidant au 
no 4630 Walkley de la Cité et du 
District de Montréal.

, Requérante

-vs-
CHRISTOPHER CAIRNS STE 
VENS. vendeur autrefois de la Vil­
le de Oshawa. Ontario.

Intimé

PAR ORDRE DE LA COUR
L Intimé CHRISTOPHER CAIRNS 
STEVENS est par les présentes 
requis de comparaître dans un dé­
lai de 60 jours de la dernière pu 
blication.

Une copte de la requête en Divorce 
a été laissée à la Division des Di­
vorces de Montréal à son intention

PRENEZ DE PLUS AVIS qu à dé­
faut par vous de signifier et de dé­
poser votre comparution ou con­
testation dans les délais susdits, 
la Requérante procédera à obtenir 
contre vous, par défaut, un juge 
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu elle sol­
licite contre vous

Montréal, le 26 septembre 1968

JACQUES PERRON
Registraire de la 

Cour Supérieure de Montréal
CERINI, JAMIESON, SALMON 
WATSON. DROWN & SOUAID 
lOlOSte-Catherine, ouest,
Montréal

Avocats de la Requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No. 592973
RENEE M HOUART. commis, 
épouse légalement séparée de 
corps et de biens de Egon ROH- 
MANN, résidant et domiciliée à 9 
rue ABOUT. Malo les Bains Nord. 
59 France.

Requérante
-vs-

EGON ROHMANN. des cité et dis­
trict de Montréal

Intimé

PAR ORDRE DE U COUR
A EGON ROHMANN. intime

PRENEZ AVIS que par jugement 
de la Cour Supérieure du district 
de Montréal, rendu 27ième jour 
de septembre 1968 une requête 
pour Homologation du rapport de 
Praticien quant à la liquidation de 
la communauté, sera présentée 
pour adjudication le 17ième jour 
d’octobre 1968, Chambre 31. Divi­
sion de Pratique, Cour Supérieure 
Montréal. Une copie de la dite re­
quête a été laissée au greffe de la 

I Cour Supérieure à votre inten­
tion. Veuillez agir en conséquence

Montréal, le 27 septembre 1968

CLAUDE PREVOST,
Juge de la Cour Supérieure

Mes. BOURRET, ALLAIRE.
L HEUREUX, GRATTON & 
BLAIN.
Avocats.
801 Est. rue Sherbrooke,
Suite 706.
Montréal. P Q
Procureurs de la Requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 758065
DAME RIVIAN WARSHAW. épou- | 

se de WALTER KETTERER, rési­
dant et domiciliée à 1301 Avenue 
Delaware S W dans la Cité de 
Washington. District de Columbia. 
Etats-Unis d'Amérique.

Demanderesse
-vs-

ALFRED VEZINA, dont la der­
nière adresse connue était 4053 
Laval, dans les Cité et District de 
Montréal, et maintenant de lieux 
inconnus,

et

SKYWAY TAXI CO , une société 
enregistrée faisant affaires a 1150 
rue St-Antoine, dans les Cité et 
District de Montréal.

Défendeurs

PAR ORDRE DE LA COUR
Le défendeur ALFRED VEZINA 
est par les présentes requis de 
comparaître dans u:i délai de tren­
te jours a compter de la dernière 
publication Une copie du bref 
<1 assignation et de la declaration 
a été laissée au greffe de la Cour 
Supérieure a son intention

MONTREAL. 1er octobre 1968

MARIUS D'AMOURS
PCS M

SMITH. DAVIS. ANGLIN.
LAING, WELDON &
COURTOIS.
Avocats,
630 Ouest, boni Dorchester.
Suite 2260.
Montréal. Québec

PROCUREURS DE LA 
DEMANDERESSE

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No: 748 208

ALFRED MONIERE Gardien de 
Sécurité, de la Ville de Beauhar 
nois district de Beauharnots là 
résidant au 31 Boulevard Trudeau

Demandeur

-vs-

JEAN-PAUL BRIN, des cité et 
district de Montréal, et résidant au 
264(1 rue Albert.

-et-

RAYMOND GARIEPY de la Ville 
et du district de Beauharnots. la 
résidant au 31 Boulevard Trudeau.

Défendeurs

PAR ORDRE DE LA COUR

Le défendeur. JEAN-PAUL BRIN, 
est par les présentes requis de 
comparaître dans un délai de trente 
jours à compter de la dernière pu­
blication. Une copie du bref d'assi­
gnation et de la déclaration a été 
laissée au greffe de la Cour Su­
périeure à son intention.

Montréal, le 27 septembre 1968

MARIUS D AMOURS 
Protonotaire adjoint C S M

Mes, FRUMKIN & FELDMAN. 
Avocats.
Suite 995-Place du Canada.
Montréal 3. P Q
PROCUREURS DU DEMANDEUR

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
(DIVISION DES DIVORCES)

GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTREAL
NO: 1280
DAME LORRAINE KOGAN MAN 
DELKER, ménagère de Ville St 
Laurent Résidant au no 2807 rue 
Touptn du District de Montréal,

Requérante
-vs-

GERALD MANDELKER. impri­
meur de la Cité de Montréal et de 
lieux inconnus

Intime
PAR ORDRE DE LA COUR

L Intimé GERALD MANDELKER 
est par les présentes requis de 
comparaître dans un délai de 60 
jours de la dernière publication.

Une copie de la requête en Divorce 
a été laissée à la Division des Di 
vorces de Montréal à son intention

PRENEZ DE PLUS AVIS qu à de 
faut par vous de signifier et de dé­
poser votre comparution ou con­
testation dans les délais susdits, la 
Requérante procédera à obtenir 
contre vous, par défaut, un juge 
ment de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu’elle sol­
licite contre vous
Montréal, le 26 septembre 1968

JACQUES PERRON
Registraire de la Cour 

Supérieure de Montréal
RALPH A COHEN 
suite 200
1255 Phillips Square 
Montréal

Avocat de la Requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal
Division des divorces de Montreal

COUR SUPERIEURE
GREFFE DES DIVORCES 
No 1175
MARION FRANCES PILECI

demanderesse

-vs-
BERNA RD WILKINSON

Intirm

PAR ORDRE DE LA COUR
L intimé BERNARD WILKINSON 
est par les présentes requis di 
comparaître dans un délai de soi 
xante i60> jours de la dernière pu 
blication Une copie de la Roque 
te en divorce a été laissée at. 
Greffe de la division des divorce 
à Montréal à l'intention de i'inti 
me

PRENEZ DE PLUS AVIS qu a dt: 
faut pat vous de produire et de si 
gnifter votre comparution ou con 
testation dans le délai ci-haut 
mentionné, la demanderesse pro 
cédera par défaut à obtenir contn 
vous un jugement de divorce

MONTREAL 18 septembre 1968

POLLACK & POLLACK
Procureurs de la demanderesse

Hydro-Québec

APPEL D OFFRES 
GPE-68-10235

pour I0h30 a.m. 
heure de Montréal

le mardi 22 octobre 1968
Poste Rimouski

(Comté de Rimouski)
FOURNITURE DE SIX (6) 

DISJONCTEURS A HUILE A
69 kV, 1200 A, 2500 MVA

Toutes les conditions du pré 
sent appel d'offres sont conte 
nues dans le document leque: 
est disponible pour examen et 
peut être obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSA 
BLE de $25 pour chaque ex 
emplaire . complet, chèque vi 
sé ou mandat payable à l'Hy 
dro-Québcc, du lundi au ven 
dredi inclusivement de 8h30 
a.m à 4h45 p m. à l'endroit 
suivant:

Direction des Contrats
Bureau no 809 

HYDROQUEBEC
75 ouest, bout Dorchester 

Montréal 1, P.Q
Un dépôt de SIX MILLE DOL 
LARS ($6,000) chèque visé 
payable à l'Hydro-Québec; et 
remboursable sous condition 
doit accompagner la soumis 
sion

Seules les personnes, sociétés 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Canada et qui 
auront obtenu le document 
d'appel d'ottres directement 
de l'Hydro-Québec sont admi 
ses à soumissionner
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon 
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires

B LAÇASSE - W E JOHNSON
Montréal, le 27 septembre 1%8
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■ session fédérale
Election partielle

OTTAWA ( PC. i La date d une élection partielle dans 
la circonscription de NanaimoL’owichan-The Islands n'a 
pas encore ete arrêtée, mais elle sera bientôt annoncée, a 
declare hier aux Communes le premier r nistre. M. Tru­
deau. qui répondait à la question de M. John Diefenbaker 
Rappelons que le siège est vacant depuis la mort de M Co­
lin Cameron, élu député néo-démocrate le 25 juin M T C 
Douglas, leader du NPD. compte y briguer les suffrages.

Divorce
Si les mécanismes prévus pour l'examen des causes 

de divorce en vertu de la nouvelle loi sur le divorce se ré­
vèlent incommodes, le gouvernement envisagera de les mo­
difier. a declare hier le ministre de la justice M Turner 
qui répondait a la question de M. Stan Schumacher, conser­
vateur de Palliser Celui-ci avait fait observer au ministre 
que des obstacles judiciaires ont été signales dans des cau­
ses de divorce impliquant la désertion

Pétrole
Il arrive qu un ministre n apporte pas à un député une 

réponse précise a la question qu il pose, ou bien parce qu il 
ne saisit pas très bien cette question et ses implications, ou 
bien parce qu il n est pas disposé à donner des précisions 
publiquement. Ainsi, hier, M. Eldon Wolliams. conservateur 
de Calgary-Nord. a demandé au ministre de l'énergie. M. 
Greene, si la baisse des importations américaines de pé­
trole brut albertain est la conséquence d une décision unila­
térale des Etats-Unis, ou si cette décision a été prise après 
consultation avec le Canada. M. Greene a répondu que les 
arrangements avec les Etats-Unis sont tels qu il est possi­
ble de discuter avec les Américains de ces questions de pé­
trole M. Wolliams est revenu à la charge: le ministre, a-t- 
il dit. n a peut-être pas très bien saisi le sens de ma ques­
tion, Le Canada a-t-il décidé, après négociations, d'expor­
té du pétrole brut en quantité moindre, ou les Etats-Unis 
ont-ils décidé seuls de réduire leurs importations de pe­
tiole brut canadien'.’ Le ministre a répondu que. grâce à la 
politique du gouvernement, les exportations de pétrole aug­
mentent d'année en année. "Et cette année aussi?” a de­
mandé pour sa part un député conservateur dont la question 
a été jugée irrecevable.

Air Canada

Le premier ministre a déclaré hier que le gouverne­
ment songe à quelques candidats pour combler la présiden­
ce d Air t’anada qu assumait M Gordon McGregor En ré­
ponse à la question de M Wallace Nesbitt, conservateur 
d'Oxford, M. Trudeau a ajouté que le cabinet discute active­
ment de la question

Canada — Otan

Le ministre de la défense. M Cadieux, a déclaré hier 
aux Communes que le gouvernement n a pas encore arrêté 
sa décision à l'égard d'un projet portant création d'un con­
sortium des pays-membres de l'OTAN qui assurerait la 
construction d'un nouveau bombardier-chasseur à réaction 
Le ministre, qui répondait à la question de M J. Angus 
MacLean conservateur de Malpeque, a précisé que le Cana­
da avait décidé de différer sa réponse jusqu'au 15 octobre.

Gouzenko-Maclean
La cour ordonne un 
nouveau procès sur le 
montant des dommages

OTTAWA (Canadian Press)
La Cour suprême du Canada 

corrobore la conclusion d'un 
jury selon laquelle le magazi­
ne Maclean (edition de langue 
anglaise) s'est rendu coupable 
de libelle à l'égard d’Igor 
Gouzenko, ex-commis au chif- 
fre de l'ambassade soviétique 
a Ottawa, dans sa livraison du 
5 septembre 196-1

Dans un jugement auquel 
souscrivent quatre juges sur 
cinq, le tribunal s inscrit en 
faux toutefois contre la déci­
sion d'octroyer un dommage 
de $1 ii M Gouzenko C'est 
pourquoi, la Cour ordonne un 
nouveau procès qui ne devra 
porter que sur la seule ques­
tion du dommage.

Dans un article écrit par feu 
Blair Fraser, le magazine 
avait évoqué les év énements de 
cette affaire des années 40 et 
s était particulièrement atta­
ché au rôle joué par M Gou­
zenko dans la révélation d'un 
réseau d espionnage soviéti­
que au Canada

M Gouzenko a soutenu que 
cet article réduisait l'impor­
tance de la part qui fut la 
sienne dans la découverte de ce

réseau II jugeait en outre que 
le texte de M Fraser portait 
préjudice à sa réputation d au­
teur et de citoyen 

Après l'octroi d'un dommage 
de $1. M Gouzenko s’est pour­
vu en appel devant la Cour 
d'appel de l'Ontario A ce tri­
bunal. il demandait essentiel­
lement que la somme accor­
dée en guise de réparation fut 
plus importante. La Cour d'ap­
pel constate que des erreurs 
s’étaient glissées dans les di­
rectives données par le juge 
de première instance au jury 
et ordonne un nouveau procès 

Le juge Emmett Hall, dans le 
jugement qu'il a rédigé pour la 
majorité des juges de la cour 
suprême, explique qu il ne voit 
aucune raison de reprendre le 
procès sur la question du li­
belle. "Un jury, dit-il. a déjà 
rendu une décision valide sui 
cet aspect de la cause. "

Mais le tribunal suprême du 
Canada estime que le juge de 
première instance a confondu 
et désorienté le jury sur la 
question de la compensation 
C'est pourquoi le nouveau pro­
cès ne devrait porter que sur 
cette seule question.

Le général de Gaulle reçoit une 
délégation des Clubs Richelieu

PARIS (AFP) Le géné­
ral de Gaulle nous a marqué 
son attachement à un mouve­
ment francophone comme le 
nôtre, donnant la possibilité 
à une ouverture du monde 
francophone au Canada et aux 
Etats-Unis”, a déclaré M 
Gontran Rouleau, qui a été 
hier l'hôte à déjeuner du gé­
néral de Gaulle, à l'Elysée 

M Rouleau est le président 
de la délégation des Canadiens 
français qui vient d'assister 
à Cannes au congrès de la So­

ciété "Richelieu”. Cette asso­
ciation à caractère charitable 
création de cercles sociaux, 
aide à la jeunesse et à l en- 
fance a ete fondée à Ottawa 
en 1945

M. Rouleau, qui était accom­
pagné de cinq autres membres 
de la délégation des Canadiens 
français, a ajouté: “Notre en­
tretien avec le général de Gaul­
le a été chaleureux et d une 
grande intimité. Le général est 
un très grand homme d'Etat, 
très simple et très charmant"

PRÉPAREZ VOTRE AVENIR
Cours de PROGRAMMEUR
• Autocodeur * Assembler * Cobol

• Fortran IV ‘ PL 1

• Operating System

‘ Pratique sur ORDINATEURS IBAA

— CONSULTEZ —

L'INSTITUT DE

PROGRAMMATION
POUR INFORMATIONS 739-3388

333 3 Queen Mary Road, Suite 292

COURS DU JOUR ET DU SOIR

LES TRAVAUX DE L ICAP

La participation doit être sélective
par Claude Lemelin

La participation des citoyens aux décisions économi­
ques doit être sélective et n imphque pas nécessairement 
que les participants aient droit de veto et de vote: pour être 
efficace, elle exige l'acceptation des principes d'autorité et 
de hiérarchie; mais elle sera d’autant plus réelle que ceux 
qui exercent l’autorité adopteront un style de gestion ouvert, 
qu'ils s'informeront et tiendront compte de tout l'éventail 
des avis et des intérêts qu'une décision met en cause

C'est ce qui se dégage de la communication présentée 
à l'atelier sur la participation aux décisions économiques 
de la 15e conférence annuelle de l'Institut canadien des af­
faires publiques par M Pierre Lefrançois. directeur du ser­
vice des sciences administratives des H E C

Ces quatre propositions. M Lefrançois les a avancées 
à l'encontre d’une définition "peu réaliste” de la participa­
tion qu il a tirée d'un exposé de Gérald Fortin et qui se lit 
comme suit :

"La participation implique non seulement égalité dans 
la redistribution du bien-être, mais égalité dans la décision 
et la réalisation du développement. Au nom de la participa­
tion, la société moderne refuse de confier son devenir à un 
petit groupe de détenteurs de pouvoir, peu importe si ce 
groupe est le plus compétent ou le plus désintéressé pos­
sible . Facilement réconciliables en théorie, planification 
économique et participation sont souvent en contradiction 
dans les situations concrètes. La participation peut conduire 
à un développement rationnel et planifié si et seulement si 
tous les agents participants ont à peu près le même genre de 
rationalité et la même somme de connaissances”

Selon M Lefrançois. les agents participants "n ayant 
ni la même rationalité, ni les mêmes connaissances, ni les

memes responsabilités, ne peuvent ni ne doivent participer 
de façon identique aux decisions économiques” Mais pour 
atténuer ce que ses thèses pouvaient avoir d'excessivement 
autoritaire, l'universitaire devait admettre au cours d'é­
changes de vues avec les autres participants au colloque 
que l’acceptation du principe de l’autorité n implique pas 
nécessairement l'acceptation d'un principe quelconque de 
légitimisation de l'autorité; ce pourrait tout aussi bien être 
un processus politique qu’une répartition particulière de la 
richesse ou un ordre méntocratique

Dans la première partie de son exposé. M Lefran­
çois a identifié pour les récuser quatre attitudes extrê­
mes face au changement

le fatalisme, qui confond changement et hasard et qui 
est le plus souvent le fait des plus démunis.

l'optimisme béat, qui conduit à en sous-estimer les 
répercussions néfastes en ne retenant pour significatifs que 
ses effets globaux ;

le simplisme, qui consiste à imputer les repercus­
sions néfastes d'un changement à un bouc émissaire qui 
les grands trusts, qui le système capitaliste, qui le mouve­
ment syndical ou la virulence de tel syndicat, et le reste;

enfin un simplisme d’un autre ordre, qui ne voit com­
me cause d'une gestion inefficace du changement qu'une 
mauvaise distribution du pouvoir dans la société

Mais sous prétexte de ne pas tomber dans l'un ou 
l'autre de ces extrêmes, il serait dangereux d adopter une 
attitude relativiste, libérale, de se cantonner dans le lais- 
ser-faire. et cela pour deux raisons

Premièrement. Tavènement des technostructures 
favorise déjà une concentration de la capacité à innover 
tout en éloignant dans le temps et dans l’espace les ini­
tiateurs de changement de ceux qui en subissent les con­

séquences Or, les technostructures, qu il s’agisse des 
grandes entreprises, des gouvernements ou des grandes 
centrales syndicales, ont tendance à évaluer les effets 
du changement de façon globale ”

Deuxièmement, la capacité d'adaptation n'étant pas 
egalement repartie au sein de la population, l’expérience 
démontre clairement que laissé à lui-même, le change- 
.ment a pour principale conséquence d accroître les dis 
parités existantes entre régions, classes sociales ou sec­
teurs économiques ’’

C'est pourquoi, de poursuivre M Lefrançois, il con­
vient de pallier 1 insuffisance des mécanismes d'adaptation 
au changement Et pour ce faire, il faut reconnaître que 
les responsabilités de cette insuffisance sont partagées 
entre quatre groupes les initiateurs du changement, ceux 
qui le subissent, les syndicats et les pouvoirs publics

En pareilles circonstances, quels moyens peut-on met­
tre en oeuvre pour rendre plus efficace la gestion du 
changement-’ M Lefrançois en a énuméré quatre, sans 
prétendre que cette liste est exhaustive

D'abord, il faudrait développer un système d informa 
tion efficace reflétant les disparités socio-économiques 
ou régionales et fondé sur des critères autres que ceux 
relevant de la statistique

Ensuite, il importerait de mettre en place un systè­
me d alarme qui permette de détecter les problèmes sé­
rieux aussi longtemps d'avance que possible.

Buis, il conviendrait de mettre sur pied au niveau 
regional des organismes officiels de planification et de dé­
veloppement

Enfin, il serait essentiel que les programmes des di­
vers ministères des gouvernements provincial et fédéral 
possèdent une grande flexibilité d’adaptation aux condi­
tions locales

Réduction du tarif de transport pour les personnes âgées ?

Le Conseil remet à plus tard sa décision
par Jean-C Leclerc

C'est en vain que le conseil­
ler Abraham Cohen est revenu à 
la charge pour obtenir de la 
Commission de transport de 
Montréal une réduction du prix 
des billets pour les personnes 
âgées. Saisi du problème à la 
fin de sa séance lundi soir le 
conseil municipal devant les 
objections de l'administration 
Drapeau-Saulnier, a remis à 
plus tard, pour la quatrième 
fois, sa décision dans cette épi­
neuse affaire.

Le conseiller de Snowdon 
avait donné son "avis de mo­
tion il y a déjà plus de cinq 
mois, le 9 avril plus précisé­
ment Cette motion revient le 
29 avril, comme 47e et dernier 
article de l'ordre du jour, puis 
le 20 juin, comme 107e et der­
nier article, ensuite le 31 juil­
let comme 55e et dernier arti­
cle, enfin à la séance du 20 
septembre, comme 99e et der­
nier article de l’ordre du jour

Exposant son point de vue 
pour la première fois lundi 
soir, le conseiller Cohen rap­
pela la devise du Parti civique 
de Montréal qui prétend être 
“au service de toutes les clas­
ses" Il signala que 50 p.c. des 
maladies mentales se trouvaient 
chez les gens âgés de 65 ans 
et plus qui sont réduits présen­
tement à ne plus pouvoir parti­
ciper à la société II a jouta que 
depuis l’augmentation des ta­
rifs de transport en commun, 
l'assiduité des vieillards aux 
cliniques médicales et aux 
clubs sociaux a baissé de 25 p.c.

La proposition de M Cohen, 
appuyé par le conseiller de No- 
tre-Dame-de-Grâce. M. Jac­
ques Brisebois, priait le co­
mité exécutif d "étudier l'op­
portunité d'intervenir auprès de 
la CTM et des municipalités

desservies par la CTM" pour 
permettre le même tarit que 
celui des étudiants à certaines 
heures où il n'y a pas affluence 
dans le métro et les autobus

Les autres conseillers ap­
plaudirent l'exposé de M Co­
hen. puis le président du Co­
mité exécutif. M Lucien Saul- 
nier. prit la parole

"Nous avons pris la bonne 
habitude d’étudier et de faire 
rapport sur toutes les motions 
adoptées par le conseil dit-il 
J'aurais eu. et j'ai eu le même 
mouvement de générosité d'ap­
plaudir aux propos du conseil­
ler Cohen Cependant, étant 
donné l'importance de cette 
question, je crois que le con­
seil doit être très conscient 
des responsabilités que nous 
avons assumées et des limites 
que nous devons fixer à l'appui 
aux groupes extrêmement mé­
ritants et nombreux qui ont 
d'excellentes raisons de de­
mander des conditions plus fa­
vorables. '

Puis M Saulnier cite le poids 
du service de la dette, et rap­
pelle le déficit de la CTM. "qui 
sera plus grand" cette année. 
Il soutient que les plus grandes 
difficultés administratives sont 
tombées sur les villes à qui les 
gouvernements supérieurs ont 
imposé l'obligation d aider de 
la sorte certains groupes

Jusqu'ici je ne pense pas 
qu'aucune des 14 municipalités 
(desservies par la CTM), ait 
adopté de traitement de fa­
veur. a-t il ajouté II y a là un 
précédent extrêmement dange­
reux." dit-il. donnant l'exem­
ple des infirmes, des aveugles, 
des étudiants, des vétérans, 
etc . qui solliciteront sembla­
ble traitement

Le président du comité exé­
cutif conclut en demandant si 
le conseil ne serait pas bien

avise de demander au conseil­
ler Cohen de retirer sa motion 

Le comité exécutif sera bien 
en peine pour y donner suite." 
dit-il. demandant s'il ne serait 
pas opportun que le conseil "se 
donne un petit peu de temps'1 

Intervenant à son tour dans 
le débat, le secondeur de la 
motion, le conseiller Brise- 
bois. répond au président Saul­
nier en soutenant qu'il y a des 
véhicules qui. à certaines heu­
res. sont en marche avec à 
leur bord seulement quelques 
personnes. Il précise que le 
nombre des usagers tend à 
diminuer, et conclut que mê­
me financièrement cette solu­
tion pourrait être avantageuse.

Reprenant à son compte la 
mise en garde du président 
Saulnier. le "whip du Parti 
civique de Montréal, M Eucli- 
de Laliberté. conseiller d'A- 
huntsic, dit qu'il y aurait là 
un précédent que ne manque­
raient pas d’invoquer d'autres 
groupes "Le président a par­
faitement raison ", dit-il 

Tentant de temporiser un 
peu le débat, le conseiller de 
Côte-des-Neiges, Me Gerald 
N.F. Charness, fit remarquer 
que le conseiller Cohen n'a 
pas les services de recherches 
dont dispose le comité exécu­
tif. Il suggère que l’affaire 
soit référée au conseil lors de 
sa prochaine assemblée 

Sentant que l'affaire risque 
de connaître un enterrement 
de première classe, le conseil­
ler Cohen affirme alors qu'il 
ne retirera pas sa motion 
S en prenant à la crainte des 
"précédents”, il lance alors 
que la ville n’aurait pas de 
parcs ni de centres récréatifs 
s'il avait fallu à chaque fois 
s'arrêter à la crainte de po­
ser un précédent 

"On n'aurait pas l’Expo, ni 
le métro, ni rien, s'il fallait

que des citoyens s’opposent à 
chaque "dépense spéciale" 
Ce ne sera pas une entreprise 
à but lucratif, mais nous de­
vons faire quelque chose pour 
nos citoyens qui n'ont pas beau­
coup et qui ne demandent que 
le droit de circuler dans notre

Durant toute l'intervention 
du conseiller Cohen, l’impa­
tience gagne le président Saul 
mer qui veut visiblement que 
la motion soit écartée par le 
conseil avant tout examen par 
le comité exécutif “Le vote! " 
lance-t-il en direction du mai­
re Jean Drapeau, qui le regar­

dait les bras écartés, comme 
pour dire on n’y échappera 
pas

Soudain M Saulnier se re 
lève "Si le conseil adopte la 
motion (qui demande au comi­
té exécutif de faire une étude, i 
ce n’est pas comme cela que

Suite à la paye 6ville".

TEL QU ANNONCÉ A LA TÉLÉVISION

INDISPENSABLE
Une fois pour toutes, réglez vos problèmes de maison 

avec le seul purificateur d’air ERZON
Le seul purificateur patenté avec lampe i mercure General-Electric. Ayant d'acheter une IMITATION de purificateur, 

consultei votre dépositaire ERZON — reconnu par des millions de clients satisfaits.

★ Toutes senteurs

★ Fumées (cigares, 
cigarettes)

★ Odeurs (cuisine)

★ Humidité

★ Poussière
RZQN

* Pas plus gros 
qu'un radio

* Aucun produit 
a ajouter

* Aucune installation

* Pour moins de 
5' par semaine

* Satisfaction 
garantie

DEMANDEZ UN ESSAI GRATUIT
Pour Montreal, appelez 27 3-77 34

ERZON-BOREN
Sans obligation de votre port postez ce coupon 

dés ouiourd'hui pour obtenir plus de rensei­

gnements sur le purificateur d air ERZON

BUREAU-CHEF: 692 JEAN-TALON O , MONTREAL
NOM 

ADRESSE

VILLE TEL
l D.

DISTRIBUTEURS ERZON - Québec I 3S8 St-Léandre, Ane. Lorette - 872-1501 
Comtes Berthier. Joliette et Trois-Rivieres: 98 rue de Bienville, Berthierville - 8 36-4412. 
Cranby: Bijouterie suisse. 500 rue Winchester - 378-2020

DEMAIN JEUDI 
3 OCT. JUSQU'À 10H. m à UN JOUR D’AUBAINES COLOSSALES

TOUTES LES LIGNES DE MÉTRO 
MÈNENT À DUPUIS

MARCHANDISES OPPORTUNES
AUTOMNE HIVER
POUR TOUTE LA FAMILLE

CONSULTEZ LES ANNONCES DUPUIS 
DANS LES JOURNAUX 
ET RENDEZ-VOUS CHEZ DUPUIS 
DÈS 9H.30 DEMAIN MATIN

STATIONNEMENT POUR PLUS DE 
1,000 VOITURES

DU CENTENAIRE
plus jeune que jamais

i I
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A QUAND UN STADE SEMBLABLE A CEUX Cl POUR MONTRÉAL ET LES EXPOS? C est au stade de 
gauche ci-haut, le Busch Stadium de St Louis, qu'a lieu aujourd hui la première partie de la série mondiale 
entre les Cardinaux de St-Louis et les Tigers de Detroit A droite il s'agit du stade des Tigers, à Detroit

Dans quelques années, alors que les Expos (le nom choque encore quoi qu'on dise) auront fait leurs preuves 
dans la ligue Nationale. Montréal aura sans doute aussi un stade aussi moderne que le Busch Stadium

(Téléphoto PA)

Inscrits
a

l'KIMH HK( Ol KM
:i an' oi plus A réclamer SI 750 $1 500
Kur' >ngs BOURSE $1 700

4 Plas The ( lame
3 ( unie On Champ
7- Bella Angelica 

Khinachla
2 Miss Cyprus 

10- Star Tudor
5 NT Me a
0- R-«Tanne H
8- Kathy s Jet 
1 Arleiia A

Pas nommé 117 2-1 
R Pion 117 5-2 

w Kennedy 112 3-1 
S Tartaglia 12») 4-1 

T Corne 109 6-1 
Pas nomme 112 6-1 

l) Elliott 120 8 1 
T Inouye 117 IM 

Pas nomme 117 10-1 
T Grech 112 12-1

OKI MEMEI Ol KM
Pouliche? et juments 3 ans et plus - A 

réclamer $ 1 5<¥) 6 Furtones •

5- Portree (Jem
9- French Lesson 
4- Garden's F’nde
1 Monessa
2 (i lenavon
6- Brief Garcm 
8- A Idoo

10- Silver Pilot
7- Pe terry

BOURSE $1 700 
C Potts 117 2-1 

R Pion 117 3-1 
Pas nommé 112 4-1 

M Lapensee 109 5-1 
T Grech 115 6-1 

J lunliffe 112 8-1 
R Pion 116 10-1 

Pas nomme 112 10-1 
P Grtffo 114 12 1

rK(»IMEMEtm K>E 
:»> 2 ans - A réclamer $3 000
6 Furlongs BOURSE $2 000

1 Mikes Rebel 
10- Sail The Drum 
6- Du^ty Tam 
5- Nmarount

7 No Fortune 
3 Sund.iv Wave 
9- Just A Jewel 
4- Miss. False Cut 
8- April Whirl

C Ledezma 115 5-2 
J E Anderson 112 3-1 

M Lapensée 110 4-1 
D Elliott 115 9-2 
T Inouye 110 5-1 
T Inouye 110 6-1 

M Lapensee 108 8-1 
Pas nomme 118 61 

T Comck 110 12-1 
M Lapensee 105 15-1

IH \TRItMECOURSE 
ans et plie - A réclamer $1.750 $1 500

1 16 mille 
6- Garden s Ace 
7 David Lee
2- Corne N Crow 
4 Shangn l.il
3- Championnat
1 Drop By Drop 
f> King Pearh

BOURSE $1.900 
C Potts 120 2-1 

D Dennie 122 
J Bacon 114 

M l apensee 114 
C Ledezma llb 6-1 

T Grech 112 61 
Pas nommé 117 10-1

61
4- 1
5- 1

< INOl lEMECOl RsF
Pouliches et juments 3 ans et 
■clamer SI 500-1 mille BOURSE

4 VUiirlita 
6 Fast Elsie
5 Ed's Reject
6 Monarmette
1 Forty Knots
6 Royal Bronze
2 Gems Of Opar
7 Look Out World

plus A 
$1.800

C ledezma 111 2-1 
D Elbott 120 3-1 

C Ledezma 109 4-1 
P Gnffo 109 61 

Pas nommé 112 61 
R Terrill 117 61 

Pas nomme 107 161 
M Ferro 107 161

MMM
3 ans et plus A 

mille
3- Barhagris 
7- Thirty Grand 
4 T our Lizanoo 
6 He's A Okay 
! Volar \estige 
5- Golden Tune 
2- Dante s Rope

II COURSE
réclamer $2 000 1 1 16

BOURSE $2 000 
M l.apensée 117 5-2 

C Potts 114 3-1 
M Ferro 119 4-1 

D Snvder 122 .VI 
C Ledezma 119 61 
H Ivevama 116 61 

R Terrill 119 161

sEinihME( Ol
THF lX)NNYBROOK Pouliches et 

juments de 3 ans et plus Allocations) - 6 
Furlong? BOURSE S3 000
2 Wee Lassie Pas nommé 112 2-1
1 l>evel Road D Elliott 113 VI
3- 4 Mamma Bluebird Anderson 114 4-1 
* A Chanting Voice Anderson 116 4-1 

6 Amv D D Dennie 112 61
4 Fnsky Flight B Pion 106 61

Ht NIEMECOl K>E
a rédamer $1 750 - il 500 

BOURSE $1 900
3 ans M plus

: l 16 mille 
6 Tropica! King
2 Toubo Call
5 Mr Sir
4 High Offthehog
3 L/»fiy Visitor 
7- Jambar
1 Drag Pit
6 Danika

T Grech 107 2-1 
Pas nomme 119 3-1 

R Pkw 120 4-1 
Pas nommé 112 5-1 

P Gnffo 117 61 
Pas nommé 117 61 

J E Anderson 120 161 
J Selyem 111 12-1

Les Tigers
ont fait

NEW YORK Selon les 
statistiques officielles, ce sont 
les Tigers de Détroit qui ont 
attiré les plus grosses assis­
tances dans les ligues ma­
jeures de baseball au cours de 
l'année

Les champions de la ligue 
Américaine ont attiré pas 
moins de 2,031,847 specta­
teurs à leurs matches â Dé­
troit Ils ont ainsi dépassé de 
20.670 le nombre de specta­
teurs enregistrés au cours de 
la saison aux parties des 
champions de la ligue Natio­
nale. les Cardinaux de St- 
Louis. Il faut dire toutefois 
que les Tigers ont remporté 
leur premier championnat 
depuis 23 ans dans l'Améri­
caine et que leur lanceur étoi­

le Denny McLain a inscrit son 
nom en lettres d'or dans le 
livre des records, ce qui a 
contribué fortement à l'aug­
mentation des assistances à 
Détroit

Au reste, voici le détail 
des assistances enregistrées 
par les équipes dans les deux 
ligues

On pourra constater que les 
assistances ont augmenté de 
façon générale cette année 
dans la ligue Américaine alors 
que dans la ligue Nationale on 
a accusé un recul sur l'an der­
nier Le total des spectateurs 
dans l'Américaine fut de 11.- 
172,942 alors que dans la li­
gue Nationale il fut de 12,927.- 
185 spectateurs.

Ligue Américaine

196S 1967
Baltimore 868,709 858,822
Boston 1.940,588 1.692.349
Calitomie 1,025,956 1,301,557
Chicago 798.914 966,284
Cleveland 857.994 685,698
Détroit 2,031,847 1,445.1X4
KC-Oak 838,501 652,246
Minnesota 1,143.257 1,483.421
New York 1.125.124 1,141,714
Washington 542.052 770,868

Total 11.172,942 10,883,915

Ligue Nationale

1968 1967
Atlanta 1.126.540 1,362.849
Chicago 1.043.409 977.984
Cincinnati 733,354 952.788
Houston 1,312,887 1,333,862
Los Angeles 1,581,093 1.662.599
New York 1,781,657 1,565,492
Philadelphie 664.546 824.252
Pittsburgh 693,485 904,121
San Francisco 837,220 2.100,838
St. Ixiuis 2.011.177 2,100,838

Total 11,785.368 12.927.185
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MOTEURS • TRANSMISSIONS 
DIFFÉRENTIELS

• De toutes sortes neufs et 
usages

• Installation si desire

|* Garantie de 24 mois ou 

' 24.000 milles o 100'
W Remorquage gratuit

• Finance

des arbitres
CHICAGO (PA) Les arbi­

tres des ligues majeures ont 
décidé de ne pas faire la grè­
ve pendant la Série mondiale, 
mais feront une grève généra­
le le printemps prochain à 

| moins que deux arbitres de la 
| ligue Américaine congédiés 
| soient réintégrés.

Baseball
CLASSEMENT FINAL

Jour: 270-2555 - 270-2956 
r Soir: 274-8403

1 990 est, BEAUBIEN, coin Bordeaux

ES PROFESSIONNELLES El D’AFFAIRES
Brevets d'invention

MARQUÉS de COMMERCE
Marion. Robic & Rcbic

ci-devanf 
Marion & Marion

2100 rue DRUMMOND 
Montréal 2S 288-2152

Encouragez 

nos annonceurs/

MEUBLES 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES LIEUX

STATIONNEMENT
Canada Dactylographe Inc..

7035 AVE. DU PARC

270-1 141

Ligue Nationale

G P Mov. Diff
St-Louis 97 65 599 _

San Francisco 88 74 543 9
Chicago 84 78 .519 13
Cincinnati 83 79 .512 14
Atlanta SI 81 .500 16
Pittsburgh 80 82 494 17
l-os Angeles 76 86 .469 21
Philadelphie 76 86 459 21
Ne» York 73 69 451 24
Houston 72 90 444 25

Ligue Américaine

G P Moy Diff.
I •étroit 103 59 636 —

Baltimore 91 71 562 12
(leveland 86 75 .534 16'x
Boston 86 76 .531 17
New York 83 79 .512 20
Oakland 82 80 .506 21
MinneMita 79 83 488 24
Californie 67 95 414 36
Chicago 67 95 414 36
Washington 65 96 404 37‘i

1er match à St-Louis cet après-midi !

Les Cards, favoris à 8 contre 5 pour 
triompher des Tigers dans la série

ST-LOUIS (PAi En dépitdes 30 victoires de Denny Mc­
Lain. la tenue de Bob Gibson favorise les Cardinaux de St-Louts 
par 8-5 contre les Tigers de Détroit lors de la première joute 
de la Série mondiale cet après-midi à St-Louis.

Gibson, gagnant de cinq matches dans les séries, tentera 
d’améliorer le record détenu par Lefty Gomez et Red Ruffing, 
des Yankees de New York

De faibles frappeurs de .200 et des lanceurs négligés sont 
souvent devenus des héros dans les séries, mais la plupart des 
experts prévoient que le match d’ouverture entre Gibson et Mc­
Lain créera l'atmosphère de la série 4 de 7, car ils s’affronte­
ront probablement à trois reprises si la série atteint la limite.

Les deux permiers matches seront disputés à St-Louis au­
jourd’hui et jeudi devant des foules compactes de 54,575 spec­
tateurs. La série se poursuivra à Détroit samedi, dimanche et 
lundi, si nécessaire, dans un parc pouvant recevoir 53,500 ama­
teurs. On reviendra terminer la série à St-Louis mercredi et 
jeudi, les 9 et 10 octobre, si nécessaire.

Les matches commenceront à 2h. p m à St-Louis et à Ih. 
p.m. à Détroit et seront télédiffusés par RadioGanada.

Denny McLain

Van Brocklin devient 
pilote des Falcons

Une place 
debout au 

coût de $4
ST-LOUIS - La semaine 

dernière, les amateurs de St- 
G)uis ont tait la queue afin 
d'obtenir des billets dans les 
estrades populaires pour la 
Série mondiale et hier ils ont 
fait la queue pour obtenir des 
billets pour des places debout.

Les billets pour places de­
bout coûtent S4.1M) chacun et 
sont limités à deux par per­
sonne. On en compte 3,100 en 
vente chaque jour d'un match.

D’autre part, la météo pré-^ 
voit de la belle température 
pour les deux premiers mat­
ches de la série à St-Louis 
avec possibilité de XO degrés 
aujourd'hui et un peu plus froid 
jeudi.

Dernière 
saison de 

Sawchuck?
BARRIE, Ontario Terry 

Sawchuck, un des gardiens de 
buts des Kings de Los Angeles, 
de la ligue Nationale de hoc­
key. a laissé entendre hier à 
Barrie, en Ontario, que la sai­
son qui débute serait sa der­
nière dans la ligue Nationale 
de hockey.

Sawchuck. un vétéran de 18 
saisons dans la ligue Nationa­
le. a remporté trois fois le 
trophée Vezina lorsqu'il dé­
tendait ta forteresse des Red 
Wings et une fois, en compa­
gnie de Johnny Bower, lors­
qu il gardait les buts des Ma­
ple Leafs de Toronto.

ATLANTA Les rumeurs 
qui circulaient à Atlanta con­
cernant un éventuel change­
ment de pilote chez les Fal­
cons d'Atlanta, de la ligue Na­
tionale de football, se sont con­
crétisées

La direction des Falcons a 
confirmé que Norm Van Bro­
cklin, l’ancien instructeur des 
Vikings du Minnesota, s'était

vu confier le poste d’instruc­
teur en chef en remplacement 
de Norb Becker.

Avant de diriger l'équipe 
des Vikings du Minnesota en 
1961, Norm Van Brocklin s'é­
tait illustré au poste de quart- 
arrière avec les Rams de Los 
Angeles et surtout avec les 
Eagles de Philadelphie

Football Hamilton, à un point 
du 2e rang

Ligue Canadienne

Division Est
G. P PP. PC Pts

Toronto 6 3 0 181 149 12
Ottawa 5 3 1 272 176 11
Hamilton 5 4 0 170 183 10
Montréal 3 5 0 148 208 6

Division Ouest
G. P PP P.( Pts

Cataary 8
Sasiatrhewan 7

3
3

0
1

292
245

155 16 
168 15

Edmonton 4 6 1 127 206 9
CB 2 1 125 180 5
Winnipeg 2 8 0 118 233 4

HAMILTON A la suite de 
leur victoire de 16-13 sur les 
Lions de la Colombie-Britan­
nique, les Tiger-Cats de Ha­
milton se sont approchés à un 
seul point de la seconde place 
de la Conférence de l est du 
football canadien, place occu­
pée par les Rough Riders d’Ot­
tawa avec onze points.

Ils n’ont plus que deux points 
de retard sur les meneurs, les

Argonauts de Toronto qui sont 
en tête avec douze points.

Tommy Joe Coffey a profité 
de cette victoire pour se his­
ser au premier rang des 
compteurs de la Conférence de 
l'est, il totalise maintenant 68 
points et devance Don Suthe- 
rin. des Rough Riders, qui a 
65 points et Whit Tucker, éga­
lement des Rough Riders, qui 
a 60 points

.«R* ■s' wÊÊÊÊÊF « '■BHHHw ■HHMRMWhu
MM Raymond Lemay et Jean-Louis Lévesque, entourant Rouletabille

La plupart des frappeurs, surtout les gauchers, préfèrent le 
stade des Tigers même si la clôture de droite n'est qu’à cinq 
pieds de moins que celle de St-Louis

Le stade Busch est très symétrique à St-louis avec des dis­
tances de 330 entre les lignes des 1er et 3e buts et de 414 au 
centre, tandis que celui de Détroit donne 340 pieds dans la gau­
che. 440 au centre et 325 dans la droite.

Comparaison

Les Cardinaux ont eu les choses faciles après une brève re­
chute vers la fin de mai, mais sont dans une léthargie au bâton 
depuis des semaines

Les Tigers ont résisté à une poussée du Baltimore et se sont 
échappés avec une série de 11 gains d'affilée en septembre

Ce sera le premier affrontement entre les deux clubs depuis 
que les frères Dizzy et Paul Dean ont vaincu les Tigers 4-3 en 
1954

Après le duel Gibson-MeLain dans le premier match, ce se­
ra probablement Nelson Briles. des Cardinaux, dans le 2e. ce 
qui opposerait Ray Washburn, du St-Louis, à Mickey Lolieh à 
Détroit samedi

Les Tigers affichent un avantage marqué dans les circuits, 
mais les champions de la LN présentent une meilleure moyenne 
d’équipe au bâton tout en dominant avec 108 buts volés contre 25.

Enfin, ['experience des séries favorise les Cardinaux qui en 
seront à leur troisième participation en cinq ans. On ne compte 
guère de joueurs expérimentés dans ce domaine chez les Tigers

Mantle et Ford 
n'ont rien à craindre

ST-LOUIS II y aura
sûrement de nombreux re­
cords qui seront battus lors 
de la série mondiale 1968 qui 
débute cet après-midi à St- 
Louis entre les Cardinals de 
St-Louis et les Tigers de Dé­
troit

11 est cependant un déten­
teur de record des séries 
mondiales qui peut dormir 
tranquille, il s’agit du lanceur 
des Yankees de New York, 
Whitey Ford II a remporté

dix victoires lors du règne 
des Yankees dans le baseball 
majeur

Bob Gibson, le lanceur étoi­
le des champions de la ligue 
Nationale a déjà cinq victoi­
res à son actif mais il est 
encore loin du compte

Un autre record qui semble 
inabordable est celui de Mickey 
Mantle, également des Yan­
kees, qui a claqué 18 circuits 
durant les douze séries aux­
quelles il a participé

PETITES ANNONCES DU "DEVOIR''
844-3361

L» pnx de no* petite* onnonce» e*t de $150 par jour avec 
un maximum de 25 mot» (.05 du mot additionnel). L’heure 
de tombée e*t midi pour l'édition du lendemain.

AMEUBLEMENT A VENDRE

AMEUBLEMENT LEGAULT
Décoration intérieure 
agent manufacturier

30% d’escompte
Ameublement complet de tous styles 
Tapis et draperies à prix réduit Spa­
cieuse salle de montre Décorateurs 
professionnels à votre service Sur 
rendez-vous seulement

Mme Vve Gilles legault. prop 
388 8540

_____________________J.N.O

AUTO A VENDRE
Cadillac sédan de ville 67 toit en vtnyle 
air conditionné, stéréo, différentiel bar 
rant, serrure automatique Tél pour le
:our 321 2330 soir 581 0538 7 10-68

A VENDRE
Machine à polycopie électrique à l encre. 
marque Ronéo modèle 750 presque 
neuve Tél 747-6158. 5 KMW

BUREAUX A LOUER
Fst rue Sherbrooke 3130 location avanta­
geuse Suite de bureaux ?ème étage Louer 
très raisonnable et propre chauffé
Téi 738-3947 4-10-68

COURS PRIVES
leçons de guitare moderne t lassique
flamenco, studio ef domicile
Té 270 4465 91068

Cours gratuits personnalité lecture ra­
pide. droit commercial, élégance fémini­
ne. à la Chambre de Commerce des Jeu­
nes du district de Montréal Tél 844-
1755 4 10 68

CHALET A VENDRE
Nouveau p'Olongrmrnt de lautOroute 
près Sir- Adèle Chalet suisse de 3 cham­
bres à coucher hivermsé foyer naturel 
en pierres, plan* privée près pente de 
sk. Pnx $11.600 $79 54 par mois

Tél 731 3501 15 10 68

DIVERS
TOP MART INC 15 est rue Ste-Cathe 
rme tél 845-0401 Métro S.imt Laurent 
Vente de liquidation de manufacturiers 
100% V Neck Pullover pure lame $5 00 
Habits complets en Tergal $J0 00 Habits 
complets Fortrel $25 00 "Trenchcoat" $10 
Vestons sport $6 00 $10 00 et $16 00 Pan
talons $3 00 et $6 50 etr J N O

DEMANDE D’EMPLOI
Professeur Brevet A" arrivé depuis 
peu à Montréal désir* travail permanent 
dans l'enseignement ou autre chose s y 
rapportant Tél 27 3 4066 3 10-68

FEMME DEMANDEE
Cultivée débrouillarde, dactylo bilingue 
F.cnn a J 81 Case postale 220. Mont 
réal 16 51068

HOMMES DEMANDES
Société de gestion ouvre une nouvelle ré 
gion au Quéliec Plusieurs postes dispo­
nibles Pour entrevue M Lmtroglou bu­
reau 527-8981, résider!< • 279 1427

4 10-68

LOGEMENT A LOUER
0829 AVfNUf CLANRANAID duplex, 5 
pièces, reede-chaussie, adultes, grand 
[parterre attrayant J150 1er octobre
HU 9-6096 j N Q

J!AN KIVARI) -, ,
propre libre 1er novembre, tamille 1 ou 
2 entants H26 00 tel 324 71M 7 1068

ON DEMANDE
Absolument besom d'un piano pour étu­
diante merci Tél 273-6297 3 1068

 PERSONNEL
Ne restez pas seul (e) Célibataires, veufs 
(ves) séparés (es) Pour informations 525- 
7861 ou 387 7828 5106*
Rencontres, but amie «il. matrimonial cé­
libataires. veufs (ves) ou personnes seules 
Venez vous inscrir»1 i l'Agence DU BON 
HEURFNRG 6365 De lot inner 
Pour rendez vot. 729-0680 31068

PROPRIETE A LOUER
OU T RF MONT, luxueux cottage moder­
ne 8 pièces 4 chambres. 2‘> salles de 
bain, cuisine fonctionnelle incluant four 
encastré Beau jardin, garage $475 par 
mois, occupation immédiate Tél 273- 
4151 71068

TAILLEUR
Vous avez maigri ou engraissé? Fades 
réajuster vos vêtements habits ou pale­
tots transformés en devant simple dernier 
style

DROLET TAILLEUR 
-SPECIALITE-

Habits et costumes sur mesure 
351 est. rue GUIZOT

Tél 388 2532 j NO
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(VI. Wilson réussit à se faire 
ovationner par les travaillistes
par Boni de Torhout, de l'AFP

Le FBI : la "nouvelle 
gauche" pose un grave 
problème de sécurité

Ajournement assuré de la 
conférence mondiale des PC

BLACKPOOL — Acclamé 
par les congressistes qui La­
vaient désavoué la veille M 
Harold Wilson a réussi hier 
matin Lun de ces retourne­
ments oratoires dans lesquels 
il est passé maître Attaqué 
sur le terrain difficile de sa 
politique économique, le pre­
mier ministre britannique a 
répliqué en portant l'essentiel 
du débat sur un thème auquel 
aucun travailliste ne peut res­
ter indifférent : celui de la lutte 
contre la réaction pour la di­
gnité sociale

Son discours a été un réqui­
sitoire contre "les forces du 
passé ", assimilées à l’adver­
saire conservateur M Wil­
son a agité l'épouvantail du

powellisme” présenté com­
me le symbole de toutes les 
idées rétrogrades. En ora­
teur consommé, il a longue­
ment rappelé les acquisitions 
sociales de son gouvernement 
demandant à ses troupes de 
passer à l’attaque de ceux 
qui "veulent résoudre les pro 
blêmes d’hier par des métho 
des d’avant-hier”. Les cons­
tants rappels à l’incurie et à 
lîmmobilisme qui, a-t-il dit, 
ont dominé les treize ans du 
pouvoir conservateur avant 
Ï964, ont chaque fois soulevé 
les applaudissements d’une 
salle qui ne demandait qu’à 
retrouver une communion et 
une fraternité battues en brè­
che par les mécontents.

Ainsi, le premier ministre 
s est attaché surtout à faire 
connaître la confiance et la 
combativité d un parti qui. à 
deux ans des prochaines élec­
tions générales, doute de lui- 
même.

Cette tactique a été récom­
pensée par une longue ovation 
de la salle entière et M. Frank 
Cousins, du syndicat des trans­
ports, qui s’était posé lundi 
comme l’adversaire le plus 
résolu de la politique écono­
mique du gouvernement, n’a 
pas été le dernier a se join­
dre à cette ovation

M. Wilson a cependant affir­
mé qu’il tiendrait compte des

critiques formulées lundi 
Mais, a-t-il dit. la Grande- 
Bretagne a encore besoin de 
nombreux mois de politique 
économique résolue et, pourvu 
qu elle tienne ferme, ces me­
sures produiront par elles- 
mêmes des bénéfices politi­
ques pour le parti travaillis­
te.

Fuis, le premier ministre a 
énuméré les progrès réalisés 
dans l’industrie, qui se tradui­
sent par une exportation ac­
crue. Il a cité la création d’une 
industrie britannique des or­
dinateurs. la construction de 
l’industrie des machines ou­
tils, des chantiers navals, de 
1 automobile "Nous sommes 
en tram de créer un complexe 
industriel de l’électricité qui 
nous permettra de lutter d'égal 
à égal avec les géants d’Euro­
pe et même d’Amérique ”.

Ces exemples, a déclaré M. 
Wilson, ne sont qu’un des élé­
ments de la révolution indus­
trielle britannique fondée sur 
la science.

Le "manifeste intérimaire 
du parti travailliste sera pré­
senté ce matin au congrès du 
’labour' qui se tient actuel­

lement à Blackpool, par M 
George Brown, leader adjoint 
du parti et ancien secrétaire 
au Foreign Office

Ce manifeste est constitué 
d’une part par un rapport sur

l'action passée du gouverne­
ment travailliste et d’autre 
part par un programme politi­
que et social pour les années 
1970 Ce document, qui prépa­
re à terme les élections géné­
rales prévues pour 1971, de­
mande notamment l’institution 
d un impôt sur le capital et une 
plus grande participation du 
citoyen ordinaire à la vie de 
la nation

Hier, la journée centrée sur 
le discours de M. Harold Wil­
son a été consacrée également 
mais à huis clos, aux questions 
d'organisation et de finance­
ment du parti Auparavant, le 
congrès avait élu son nouveau 
comité national exécutif de 26 
membres, parmi lesquels figu­
rent notamment Mme Barbara 
Castle, ministre de l’emploi et 
de la productivité, et M Ja­
mes Callaghan, ministre de 
l’intérieur

M Harry Nicholas. 63 ans, 
secrétaire général adjoint du 
puissant syndicat des trans­
ports, a d’autre part été élu 
secrétaire générai du parti. Le 
secrétaire général du syndicat 
des transports est M. Frank 
Cousins, adversaire acharné 
de la politique économique de 
M. Wilson

Enfin, une motion suggérant 
l'institution d'assemblées con­
sultatives locales en Ecosse 
et au Fays de Galles a été re­
tirée de l'ordre du jour

Vive résistance des 
troupes biafraises

L’MAHIA (AFP) La ba­
taille fait rage dans la ville 
d’Owerri. dont la prise a été 
récemment annoncée par les 
Nigérians, a déclaré hier à 
Umuahia un porte-parole mi­
litaire biafrais. Les forces 
biafraises attaquent sur trois 
fronts et tentent de repousser

Récoltez
2'‘fois ce que

vous avez semé!
Achetez au plus haut intérêt les obligations 

d'épargne du Canada à la Banque de Montréal et, 
dans 1 4 ans, vous toucherez 214 fois votre 

investissement. $250 pour chaque $100 investis.

Pas d’aigent? 
Qu’à cela ne tienne!

La Banque de Montréal vend les obligations 
d'épargne du Canada par tempérament comme 

au comptant Vous pouvez acheter 
les vôtres à 5% comptant, le solde par 

versements faciles en une année.

$2.50
COMPTANT 
POUR UNE 

OBLIGATION DE

$50.00
s5.00
COMPTANT 
POUR UNE 

OBLIGATION DE

$100.00

$25.00
COMPTANT 
POUR UNE 

OBLIGATION DE

$500.00

s50.00
COMPTANT 
POUR UNE 

OBLIGATION DE

nooo.oo

les Nigérians en dehors 
d’Owerri vers la route d’Aba’ . 
a-t-il dit

La bataille continue aussi 
dans la ville d’Aba, tandis que 
sur le front d’Okigwi, les Nigé­
rians essayent désespérément 
de briser la défense b'afraise 
pour pénétrer à l'intérieur de 
la ville d’Okigwi. à 45 milles 
au nord de Umuahia a-t-il ajou­
té.

"Les forces biafraises ont 
continué leur avance régulière 
vers Uyo depuis qu elles ont 
repris la ville d’Ikotekpene ", 
a poursuivi le porte-parole qui 
a précisé qu’il n’y avait pas 
eu de changement dans la si­
tuation dans le secteur du front 
d’Onitsha. Les Nigérians, a-t- 
il dit. ont subi d’importantes 
pertes en hommes et en maté­
riel au cours de la tentative 
de jonction entre leurs troupes 
situées dans le secteur d’Onit- 
sha et celles du secteur de 
Abagana

D'après l’exposé du porte- 
parole militaire, il ne semble 
y avoir aucune menace direc­
te sur Umuahia qui est devenue 
la "capitale administrative” 
biafraise. estiment les obser­
vateurs. En effet, disent-ils, 
la reprise de Ikotekpene. à 30 
milles au sud-est de Umuahia. 
par les troupes biafraises et 
leur avance au nord de cette 
ville vers Uyo, assure le flanc 
oriental de Umuahia contre une 
offensive nigériane En outre, 
ajoutent-ils. comme les Nigé­
rians n'ont pas réussi à avan­
cer depuis Aba et Owerri, si­
tuées à 40 milles au sud et à 
l’ouest de Umuahia, et que les 
forces biafraises leurs dispu­
tent le contrôle de ces villes, 
Umuahia ne semble pas direc­
tement menacée par les trou­
pes nigérianes.

M. Paul Beaulieu à la 
commission budgétaire 
des Nations unies

NATIONS UNIES (AFP)
M. Paul Beaulieu (Canada) a 
été élu hier vice-président de 
la commission budgétaire M 
Santiago Mayer Picon (Mexi­
que) a été élu rapporteur.

La commission budgétaire 
est présidée par M Guerodot 
Tchernouchtenko (Byelo-Kus 
sie)

Elle commencera ses tra­
vaux le 8 octobre par l’exa­
men des comptes de LO.N.U. 
de l’année 1967 Eîlle entame­
ra l’examen du budget de 1969 
la semaine suivante

WASHINGTON i.AFP> Le 
mouvement de "la nouvelle 
gauche " est devenu un des 
principaux problèmes de sé­
curité qui se posent aux Eîtats- 
Unis. affirme le E' B I dans 
son rapport sur ses activités 
au cours de l'année fiscale 
qui s’est terminée le 30 juin 
dernier.

Le rapport publié hier dé­
nonce tout spécialement Lor- 
gamsation des "etudiants 
pour une société démocrati­
que” (SDS) qu il déclare être 
au centre de l’agitation estu­
diantine "cimentée par une 
haine farouche des institu­
tions de la société démocra­
tique La "SDS” précise 
le FBI. enseigne le sabotage 
et la fabrication d'explosifs

Le parti communiste conti­
nue à être également, selon 
ce rapport, une menace à la 
sécurité nationale des Eîtats- 
Utûs. bien que le E'BI n’ait 
procédé au cours des douze 
mois sous revue à aucune ar­
restation pour subversion

Toujours selon le E'BI. l'U­
nion soviétique et plusieurs de 
ses alliés auraient accru les 
effectifs de leurs services de 
renseignement aux Etats- 
Unis. En ce qui concerne 
l’URSS, de 70 à 80 pour cent du 
personnel des missions sovié­
tiques de New York et de 
Washington seraient affectés 
à ces services; les effectifs de 
ces missions ont passé de 346 
personnes en 1964 à 573 en 
1968.

Les activités du Bureau fé­
déral ont été marquées au 
cours de l'année fiscale passée 
par une augmentation con­
sidérable des arrestations, 
soit 18.881 contre 15,878 
l’année précédente Quatre 
vingt dix-sept pour cent des 
personnes arrêtées ont été 
condamnées

Deux cents quatre vingt une 
condamnations ont été pronon­
cées contre des individus affi­
liés à la mafia et 1.105 con­
tre les auteurs de vols ou de 
cambriolages de banques, une 
catégorie de crimes dont le 
nombre augmente d'une façon 
"ahurissante" déclare le 
rapport

Eîn conclusion le F B I fait 
valoir que ses activités ont 
fait rentrer dans les coffres 
du gouvernement 303 millions 
de dollars au cours de l’an­
née. soit 155 pour cent du bud­
get qui lui est alloué pour ses 
dépenses

Jarring menace 
de démissionner

JERUSALEM (AFP) Si. 
d'ici le 31 octobre, aucun pro­
grès n'a été réalisé en vue 
d’un accord israélo-arabe, le 
docteur Gunnar Jarring renon­
cera à sa mission de concilia­
tion Tel est l’avertissement 
lancé par l'envoyé spécial de 
M. Thant au Moyen-Orient aux 
gouvernements intéressés, et 
qui a été confirmé dans les 
milieux israéliens bien infor- 
més

Le docteur Jarring aurait 
pris cette décision, d’une part, 
parce que le gouvernement 
suédois lui a demandé de re­
joindre au plus vite son poste 
d’ambassadeur de Suède à 
Moscou et, d’autre part, parce 
quîl estime qu’en fixant une 
date limite à sa mission, il a 
plus de chances de conduire 
Israël et les pays arabes 
à prendre des positions moins 
extrêmes Le docteur Jarring 
espère que quelques progrès 
pourront s'accomplir au cours 
de la conférence de LONU qui 
se déroule à New York.

Mexico: les étudiants 
réoccupent l'Université

MEXICO (AFP) Chas­
sés de leur université le 18 
septembre par d’importantes 
forces militaires, les étu­
diants mexicains en grève y 
sont revenus en force lundi 
soir après l’évacuation de 
l’établissement par les sol­
dats

Le comité national de grè­
ve a réaffirmé devant 1.500 
étudiants enthousiastes qui 
avaient tenu à assister à une 
conférence de presse "sym 
bolique” que le mouvement 
sérail poursuivi jusqu’à la 
victoire finale et "qu’il ne 
fallait pas exclure des ma­
nifestations estudiantines 
pendant les jeux olympiques”

Cette conférence de pres­
se à laquelle avaient été in­
vités des représentants de la 
presse internationale a eu lieu 
à la Faculté de sciences à 
quelques centaines de verges 
seulement du stade de la Cité 
universitaire, centre des jeux 
olympiques qui seront inau­
gurés le 12 octobre.

Pour le comité de grève 
l’action étudiantine sera pour­
suivie tant que le gouverne­
ment n’aura pas satisfait aux 
six principales revendica­
tions des étudiants: libéra­
tion de tous les détenus po­
litiques. destitution des chefs 
de la police responsables de 
la repression, châtiment des 
coupables, dissolution du 
corps des ‘granaderos’’, 
fer de lance de la répres­
sion. indemnisation des fa­
milles des victimes et ouver­
ture du dialogue étudiant- 
gouvernement

Cependant trois conditions 
suffiraient pour l’ouverture 
de ce dialogue que les etu­
diants considèrent possible; 
évacuation de toutes les éco­
les encore occupées par la 
police, libération de toutes les 
personnes arrêtées pendant 
les événements et fin de tou­
te répression particulière­
ment contre les manifesta­
tions ou réunions organisées 
par le comité national de grè­
ve

Ce comité qui a organisé 
hier un grand meeting dans

l’enceinte de l’université pour 
célébrer la libération du pre­
mier établissement scolaire 
du Mexique, a affirmé avec 
force que le mouvement étu­
diant est essentiellement pa­
cifique et que son but est de 
réinstaurer la démocratie et 
la justice dans le pays, pour 
les ouvriers, les paysans et 
les étudiants.

Le comité de grève tiendra 
un deuxième meeting aujour- 
d hui “afin de maintenir la 
pression sur le gouvernement” 
Cette pression selon les lea­
ders estudiantins "a permis 
l’évacuation de l’université 
car le retrait des troupes qui 
l’occupaient, ont-ils dit, n’a 
pas été demandée par le rec­
teur ”

Le "filibuster" 
continuera au Sénat 
sur la nomination 
de M. Abe Portas

WASHINGTON (AFP) Le 
Sénat a refusé, hier, de met­
tre terme à la tactique dila­
toire appelée "filibuster ” 
employée par certains séna­
teurs pour s’opposer à la no­
mination par le président 
Johnson de M Abe Portas 
comme président de la Cour 
suprême des Etats-Unis

Cette nomination est donc 
remise en question, tout au 
moins pour le présent. Qua­
rante-cinq sénateurs ont voté 
pour l’arrêt du "filibuster" 
c’est-à-dire la clôture du dé­
bat, et 43 contre. Il aurait 
fallu 14 voix de plus, c’est-à- 
dire la majorité des deux 
tiers, pour qu’il soit mis fin 
à cette tactique dilatoire.

Le sénateur Mike Mansfield 
(démocrate du Montana), lea­
der de la majorité, a déclaré 
à ses collègues qu’il annonce­
rait prochainement si une 
nouvelle tentative aurait lieu 
pour obtenir la confirmation 
de M. E’ortas au poste le plus 
élevé de la magistrature des 
Etats-Unis

Obtenez vos obligations d'épargne 
du Canada au plus tôt 

à la Banque de Montréal!

Banque de Montréal
La Première Banque au Canada

La B da M aat préaanta à tous voa baaoma avec plua de 100 auccuraalee è Montréal.

Anglais, Allemand, Espagnol, 
Italien, Russe

COURS DE CONVERSATION

Language school 
Ecole de langues

4970 Queen Mary Rd. 
Montréal Qué. 
Tet735-2636f~

• Matin, après-midi, soir
• Prive, semi-privé, groupe
• Cours accéléré
• Programme spjécial 

pour Compagnie
• Leçon d’essai gratuite

• Programme de 2 o 
20 semaines

• Enseignement de 2 a S lois 
par semaine

• Informations: 735-2636
• Prospectus sur demande

INSTITUT 222 INC.

MOSCOU L’ajournement 
de la conférence mondiale des 
partis communistes, annonce 
en termes voiles par le com­
munique publie hier à l’issue 
de la réunion de la commission 
préparatoire à Budapest, n’a 
causé aucune surprise à Mos­
cou où l’on s’y attendait depuis 
quelque temps déjà 

Il était évident en effet que 
l’URSS, après avoir consacré 
tant d’efforts à la préparation 
de cette conference, ne pou 
vait courir le risque de la voir, 
sinon boycottée, du moins 
transformée en un forum ou 
auraient éclate au grand jour 
les graves dissensions provo- 
qutk's au sein du mouvement 
communiste international par 
l'intervention militaire en 
Tchécoslovaquie, et où les 
"cinq du Pacte de Varsovie 
auraient été placés dans la po­
sition inconfortable d’accusés 

Il semble maintenant exclu, 
estiment les observateurs de 
la capitale soviétique, que la 
conférence mondiale des partis 
communistes initialement 
prévue pour la fin novembre, 
se tienne avant l’année pro­
chaine. I! est plus que proba­

ble que la date choisie au cours 
de la prochaine réunion de la 
commission préparatoire sera 
assez lointaine pour permet­
tre aux remous causés par 
l’affaire tchécoslovaque de 
s’apaiser

On note cependant que le 
Kremlin, au prix d’une péni 
hle concession, a réussi à sau­
ver la face, ainsi qu en témoi 
gnent trois éléments du com­
muniqué de Budapest

1 Le nombre des partiel 
pants à la réunion de la com­
mission préparatoire, à savoir 
cinquante-huit partis, alors que 
la réunion précédente, tenue en 
avril, n’en avait rassemblé que

TORONTO (PO Le Cana­
da a le taux le plus élevé du 
monde de cas connus de can­
cer du poumon, a déclaré le 
Dr A J Phillips, de Toronto

A son avis cela pourrait 
s'expliquer par le fait qu’au

cinquante-quatre (11 faut re­
marquer cependant l’absence 
du parti suédois, qui fut Lun 
des premiers et des plus éner­
giques opposants à l’interven­
tion en Tchécoslovaquie).

2 La reaffirmation "unani 
me" de la nécessité de tenir 
la conference.

3 E’.nfm et surtout le fait qut 
l'affaire tchécoslovaque n’est 
pas mentionnée dans le com­
munique alors quelle avait 
été ouvertement évoquée par 
exemple dans le communiqué 
final de la réunion des syndi- 
cahstes des "cinq" et de la 
C G T a Moscou la semaine 
dernière.

Canada le cancer du poumon 
est décelé et soigné a son sta­
de primaire Dans plusieurs 
autres pays, dit-il. le cancer 
du poumon passe inaperçu du 
fait que les techniques de la 
détection sont moins dévelop­
pées

Le taux le plus élevé de cas 
"connus'' du cancer du poumon

Emmenez 
toute la famille. 
C’est amusant!
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Vivez une expérience uniq > dont 
chacun tirera profit à sa façon. Emmenez 
votre tamille en voyage, à , aventure, à 
la découverte. Et ne laissez personne 
derrière1 Vous n’avez plus d excuses!

Tout en économisant grâce aux bas 
tarifs du plan familial d’Air Canada vous 
évitez aussi la fatigue et l’énervement 
des longs trajets et gagnez un temps 
précieux sur vos vacances.

Dans l’avion, vous n aurez pas à sur­

veiller constamment vos entants, à vous 
creuser la tête pour les distraire. Bien 
au contraire, ce voyage sera sous le 
signe de la détente car Air Canada a 
tout prévu pour intéresser vos enfants 
pendant la durée du vol.

Ainsi, dès votre arrivée, vous pourrez 
jouir pleinement des plaisirs et des 
surprises que vous réserve l’endroit de 
votre choix. Voyez votre agent de voyage 
ou appelez Air Canada à 931-4411.

La famille est prête à partir! AHez-y par

Al R CANADA (§)
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arts et spectacles
Les vacances 
sont finies, on 
recommence les 
entrechats

Venue la fin de l’été, les 
danseurs de la compagnie des 
Grands Ballets Canadiens se 
regroupent afin de commen­
cer les répétitions pour les 
spectacles que les auditoires 
montréalais verront pendant 
la saison 1%8-tiy

Beaucoup de danseurs re­
viennent après des vacances 
personnelles : certains ont 
profité du repos estival pour se 
perfectionner dans d'autres 
techniques, six ont dansé aux 
Etats-Unis à la demande du 

Baltimore City Ballet 
trois sont de nouveaux mem­
bres. trois jeunes filles. 
Louise Dore. Manon lairin 
et Nina Valery

Ces danseuses ont été for­
mées à l'Académie des Grands 
Ballets Canadiens et elles ont 
danse une saison en qualité 
d apprenties, dans la troupe 
des Grands Ballets Canadiens 
avant de signer le contrat 
qui les y admet officiellement 
Ce sont d'excellentes additions 
car l'Académie prépare ses 
élèves exactement en vue de 
leur entree dans la compagnie 
et il n'y a pas d’adaptation 
longue et difficile. La transi­
tion entre 1 atmosphere des 
etudes et la réalité de la vie 
professionnelle se fait pen 
dant la saison d'apprentissage

L'entrée de ces trois dan­
seuses dans le corps de ballet 
porte à 14 le nombre de pro­
fessionnels fournis à la compa­
gnie des Grands Ballets Cana­
diens par l'Académie des 
Grands Ballets Canadiens, dont 
12 Montréalais de naissance 
qui sont toujours membres de 
la compagnie et dont les noms 
sont depuis devenus familiers 
(ou le deviendront» sur les pro 
grammes des spectacles 
Chantal Bellehumeur, Made­
leine Lashmar. Nicole Vachon. 
Judith Margolick Claire Lan­
glois. Leslie May-Downs 
Alexandre Belin. Christine 
Clair. Marie Montere. et main­
tenant Louise Doré. Manon Ui- 
nn Nina Valerv

L'Orchestre de chambre McGill 
attaque glorieusement sa 29e saison

$876,685 aux arts 
d'interprétation

par Jacques Thériault

C’est sous le signe de la 
nouveauté que l’Orchestre de 
chambre McGill attaquait sa 
29e saison consécutive, lundi 
au théâtre Port-Royal On a 
repensé (un tantinet) la con­
ception strictement scénique 
et, surtout, amélioré dignement 
le rendement musical de l’en­
semble.

La salle était fourmillante 
de mélomanes, tous curieux de 
savoir ou de voir ce qui pou­
vait bien se passer derrière 
le rideau Les placiers, eux, 
craignaient fort d’épuiser com­
plètement leur réserve de pro­
grammes et s'affairaient tou­
jours aux portes principales. 
Enfin, le rideau s'ouvrit, révé­
lant — ô prodige! — un décors 
orne d’arabesques et de chan­
deliers qui suggérait un petit 
salon du 18e siècle. Le pre­
mier acte était sur le point de 
commencer. Les musiciens 
surveillaient l'entrée de leur 
chef, Alexander Brott, qui se 
fit tout de suite remarquer II 
faut dire qu'il portait une "ma­
gnifique'' chemise à dentelles, 
l’une de celles qui auraient 
rendu papa Haydn fou d'envie. 
Vestige des temps ou "new- 
look"? Ce n'est pas à nous que 
revient de trancher cette ques 
tion.

Arrêtons - nous maintenant 
sur l'aspect essentiel, le plus

rassurant et le plus vrai de 
cette soirée: la musique. Nou­
vellement installé dans une sal­
le dont l'acoustique est supé­
rieure à celle du theatre Mai­
sonneuve (du moins en ce qui 
concerne la musique), l'Or­
chestre de chambre McGill a 
particulièrement étonné par 
une grande qualité d'ensemble 
qu'il faut se garder d’attribuer 
uniquement à un nouveau mi­
lieu physique.

Invite d'honneur, le violonis­
te Szymon Goldberg revenait 
à l'Orchestre de chambre Mc­
Gill pour la deuxième année 
consécutive. Interprète pres­
tigieux qui devint violon-solo 
de la Philharmonique de Ber 
lin à l'âge de 20 ans, il avait 
choisi d'interpréter le Con­
certo K. 216 de Mozart et celui 
en do majeur de Haydn. Tri­
butaire d'un style qui rejoint 
la grande tradition classique 
et maniant l'archet avec beau­
coup de générosité, Szymon 
Goldberg nous a entraîné à la 
limite de la sincérité musica­
le.

Chacune des exécutions 
ayant été totalement ciselée et 
achevée, il est difficile de s'at­
tacher â des pages particuliè­
res sans faire appel à ses 
goûts personnels. Aussi consi­
dérons-nous que l'audition des

deux mouvements marqués 
"adagio" furent les moments 
les plus enrichissants, les plus 
intimes, les plus envoûtants 
aussi de ce concert. Goldberg 
domina ces phrases délicates 
avec sûreté et autorité Dans 
l'adagio du Concerto d'Haydn 
notamment, il est arrivé à un 
sommet de douceur possible 
sur le violon, exploit qui fut 
d'ailleurs rehausse par les piz- 
zicatos "vitaux" et minitieu- 
sement réglés des cordes. 
Pourrions - nous terminer, 
tourner une autre page, sans 
faire état des cadences qu'il a 
traduites dans le Concerto de 
Mozart? Goldberg a fait état 
d'un langage (d'une formidable 
technique, il va sans dire) qui 
respire te désir de logique et 
de suite dans les idées

Eblouis, transformés, les 
musiciens ont su donner une 
réplique vivante, enthousias­
te au violoniste. Sous le bâ­
ton d'Alexander Brott, l'or­
chestre sonnait magnifique­
ment bien, et nous avons sur­
tout apprécié la transparence 
sonore des cordes qui est de 
bon aioi dans un programme 
Mozart-Haydn.

Deux autres oeuvres figu­
raient au programme: la Sym­
phonie No. 15 de Mozart, et

DERNIER soir: Cl SOIR

NOUVELLES 
DU CINÉMA

Jeanne Moreau et Charles Don­
ner seront les protagonistes du film 
que Jean-Louis Richard va réali­
ser d'après le roman de François 
Nnurissier "Le corps de Diane 
L histoire est celle d un homme, 
follement épris de sa femme, qui 
par sa jalousie morbide provoque 
un drame dont il est la victime

Le bruit de la ville
CINEMA. Loulou", film allemand réalisé en 1928 par 

G. W Pabst. sera présenté vendredi à 20h30 à l’occasion de 
l'ouverture de la nouvelle saison de la Cinémathèque canadien­
ne

MUSIQUE Le violoniste français Regis Pasquier fera ses 
débuts à l'OSM. ce soir à la salle Wilfrid-Pelletier il interpré­
tera le "Concerto No. 1, Op. 19" de Prokofieff L'orchestre, sous 
la direction de Franz-Paul Decker, jouera la "Symphonie No 
22" d'Haydn, les "Variations sur un thère de Haydn de Brahms 
et “Francesca do Rimini" de Tchaikovsky

Voici, d'autre part, la liste des concerts qui seront présen­
tés par les Tudor Singers de Montréal cette saison "Vêpres 
des confesseurs" de Mozart avec solistes et orchestre de 25 oc­
tobre). "Psaume 177 " de Telemann, une cantate de Buxtehude, 
et quelques Motets et Noëls (le 21 décembre), "Dixit Dominus" 
de Haendel. des madrigaux du 16e siècle et cinq chansons de 
Poulenc de 28 février», et Israël en Egypte" de Hanedel (en 
avril».

André Dassan viendra pour la première fois présenter son 
tour de chant à la Comédie-Canadienne, du 7 au 13 octobre. 
Thérèse Laporte assurera la première partie du spectacle

PUBLICATION: Les Presses de l'Université Laval viennent 
de publier en collaboration avec les Cahiers de l'Université de 
Sherbrooke une brochure intitulée "Linguistique et mathémati­
que" : elle est éditée sous la direction de monsieur Guy Rondeau.

Horaire des théâtres

René Allie, le réalisateur de la 
vieille dame indigne" a choisi Lhé- 
roine de son prochain film "Pier­
re et Paul Bulle Ogier. qui fut 
au theatre et au cinéma l une des 

idoles de Marc o Elle y joue­
ra le rôle de la secrétaire de Pier­
re Mondy, un chef d'entreprise 
tyrannisé par sa mère et que la 
vie moderne conduit peu à peu à 
la folie Bulle Ogier. amoureuse 
de son patron, s’efforcera en vain 
de le ramener a la raison

il \IHi 
Il I <K

ni nu-. \ i he: n u mm ko ut i
U III ' VCtlKMI' MH» Il m

1.K PATRIOTE:
rxnobrp

I MK VI H K DI

Les Jérolas jusqu au

HIIH \l \ KRI
i mardi au samedi .

MtiMMUK < \S \IHKAM

un uni: IM M M

M 22h 

Quatui <k*
lundi

■I \< h in ^ \hiv

THKATKK WILFRID PFLLETIKK
OSM sous la direction de F -P flecker 
soliste Regts Pasquier. violoniste 20h30

THFATRK MAISONNtTVE: Relâche
THF \TRK PORT Km U relâ'he

Horaire des cinémas
EN LANGUE 
FRANÇAISE

RITZ 
jeu de I

R|\ 01.1

I 00
F TT! Him

12 30 2.35 4 45
AM H F RM I Hot

11 00 1 SS 5 fl
12 35 3 30 6 35

RIJOl Qu»- persor
3 42 6 34 * 46

00 9 20
une de Marrakesh 

Serv Interdit 
0 05
w ne sorte 12 30 
L Etrangère 2 00

La Grande Vadrouille et Le 
a mort

Autant en emporte le vent soirs 
a 6 00 matinees sam dim et mer 2.00 

s NOMMA La fontaine de lamour
3 05 5 15 7 25 9 35

si DKNh L Ktrangere 12 35 3 47
h 39 9 51 Que personne n»' sorte 1 57

5 09 8 21
VKNDOMF. I n homme et une femme 

12 45 2 50 S 00 7 15 9 30

RONAV I NTl RI 

CAN A DIT. N

(lies 12
( INI M\

CHVMPI \IN
S 05 6 00

ClHTKAt

Tante Zita 105 
9 00 11 15 sam 

Angélique et le Sultan 2 30
4 15 7 55 ^ f

le vieil homme et 1 enfant 
Dim I 30 3 30 5 30 7 30

Les 12 salopards 12 (6 
8 50
Sexy Interdit 12 4»i 3 40

l. Homme de Marrakesh 
8 00

EN LANGUE 
ANGLAISE

( IM \H UE l’VRI' Les Cran s V 

825

an-

!W XT KR 
3 10 4 00

AN KM K 
word 1 30 

( APITOI 
2 50 5

( IN KM A IMPKRIAL 
sey matinees mer 

lun

The Thomas Crown Affair 
5 15 7 20 9 30
Work ls a four four-lette 

3 25 5 20 ? 25 9 30
The Pmk Junglf 10.30 12 40
[) 7 15 9 30

2001 A Space Ody: 
iam et dim 2 00 
Odir

CRKM.A/.IT Grand Prix 5 1 
Vffri et dm; 1 95 4 5<i H 10

RAI PHI N Salle Mc Laren Vivre i*iur 
vivre 7 30 9 30 sam et dim 12 45
2.50 5 05 7 30 9 30< Il 15sam seul i

RXI PHIN Salle Renoir Mademoiselle 
7.30 9 30 sam et dim 1 30 3 30

(INKM A AA KSTMOl NT sQl AHK
Secret Life ol An American Wife

The

30 9 30
U MTKA L Affaire Al Caponc et La 

Heine des Vikings
KJ YSKK Salle Alain R es nais Les B»

< hes 7 30 9 30 sam et dim 1 30
3 30 5 30 7 30 9 30 < 10 00 sam >

KI.VSKK Salle Kisemtein l>e 17e parai 
iele 7 30 9 30 -arn et dim 1 30
3 30 5 30 7 30 9.10 * 10 00 sam ;

KLKt R RK LAN la* grandes vaeanccs 
I 30 3 30 5 30 7 30 5 30

FRANC, Xls Guerre sesrète 1 15 5 05
8 50 . Ix- Jour de la vengeance :j 35

GRXNARA Le Jour de la vengeance 
140 5 45 9 55 Guerre secrete 305

7 15
JKXN TALON Le Soleil des Voyou* sem

5 55 9 40 dim 2 00 5 55 9 40 Les
Femmes sont des anges sam .7 50 dim 
12 20 4 00 7 50

MXISONNKT NK la» Soleil des Voyous 
*»m 5 55 9 44» dim 2 00 5 55 9 40

' la?* Femmes sont des anges sern 7 50 
dim 12 20 4 00 7 50

MF.Kt IF.R 1-a Reine des Vikings 1 40 
5 (io 8 20 L Affaire Al Capone 12 00 

3 20 6 35 9 ?*)
PAPINKAt Histoires Kxtraordinaires

1 00 3.05 5 06 7 (6 9 15
PXRIMFN lai Petite Vertu KM» 12 10 

2 25 4 35 6 55 9 15
PLA/.A Angélique et le Sultan 2 30 

0 05 9 55 Salie temps pour les mou-
ches 12 30 4 15 7 55

Japonais s t anglais 
ART CINEMA 

3 15 5 15 7 15
Suédois s -t anglais 
FT-STIN XI. Night Games 7 30 

dim I 30 3 30 5 30 7 30 9
Yougoslaves t anglais 
vAI LK IIKRMKS Love Aflair 

10 00 dim 2 00 4 00 6 00
1000

Blind Devotion 
9 15

les 2 films: un seul bille»
Un seul programme ’

ELICTRi
de Cacoyannu (v o s.-t a.) 

avec Irene Papas (6.00-9.45)

v.O. oriqiarse (a 8 OO) 
dernier spectacle a 8h

Jeu. - Ven. - Sam. Terence Stamp
"Billy Budd" et "Blue"

1313 m," 
£ LARGER 

? 7 27 s 2*0

^Blue
Bonnets

CE SOIR 
À7H.45

SOIRÉE DES DAMES...

Il GRANDE 
JAORiyillE

2e FILM JEU DE LA MORT

Programme complet a 5.55 et 7 45 
Sam et dim des I 2h. 30

L'ARCHITECTE ET L'EMPEREUR D'ASSYRIE

ARRABAL
mise en scene de

Pierre Collin
CENTRE DU THEATRE D AUJOURD HUI

onc»ennement
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la Symphonie No. 44 dite "Fu­
nèbre” de Haydn qui fut dédiée 
à la mémoire du Premier mi­
nistre du Québec, l'honorable 
Daniel Johnson. Le public eut 
droit â de savantes envolées 
lyriques, à une série de con­
trastes tout à fait opportuns; 
même les cors, qui avaient un 
peu déçu dans les partitions 
de Mozart, firent belle figure 
dans la symphonie de Haydn.

Nous formulons le souhait 
qu'Alexander Brott sache veil­
ler et entretenir ce feu sacré 
apparent chez les instrumen­
tistes, au cours de ce premier 
concert de la saison. C'est un 
atout qu'on doit garder dans 
son jeu.

Deux grandes institutions de for­
mation artistique sont parmi les 
bénéfiiiaires d'une série de sub­
ventions annoncées aujourd'hui par 
le Conseil des Arts du Canada 11 
s’agit de l'Ecole Nationale de Théâ­
tre du C anada et de la National 
Ballet School (Toronto), qui obtien 
nent respectivement et
$100,000 pour leurs activités de 
l'année 1968-Wtiü. L'une et l’autre 
torment des élèves recrutés a Ira 
vers le pays et choisis en fom tion 
de leurs talents.

Les subventions annoncées au­
jourd'hui s'élèvent au total â $876. 
685, sur une somme d'environ 
$6,500.000 affectée aux arts d'in 
terprétation pour le présent exer­
cice.

Six compagnies de théâtre ob­
tiennent des subventions pour l'an 
née 1968-1%!): Theatre Toronto 
<$125.0001; la C omédie Canadienne

($70.0001; le Citadel Theatre. d’Ed­
monton ($45.000»: Theatre Calgarv 
($30,000); Instant Theatre. de 
Montréal ($20,000); le Théâtre In 
temational de Montréal <$15.000). 
Une somme de $15.0(0) accordée 
â la Toronto Arts Foundation per­
mettra a cet organisme de prépa 
rer de longue main les program 
mes du St Lawrence Centre tor 
the Arts, qui sera en pleine acti­
vité d'ici la lin de Tannée I960 

Dans le domaine de la musique, 
les groupes suivants se voient at 
trihuer des subventions pour la 
saison 1968-1969: le Théâtre Lyri­
que du Québec. Québec ($60.0001: 
les Festival Singers ol loronto 
($37,000); la Calgarv Philharmo­
nie Society ($20.000); et la Saska­
toon Symphony Society ($10.(811)1 
Le Conseil canadien de la Musique 
obtient pour sa part une somme de 
$12,1)181 qui sera répartie entre ses

frais d'exploitation pour Tannée 
196X-1%9. la publication d'un rap 
port sur sa conférence de 1968 
et la tenue d'une conférence sur la 
musique contemporaine ef le pu 
blie, qui aura lieu à Montréal en 
mars 1969. Une somme de $7,585 
accordée au loronto Kepertorv En 
semble lui permettra d organiser 
une série de quatre concerts de 
musique contemporaine. L'Ottawa 
Choral Society obtient $2.500 pour 
ta présentation du "Psaume 112" 
de Handel et d'une oeuv re du com­
positeur Gerald Ein/i. "Intimations 
of Immortality", lai chorale Bach, 
de Vancouver, revoit $2.0)81 en fa­
veur de la présentation du Messie 
de Handel selon la version de VVat- 
Kins-Shaw.

En outre, le Conseil des Arts a 
affecté $90.600 a son programme de 
développement des arts de la scène 
pour Tannée 1968-1969.
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(Enfin le Cinerama tant desire LE PETIT JOURNAL) (Un happening 
visuel unique, fantastique: TIME MAGAZINE) (D'un grand réalisme 
sur l'an 2000: LIFE MAGAZINE) (Fascinant et pour l'oeil et l'esprit: 
ACTUALITES MAGAZINE).___________________________________
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CCA

AGENCES DE BILLETS
Le public est prié de noter qu’il peut se procurer ses billets 
pour les spectacles et concerts présentés par Canadian Con­
certs & Artists (CCA) aux agences suivantes:
Couse Populaire Maisonneuve. 4200 Adam. Ed Archambault Inc . 
500 est. Ste-Catherine Agence Centaur Place Ville Mone Impor­
tation s CM Liée., 8225 St-Laurent et 5975 Monk Galipeau Musi- 
que 1480 est. Fleury, Jim Charlebou 2115 est Jean-Talon 
Agence de Voyages LaSalle. Centre d’Achat Pont Mercier et Centre 
d Achat Plaza Lochme Universal Stationery 4617 Sources Rd. 
Do Word des Ormeaux, Atlantic-Pacific Travel. 4950 Queen Mary 
Store of Quality 5 158 ouest Sherbrooke Centennial Cigar 3998 
ouest. Ste-Catherine Bonder s Book Store 1188 ouest Bernard 
Librairie Cosmos. Centre d Achat Pont-Viau; Columbus Travel 
Agency, suite 42. edH Sun Life.

Les Billets sont egalement disponibles o CCA, 1822 ouest. 
Sherbrooke (sous-sol) ainsi qu'au theàtre ou salle ou l'attrac­
tion est presentee

861-2996 900 ouest, STI CATHfRINf
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L’EXPÉRIENCE THÉÂTRALE LA PLUS EXOTIQUE 
ET LA PLUS FASCINANTE DE NOTRE ÉPOQUE 
VEND. SAM. DIM. SOIRS, 4, 5, 6 OCT.

MATINEE: DIMANCHE
pnz Soirs $2 50 S3 50 54
S3 56 Matinée $2 S3 S3 50 

54 SS.
Bi!let$ en vente a la Place des Arts 
et o CCA. 1822 ouest, rue Sher­
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Demain à la SMCQ

PATRICIA RIDEOUT 
CHANTERA SCHOENBERG
La Société de Musique Contemporaine du Québec présentera 

son Lie concert, demain à 20h.'S0 au théâtre Maisonneuve. On 
entendra des oeuvres de deux jeunes compositeurs montréalais, 
■lohn Hawkins et Hugh Hartwell, deux pièces pour piano d'Anton 
Webern, ainsi que "Pierrot Lunaire' de Schoenberg

Rappelons que Pierrot Lunaire " est un mélodrame pour dé­
clamation mélodique et un ensemble instrumental, écrit sur un 
cycle de poèmes d'Albert Giraud C'est à la grande artiste to- 
rontoise Patricia Rideout que Serge Garant a fait appel pour 
l'interprétation de cette 'mélodie parlée' Patricia Rideout 
est familière de ce texte de Schoenberg: elle en donna la pre­
mière audition à Toronto en concert et. plus tard à la radio 
anglaise de Radio-Canada

Patricia Rideout est bien connue dans le monde des mélo­
manes par sa participation aux concerts de musique contempo­
raine L an dernier elle donna la 1ère canadienne de Requiem 
Canticles de StrawnsU: elle chanta dans trois opéras de com­
positeurs canadiens: Sam Slick de Kelsey Jones: Louis Kiel 
d'Harry Somers el The Rrideship de Robert Turner

Patricia Rideout sera accompagnée par le Groupe instru­
mental de Montréal dirigé par Serge Garant.

CHn d’oeil

21 h. :!(l TOKYO 64: Rétrospective des Jeux Olym­
piques de Tokyo. Commentateurs: René Lecavalier, Ri­
chard Garneau et Jean-Maurice Bailly, alors présents au 
Japon Au canal 2.

19 h. 00 \\ KNTL RKS Contact de jeunes qui voya­
gent. qui ont envie de le faire ou qui projettent de le faire 
Daniel et Nicole Bertolino racontent ce qui leur est arrivé 
dans les différents pays du monde qu ils ont visités et ex­
pliquent comment certaines situations difficiles ont pu 
parfois tourner à leur avantage. A la radio d'Etat

23 h. 30 CINEMA Thérèse Desqueyroux Drame 
psychologique réalisé par Georges Franju. avec Emma­
nuelle Riva et Philippe Noiret Thérèse Desqueyroux, 
accusée d'avoir tenté d'empoisonner son mari, obtient un 
non-lieu grâce au témoignage de la victime. Quel chemin 
l'a menée de son adolescence perdue jusqu'à cette mort 
lentement administrée à son mari'1 D'après un roman de 
François Mauriac, adapté par Claude Mauriac (Français 
1962i Au canal 2.
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condition féminine

Mettre un enfant au monde 
n'enlève rien à l'intelligence 
et à la compétence des femmes

OTTAWA (par Solange Chalvim Les fem­
mes représentent plus de 17 pe des effectifs du 
Congrès canadien du travail soit près de 325.00(1 
syndiquées sur un total de deux millions de tra­
vailleurs. Aussi les membres de la commission 
d’enquête sur la situation de la femme atten­
daient-ils avec impatience l'important mémoire 
de eet organisme qui lit connaître ses revende 
cations par l'intermédiaire du president M Mac- 
Donald et de sa vice-présidente. Mlle Muguette 
Plamondon.

I n débat qui dura près de deux heures s'est 
engagé à la suite de la présentation du mémoire 
du Congrès canadien du travail au cours duquel 
Mlle IMamondon. exaspérée, s’écria: "Il est 
lemps que les hommes se rendent compte que le 
fait de mettre un entant au monde n'enlève rien 
à l'intelligence et à la eompétenee des femmes... 
bien au contraire. Il est également temps que les 
emploveurs considèrent que le congé de materni 
té est synonyme de congé de maladie et que tou 
tes les femmes au travail v ont droit. Le fait 
d accorder auv lemmes un congé de maternité 
n'est pas un privilege, c'est tout simplement re- 
eonnaitre que pour mettre un entant au monde 
comme pour subir une opération chirurgicale 
les travailleurs ont droit à un congé de maladie.

Dans une entrevue qu elle nous accordait à 
l'issue de la présentation du mémoire du CTC. 
Mlle Plamondon nous disait que la majorité des 
conventions collectives de travail reconnaissent 
actuellement aux femmes un rongé payé (congé de 
maladie) d'environ treize semaines au moment 
d'un accouchement. Cela semble toutefois insuf­
fisant et Mlle Plamondon rêve d'une société où 
les femmes pourraient obtenir un congé de ma­
ladie d'environ 26 semaines, plus un congé sans 
solde d'environ un an afin de permettre au pelil 
de l’homme d’etre sur deux pattes avant que sa 
maman ne retourne au travail

Toutefois des milliers de femmes à travers 
le Canada ne pourront jamais se prévaloir de 
telles conditions parce qu elles ne sont pas syn­
diquées Aussi le mémoire du CTC réclame- 
t-il une législation sur la protection de l’emploi 
pendant un congé de maternité. Au niveau de la 
juridiction fédérale, il n'existe aucune loi rela­
tive au congé de maternité, sauf dans la loi sur 
l’emploi dans la fonction publique, ("est une 
honte, a souligné le président du CTC. dans un 
pays dit civilise Ce congé de maternité obliga­
toire devrait être à la charge des employeurs 
comme le congé de maladie.

Pas de "Cheap Labor” 
pour les femmes

Les employeurs ont longtemps laissé croire 
aux femmes que le jour ou elles réclameraient 
des salaires égaux aux hommes, elles perdraient 
leurs emplois et seraient remplacées par des 
hommes "C’est faux, absolument faux, a dit 
Mlle Plamondon. Quand les femmes cesseront- 
elles de croire .a de telles sornettes? Les em­
ployeurs n’ont pas besoin d’hommes ou de lem­
mes pour accomplir tel travail donné; ils ont be­
soin d’une main-d’oeuvre compétente. La cou­
leur, le sexe, la taille, la beauté de cette main- 
d’oeuvre leur importe peu à condition qu elle 
soit compétente. Bien sûr, s'ils peuvent trouver 
des "scabs" qui acceptent de travailler à des 
taux inférieurs à ceux exigés par les travail 
leurs, ils les emploient Mais les femmes n’ont 
pas le droit d’etre du "cheap labor" ne serait-ce

que par sulidarite pour les hommes, a ajoute, 
pertinente. Mlle Plamondon

Il est inconcevable que dans un pays comme le 
Canada le principe salaire égal, travail égal ne 
soit pas respecté: il est encore plus scandaleux 
que deux provinces donl Québec et Terreneuve 
n'aient meme pas de legislation sur ce sujet Si 
la législation sur le salaire égal, travail égal 
n’est pas respectée au Canada, c’est que le texte 
de loi est beaucoup trop large et laisse la plai e 
a de multiples abus ("est ainsi que récemment 
en Ontario, un syndicat perdit une cause parce 
que l’employeur réussi! à prouver que le balai 
que passait son concierge de sexe mâle était le 
gèrement plus lourd (deux onces) que celui que 
passait le concierge de sexe féminin. Par conse 
quent. le male avait droit a une rémunération 
supérieure Quand l'application d une loi en est 
rendue la. dit un représentant du CTC. c'est que 
la loi mérite d'être changée au plus vite

Le mémoire du CTC comprend également 
plusieurs recommandations sur l'installation de 
garderies dans les milieux de travail, dans les 
écoles et de services auxiliaires de bien-être et 
de santé publique Ce système de garderie doil 
être à la charge de l'F.tat. spécifie le mémoire 
et s'adresser tout autant aux femmes qui !ra 
vaillent qu'à celles qui retournent aux études 
Les mères malades ou convalescentes, veuves 
ou célibataires pourraient également en bénéfi­
cier avantageusement.

Le CTC est peut-être le seul mémoire pro 
venanl du milieu des travailleurs réclamant 
l’installation d'horaires a mi-temps pour les lem­
mes On sail que bien des travailleurs s'opposent 
au travail à temps partiel de peur de subir une 
perte éventuelle d'emploi. "La fonction publique, 
écrit le mémoire a lancé un programme pré­
voyant ce genre d’emploi et le gouvernement de­
vrait faire campagne auprès des employeurs 
pour encourager cette pratique. Toutefois les 
femmes travaillant à temps partiel ne devraient 
pas constituer une source de main-d'œuvre a bon 
marché el devraient être rémunérées sur un 
pied d’égalité avec les employés ii temps com­
plet.

Sur une question d'un membre de la commis­
sion, Mlle Plamondon a expliqué que le CTC 
avail tail des efforts inouïs pour raver de toutes 
les conventions collectives les échelles séparées 
pour hommes et femmes. "Ln salaire de base 
uniforme est fixé selon l'emploi à remplir, peu 
importe qu’il s'agisse d'hommes ou de lem­
mes".

Dans le domaine des promotions el de l'ac­
cessibilité aux postes de commande, bien que le 
président du CTC ait soutenu que les femmes 
avaient été fortement encouragées à détenir des 
postes supérieurs dans les syndicats nationaux, 
la vice-présidente. Mlle Plamondon a avoué qu'il 
existait la comme ailleurs de la discrimination 
et que les femmes qui prennent de plus en plus 
de place dans la fonction publique par exemple 
sont loin de posséder, sur le plan syndical, les 
postes-clés auxquels elles auraienl droit.

Un mémoire passionnant dont nous ne pouvon: 
rendre compte que partiellement étant donne son 
ampleur, mais qui a mobilisé les membres de la 
commission et toutes les personnes présentes 
pendant près de deux heures alors qu'en princi­
pe. chaque organisme ne dispose que de quinze 
minutes pour défendre son mémoire devant la 
commission.

Peu de Canadiennes en vedette 
ont fait parvenir des mémoires

OTTAWA (PD Grace Mac- 
Innis est toujours convaincue du 
bien-fondé de la commission sur la 
situation de la femme, mats Char­
lotte Whitton "ne se présenterait 
pas devant la commission, même 
sous la menace d'un fusil 

Très peu de Canadiennes en ve­
dette sur le plan national ont fait 
parvenir des mémoires à la com­
mission Bird Retenons les noms 
de Mme Thérèse Casgratn porte- 
parole des femmes du Québec, et 
Mme Pauline Jowett, ancien dépu­
te Les autres se sont abstenues 
Pourquoi’’

Mme viacinms. aepute !\PL) 
pour Vancouver Ktngsway, a décla­
ré qu elle avait encouragé d autres 
femmes à le faire mats qu'il ne lut 
était pas venu à l'idee de présen­
ter elle-même un mémoire. Je 
présume que ce que j'essaie de faire 
pour les femmes à la Chambre des 
Communes constitue mon mémoi­
re . a-t-elle répondu 

Mme Ellen Fairclough. ancien 
ministre de l'immigration, a décla­

ré que bien que profondément inté­
ressée par les problèmes inhérents 
à la condition de la femme, elle 
n'avait vraiment pas le temps de 
préparer un mémoire. Mme Fair­
clough est secréta ire-trésorière 
d une société de placements de Ha­
milton

Mlle Whitton, ancien maire d'Ot­
tawa. a déclaré que la commission 
était une perte de temps qui ne mè­
ne nulle part Que peut-on faire 
lorsque des milliers de femmes 
préfèrent se joindre aux bénévoles 
et préparer des sandwiches plutôt 
que de travailler pour obtenir ce 
qu elles veulent?"

l.e sénateur Quart, qui a été pen­
dant trois ans représentante du 
Canada à la commission sur la si­
tuation de la femme aux Nations 
unies, a exprimé des doutes quant 
à la discrimination réelle dont souf­
frent les femmes au Canada, et est 
d’avis qu'une méthode moins coû­
teuse que la commission pourrait 
avoir été utilisée pour étudier leurs 
problèmes.

Mlle Judy Lamarsh a pour sa 
part déclaré qu elle a déjà fait son 
devoir envers le public et qu elle 
n'avait pas beaucoup d'espoir dans 
le succès de la commission "pas 
avec le gouvernement actuel ', a-t- 
elle précisé

Il est urgent d'accorder 
une attention spéciale 
aux délinquantes
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La Société Elizabeth Fry de 
Toronto qui travaille à la réa­
daptation des jeunes filles et 
des femmes qui ont eu des dé­
mêlés avec la justice ou qui 
ont purgé une peine dans une 
prison, souhaite que le gouver­
nement fédéral prenne 1 initia­
tive d'innover dans le domaine 
correctionnel, car il est ur­
gent de considérer le caractè­
re particulier des délinquantes 
dont la réadaptation doit se 
faire dans des conditions tota­
lement différente de celles des 
délinquants

La majorité des délinquantes

Pour apprendre la technique fondamentale de 
l'art culinaire en même temps que des recettes délicieuses 

Suivez cet automne
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du sexe féminin ne sont pas 
impliquées dans une activité 
criminelle organisée. Leurs 
délits sont rarement de ca­
ractère violent Les infrac­
tions dont elles se rendent 
coupables proviennent souvent 
d un complexe d infériorité, 
d'un sentiment d'imperfection, 
d'un désir d'auto-destruetion. 
par exemple la prostitution, 
l’alcoolisme ou la toxicomanie.

Dans un mémoire de plu­
sieurs pages présenté aux au­
diences publiques de la Com­
mission d enquète sur la si­
tuation des femmes, qui ont 
lieu présentement à Ottawa, 
ce groupement demande au 
gouvernement fédéral de pren­
dre les mesures voulues pour 
encourager l'extension des 
services de liberté surveillée 
par tout le Canada II faut 
trouver une autre solution 
que l'emprisonnement pour 
ces femmes accusées de dé­
lit grave, dit le mémoire, 
mais qui ne sont pas considé­
rées par le tribunal comme un 
danger ni pour elles-mêmes, 
ni pour autrui En plus, il 
faudrait que les tribunaux re­
çoivent des directives préci­
ses afin de mieux doser les 
sentences. Une sentence dégra­
dante d'emprisonnement pour 
un délit mineur ne contribue 
aucunement au redressement 
d'une délinquante, lit-on dans 
ce mémoire

Un long chapitre du mémoi­
re réclame également l'amé­
lioration des conditions dans 
les prisons de femmes ainsi 
que dans toutes les maisons 
de correction et prisons pro-

% .
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Mme John Bed présidente de la commission d’enquête sui la situation de la 
femme canadienne n’a rien perdu de son enthousiasme et de son intérêt On la voit 
ici (au centre, sur notre photo) posant une question aux déléguées d une association 
venues défendre leur mémoire aux audiences nationales qui se poursuivent cette 
semaine au Centre du centenaire, â Ottawa (Téléphoto UP)

Le Women's Press Club 
réclame une revision de 
la législation fiscale

Le Canadian Women's Press 
Club a soumis, hier soir à la 
commission d'enquête sur la 
situation de la femme, cinq 
recommandations majeures qui 
seraient avantageuses non seu­
lement pour ses membres, 
mais pour les deux millions 
de Canadiennes qui travaillent 
et qui représentent 30 p.c. de 
la main-d oeuvre.

Selon cet organisme, la lé­
gislation de notre pays touchant 
les impôts devrait être revi­
sée. surtout dans le domaine 
du revenu, des testaments et 
successions en vue d'alléger 
les discriminations actuelles 
à l’égard de la femme, en par­
ticulier de la femme mariée

La législation actuelle sur 
les impôts empêche beaucoup 
de femmes de commencer ou 
de poursuivre leur carrière, 
sans parler des difficultés con­
sidérables qu elle signifie pour 
les veuves et les femmes di­
vorcées

Celles-ci ne peuvent récla­
mer que le statut de femme 
mariée si elles engagent une 
domestique à plein temps, lo­
gée et nourrie Alors que son 
exemption n est que de $1.000 
par an. Laide quelle doit 
payer en pareille circonstance 
peut lui coûter bien davantage 
que la valeur de son exemption

Les femmes divorcées tout 
comme les veuves doivent sou 
vent travailler pour maintenir 
leur foyer et par conséquent 
l'aide quelles engagent est 
une nécessité et non un luxe

Le mémoire souligne que 
les mères divorcées doivent 
faire face à des dépenses en­
core plus considérables car 
non seulement doivent-elles 
se payer une aide familiale 
dont le salaire n’est pas ex­
empt d'impôt, mais elles doi­
vent encore payer un impôt sur 
la pension alimentaire qu elles 
reçoivent de leur ex-mari 
Cette situation est d'autant plus 
ironique quand on sait que la 
femme divorcée paye un im­
pôt sur la pension alimentaire 
qu elle reçoit, alors que le ma­
ri divorcé est autorisé à dé­
duire ses versements de pen­
sion alimentaire de son reve­
nu D'autre part, cette pen­
sion versée à la mère divor­
cée est bien souvent insuffi­
sante pour acquitter les frais 
d’entretien d'un foyer et d'é­
ducation des enfants, ce qui 
l'oblige à travailler pour sup­
pléer à ce qui manque

Les gouvernements devraient 
en outre étudier une nouvelle 
législation sur l'impôt sur le 
revenu en ce qui concerne la 
perte d'exemptions lorsque le 
mari et la femme travaillent 
tous les deux En permettant à 
une femme de ne gagner que 
$1.250 au maximum, les gou­
vernements évaluent très bas 
sa contribution au bien-être 
de sa famille, sans parler de 
ses aptitudes à gagner de l'ar­
gent.

Le Women's Press Club 
souligne comme beaucoup d'au-

vinciales "Le gouvernement 
devrait prendre des mesures- 
pour améliorer la condition 
des prévenues en leur offrant 
un logement convenable, de 
meilleurs soins médicaux, 
leur permettre des relations 
avec leurs enfants et les au­
tres membres de leur famille, 
qu il s'agisse de transmission 
de renseignements ou de visi­
tes En plus, des foyers d'hé­
bergement devraient être 
créés afin de permettre à ces 
femmes de se réadapter à la 
société

Sur le plan de la prostitution, 
la loi est discriminatoire 
pour la femme, dit le mémoi­
re Bien que la prostitution 
ne soit pas en elle-même une 
infraction majeure, la loi 
traite la femme comme une 
criminelle, mais non pas 
l'homme

très mémoires que dans plu­
sieurs parties du Canada, et 
dans maintes professions, les 
femmes ne reçoivent pas le 
même traitement que les hom­
mes pour un travail de même 
nature II est également diffi­
cile pour les femmes d'obte­
nir l'avancement qu elles me 
ritent La commission, a-t-on 
noté, pourrait apporter une 
contribution importante en si­
gnalant très énergiquement 
ces discriminations: elle pour­
rait également suggérer aux 
gouvernements de mettre en 
vigueur un programme visant à 
instruire les femmes de leurs 
droits et à rappeler aux cm 
ployeurs leurs devoirs

Des garderies d’Etat

Un plus grand nombre de 
femmes, surtout celles qui 
pourraient contribuer au bien 
de leur pays et de la société 
dans son ensemble, poursui­
vraient leur carrière si elles 
avaient a leur disposition des 
services appropriés de garde­
rie Dans les conditions pré­
sentes. les femmes qui tra­
vaillent doivent voir à leurs 
propres arrangements, payer 
le prix fort pour les garderies 
de jour exploitées commercia­
lement, ou compter sur les 
organismes bénévoles Aucune 
de ees formules n'est vraiment 
satisfaisante Les gouverne­
ments devraient, selon le Wo­
mens Press (Tub. accorder 
des subventions pour 1 établis­
sement de garderies. Cette ré­
solution n'a rien de tellement

révolutionnaire note le nu 
moire, quand on sail que le 
gouvernement du Danemark 
par exemple, parraine depui 
plusieurs années des garderie^ 
de jour, sans que cela nuise; 
à l'économie du pays ou autn 
ment.

Le gouvernement du Canada; 
devrait par ailleurs demander 
à son ministère de la main : 
d’oeuvre d'incorporer dan - son; 
programme actuel un plan de; 
formation d'aides familiales 
Cette formation pourrait être 
donnée dans les écoles d'en­
seignement professionnel déjà 
établies, ou le ministère pout-' 
rait prévoir l'organisation de- 
cours en collaboration avec les 
organismes privés et publiés 
qui dispensent déjà des cours 
de ce genre sur une ectn lle 
plus restreinte. Le coût d un 
programme de ce genre, souli­
gne le mémoire, ne serait pas 
plus élevé que celui des autres 
programmes actuels d'ensei­
gnement professionnel et l iait 
compense par la contribution 
de cette nouvelle main-d oeuvn 
a la vie économique et sociale 
du pays.

Une autre foi rne 
de discrimination

Certaines sociétés de prêts 
ne veulent pas prêter d'argent 
aux femmes qui par ailleurs 
pourraient constituer un bon 
risque. Le gouvernement de 
vrait enquêter >ur cette poli 
tique et légiférer au besoin 
pour réprimer toute pratique 
de ce genre

5 6 7 8 10 11 12-
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Belles His- 
pays d'en

Patrie d'A-

Horizontalement

1- Auteur des 
foires des 
Haut" - Minou

?■ Paroisse du comté de Té 
miscouata.

3- Grande voie urbaine plan 
tée d'arbres. — Vêtement

4- Toronto-Ouest - Noir
5- Deux - Nord-Africain éta­

bli en France Nickel.
6- Peuplement composé en 

majeure partie d'érables. ■ 
Lettre grecque.

7- Poisson d'eau douce - 
Verso, revers.

8- Faire son nid. en parlant 
d'un oiseau de proie 
Neptunium, 
braham,

9- Plate-forme arrondie et 
formant saillie à la par 
tie haute d'un mât — 
Noyau de la terre. - Coups 
de baguette

10- Sans inégalités. — Lieu d'où
l'on extrait les matériaux 
deconstruction

11- Général américain. - Ha­
bitant de certaines Iles 
bretonnes - Lui

12- Qui n'agit pas avec promp 
titude, - Lac du Manitoba

Verticalement

1- Prénom de Fauteur de Ti- 
Coq - Ville en face de la 
capitale fédérale

2- Marteau pour river, - Lon­
gueur d’une aune

3- Ivette - Propre à i âne
4- Eau-de-vie Policier

Port-

l'Offl

Di

5- Village du comté d 
neuf. - Compagnie.

6- Unité monétaire de la Nor 
vège et de la Suède, 
Partie du bréviaire qu 
contient seulement 
ce du iour

7- Venu au monde 
qu'une chose n'est 
vraie. - Nom poétiq 
l'arc-en-ciel.

8- Genre de plante her 
annuelle. - Son chi 
est Pembroke

9- Ferme les yeux à 
pour regarder, 
na.

10- Prénom du fondateu 
journal "Le Devoir".

11- Où mangent et boivt 
bestiaux Gâté.

12- Au golf, petite chevi 
Paroisse du comté di 
fe

Solution d'hier

les

V
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L'actif du Trust Royal a augmenté de 21% durant le 1er semestre, à $919,000,000.00

potixxs fixia.xiciex's

l.a Bourse de Montreal parais 
sait. hier, moins lourde que la 
veille et la Bourse de Toronto 
faisait eneore bonne figure, hier, 
particulièrement du côté des pe 
truies l.es fluctuations lurent plus 
accentuées hier sur la Bourse de 
VY et ITndice des industriels, 
compile par DJ, clôturait, hier. 
6.53 points plus haut à 942.32, au 

regard d une avance de 1-99 point 
la s cille. I.a Bourse de Paris pa 
raissait hier moins réactionnaire 
que la veille et sur la Bourse de 
Paris, le climat paraissait meil 
leur qu'antérieurement. mais la 
tendance n'était pas très animée.

•
Wall Street vient de connaître 11 

séances de hausses continues du 
rant lesquelles les gains l'ont tou 
jours emporte sur les pertes. Com­
me il n'v avait que la nouvelle d'ac 
croissemenl dans les contrats de 
construction en août pour le 2e 
mois ronsécutil il en laudra évi­
demment d'autres pour que le sen­
timent spec ulatil demeure optimis­
te. .

•
\ asc an l td de London. Ont., vien; 

d’acquérir toutes les actions de 
Belle toundrv Co. l td. de Winni 
peg. Le pris n'a pas été divulgué. 
Yascan Ltd est contrôlée par Vas­
co Metals (ôrp. de l.atrobe. Pa. 
I S Voilà un bel evemple d'ac 
quisition. soit acheter toutes les 
actions et non pas se contenter de 
311 . atin d'avoir le contrôle et lais­
ser, bien souvent ensuite, tomber 
les actions à vil pm. atin que l'ac­
quéreur ait un bon pris moven.

•
l,es industriels et les services 

publics ont vu leur indice respec­
tif toucher des sommets hier sur 
la place locale Sur le marché de 
la \ ille Reine, les industriels ont 
accusé hier le gain le plus c onsi­
derable encore vu depuis 4 semai­
nes.

La Bourse de VY sera termée 
aujourd'hui et aussi mercredi 
prochain afin de permettre auv 
courtiers américains de mettre 
leurs liv res à jour

•
Le refus de Wall Street de con­

solider scs positions au début de

cette semaine lut bien vu en maints 
milieux tinanc iers.

•
\1. J.W Millar de la (Garantie 

I ômpagnic d Assuranc e de L \mc 
rique du Nord avant son siege so 
cial a Montréal, annonce la vente 
de sa compagnie de N Y c Le u 
therhv [enterprises Inc de Puller 
ton ( alitornie. Le montant rie la 
transaction n'a pas été divulgué.

•
Les activités ont repris hier 

sur le marché de la \ ille Reine- 
sur les actions B de Sec uritv ( a 
pilai suspendues le’ 211 septembre 
Kilos accuseront une avance d'une 
couple de points a la nouvelle an 
nom ee par son président a l'etlel 
que la compagnie entendrait en 
get une bâtisse d'un coûl de s|u 
---.IKIIMIO. susceptible de loger 
l.Jâû personnes âgées, à leur rc 
traite (cl exemple devrait être 
imité par nos constructeurs, c ar 
notre ville manque de maisons de 
ce genre ^

Pltlit'li! Maokav. Ross ,X t orn 
panv Limited vient de publier une 
étude sur Woodward Stores l.imi 
led. et une autre sur l’ower Cor­
poration ni Canada, ( cite dernière 
est de nature a intéresser bien 
des Montréalais et pour cause 

•
I es actions des entreprises soi 

vantes se vendront ce matin en 
bourse ev-dividende tant par ac ­
tion:

British Columbia Forest Pro 
ducts Ltd ordinaire 25c I ac tion 
fi privilégiée ’ 75c I ac tion

Canadian industries Ltd.. 7 12 
privilégiée I 7 8rc l'action

Consolidated Bathurst Ltd.. K\ 
privilégiée 37c Faction.

Du Pont ot Canada Limited, or 
dinaire 25c Faction. 7 1 2' . pri­
vilégiée 1 7 fF . Faction;

Horne \ Pitfield Foods Limited, 
ordinaire 05c Faction:

Macl ean Hunter Limited, nrdi 
naire 07 1 2c Faction;

The Price Companv Ltd., ordi 
naire IS :i 4c Faction.

•
Les associés de Butchard ,x 

Sherrerd. une maison de valeurs de 
placement ont démissionné de tous 
les conseils d'administration des 
compagnies publiques et de leurs 
liliales dans lesquelles ils étaient 
administrateurs Voilà un bel ex 
emple

Remise de certificats d’actions prolongée 
jusqu’au 31 décembre 1968

commentaires sur
-A.OTXJ-A-X-jXTEî

La Bourse Canadienne a été notifiée que la date de la présentation 
et de la rem: des certificats d'actions attachés aux warrants d'a­
chat d actions n n-détachables des actions privilégiées de participation. 
t> non cumulatif, d'une valeur au pair de $5 00 chacune, du capital-ac­
tions de la Power Corporation of Canada Limited, a été prolongée jus­
qu'à la fermeture des affaires le 31 décembre 1968 La Bourse de 
Montréal a été avisée que Power Corporation of Canada Limited s'est 
engagée a acheter les actions que Consolidated Bathurst Limited déte­
nait dans la Dominion Class Company Limited, représentant 5.500 ac­
tions privilégiées et 655.147 actions ordinaires. A la suite de cette ac­
quisition Power Corporation détient 11.000 actions privilégiées et 1 
348.344 actions ordinaires, représentant approximativement 57' des ac­
tions en circulation de la Dominion Glass Co

2 entreprises notifient les Bourses de 
Montréal et Canadienne de certains 
développements

La Bourse Canadienne a été avisée que les actionnaires de Tru- 
W'al! Concrete Forming Limited ont eu un bref entretien avec quelques- 
uns des principaux officiers de Crawford Ontario Sand & Gravel Li 
mited aux fins de discuter une consolidation possible des opérations des 
deux compagnies mais il n’y eut pas d'autres discussions ou d'as- 
sembiec depuis l'entretien précité La Bourse de Montréal a été no­
tifiée que les détenteurs d'actions de Plant Industries Inc,, ont approu­
ve le 22 septembre 1968. une proposition a l'effet que Plant se porte 
acquéreur d au moins 380.000 actions de M Hyman Katz et d au plus 
430.000 actions du capital-actions de National Containers Limited 
ainsi que des droits de souscription (warrants», permettant Fâchât de 
50 000 actions de National, seulement en échange, pour fins d émission 
en faveur de M Katz d actions ordinaires de Plant Industries Inc 
égales au nombre d'actions de National Containers Limited ainsi ac­
quises et au total des droits de souscription * warrants permettant l'ac­
quisition de 50.000 actions ordinaires de Plant Industries

L’Alcan Aluminium Ltée acquiert 50% du capital 
d’une entreprise de transformation

L'Alcan Aluminium Limitée a fait l’acquisition, par l'intermé­
diaire de sa filiale britannique Alcan Industries Limited, de 50' du 
capital-actions de la James Booth Aluminium Limited, entreprise de 
transformation de 1 aluminium établie depuis longtemps en Angleterre

L'Alcan a acheté les actions en question à la Delta Metal Compa­
ny Limite J. importante compagnie britannique de métaux non-ferreux 
L'achat se monte a 6 millions de livres sterling ienviron K F $14 
millions), payables par versements en especes échelonnés sur c.nq ans 
La Kaiser Aluminum and Chemical Corporation est propriétaire de 
de l'autre moitié du capital-actions de la James Booth

Cette transaction constitue, aux yeux de l'Alcan, un pas en avant 
vers la rationalisation de ses moyens de transformation en Angleterre, 
où un exces de capacité a entraîné le gonflement des prix de revient 
et la sous-utilisation de moyens de production la coordination prévue 
des opérations des usines de l'Alcan Industries Limited et de celles 
de la James Booth devrait permettre d utiliser plus pleinement leur 
capacité de production, d allonger les cycles de fabrication en série, 
de freiner les dépenses d équipement et d améliorer productivité et 
rentabilité

La production annuelle de la société James Booth a ses deux usi 
nés du Warwickshire et du Lancashire est d environ 30.000 tonnes de 
tôle forte, de tôle et de profiles d aluminium L'Alcan Industries Li­
mited fabrique annuellement quelque 100,000 tonnes de produits divers 
en aluminium

En marge du loyer de l’argent 
et de la circulation des capitaux

La tendance du loyer de 1 argent est a la baisse Nous l avons 
vu récemment par les décisions prises par maintes banques améri­
caines ainsi que par la Banque du Canada et autres Banques Centrales 
Même les billets du Trésor comportent des taux moindres. Hier c'é­
tait la Société centrale d'hypotheque et de logement au Canada qui an­
nonçait que le taux de l'intérêt sur les prêts hypothécaires accordés 
en vertu de la Loi nationale sur l'habitation était réduit de 8 7-8 a 
8 3-4 - depuis le 1er octobre, soit depuis mardi de cette semaine Aux 
Etats-Unis, le taux sur les memes genres de prêts est actuellement 
de T- à 7 1-4 . mats Business Week laisse entendre qu i! serait plus 
■élevé au printemps de Fan prochain, alors que le coût de la construc­
tion accusera une augmentation variant entre 10' et 15 S'il est 
vrai que 1 industrie du bâtiment a progressé durant juillet et août aux 
E -I il ne faudrait pas s'attendre a ce qu'il en soit ainsi, si le coût de 
la construction monte au début de 1969 Incidemment nous sommes à 
nous demander si notre Un de l'Impôt sur le Revenu favorise les mou 
vements des capitaux Tout Canadien âgé. qui voudrait laisser sa pro­
priété ou des immeubles à revenu a ses enfants, libres d'hvpothèques, 
ie voit pénaliser, en quelque sorte, puisque s U paie les hypotheque-- 
grevant ses propriétés, il ne peut déduire de l'impôt les intérêts qu'il 
pavait auparavant sur res mêmes hypothèques Afin de faciliter les: 
mouvements des capitaux, nos Chambres d'immeuble nos compagnies 
de prêts, etc . devraient faire une etude seneuse sur ce sujet, a notre 
opinion car. il y va de Fintêrèt du commerce de l'argent que ce der­
nier puisse constamment circuler, sans pénalisation aucune.

Marcel CLEMENT

NOMINATIONS CHEZ HILTON OF CANADA

PETER L BUDDO PIERRE A BENOIT
Donald M, Mumford. président de Hilton of Canada, vice prési­
dent de Hilton International et directeur gérant de I hôtel Reine 
Elizabeth annonce les nominations de Peter L.Buddo et de Pier­
re A Benoit respectivement aux postes de directeur assistant 
et de gérant des ventes au Montréal Aéroport Hilton. Tous deux 
sont natifs de Montréal.
M Buddo s'est |Oint au Montréal Aéroport Hilton dès son ou 
verture en 1963 Depuis les cinq dernières années, il a occupé 
divers postes dans les cadres de Fadministration. notamment 
celui de gérant des ventes, poste qu'il occupait avant sa récente 
nomination. M Benoit, diplômé du collège Loyola de Montréal, 
s'est joint au personnel de l'hôte! Reine Elizabeth en 1964. Des 
nominations successives l'avaient conduit au poste de directeur 
assistant au département des ventes de l’hôtel Reine Elizabeth.

Bourse de Montréal
la lisle locale était redevenue 
ferme hier

Les industrielles et les servi­
ces publics ont atteint des niveaux 
records mardi à la fermeture de 
la Bourse Les banques et les pa­
piers ont enregistré des gains mo­
dères

Corby A a progressé de 1 7-8 à 
34. Simpsons de ! 1-4 à 39, la Ban­
que de Nouvelle-Ecosse de 5-8 à 
20 3-4. CPR de 1-2 à 67 1-2 et 
Great Lakes Paper de 3-8 à 26 1-2

Imperial a avancé de 1 1-8 à 16 
1-2. Innotron International Ltd . fi 
bale de Imperial, a annoncé lundi 
la conclusion d'un accord de princi­
pe pour acquérir la compagnie S 
and W Fine Foods Inc., de San 
Francisco.

Velcro a reculé de 1 1-4 à 50 
1-2, Bruck A et Maclaren B de 1 
chacun à 18 1-2 et 17 respective­
ment

Dans les mines et pétroles, Co- 
minco a monté de 1 1-2 à 33 1-4. 
Home Oil B de 1 à 29. Hudson Bay 
Mining de 3-4 a 66 1-4 et Imperial 
de 1-4 à 79 3-4 Texaco a perdu 1-4 
à 31

Sur le marché canadien. Imbrex 
a régresse de 2 1-2 à 13. Silver 
Regent a gagné 7 cents à 83 cents.

Les pertes Font emporté sur les 
gains par 64 à 63 à Montréal et par 
49 à 42 sur le marché canadien

I. indice global a avancé de 1 18 
à 174.20. celui des industrielles 
de 1.08 à 182.01. celui des servi­
ces publics de .92 à 149 64. celui 
des banques de 2.20 à 166 88 et 
celui des papiers de 27 à 95.04

Bourse de Toronto
les industriels avaient repris leur 
essor hier

Les industrielles ont enregistré 
leur meilleure avance en quatre 
semaines mardi a la Bourse de To­
ronto L indice des industrielles a 
monté de 1.55 à 177.92 Les autres 
secteurs du marché étaient irré­
guliers

Les gains Font emporté sur les 
pertes par 3-4 à 236.

fïne Flooring A a progressé 
de 1 à 10. Frit1 Flooring B de .3 
à 1 Overland Express de 2 à 27 
Famous Players de 1 1-2 a 64 Ca­
nada Bread de 1 1-8 à 18 7-8 et 
Imperial Tobacco de 1 1-8 à 16 
3-8

Teleflex a reculé de 3 1-2 à 22 
Canada and Dominion Sugar de 1 
à 33 1-2, Exquisite Form de 1-2 
a 8 1-4 et Great West Saddlery de 
5-8 à 13 7-8

Ailleurs. Federal Grain a monté 
de 3-8 à 8 5-8 Interprovincial 
Commercial Discount de 25 cents 
à $1 75. Capital Building a perdu 
3-8 a 3 1-4

Canadian Interurban Properties 
a fermé à 10 1-2 après avoir ou 
vert ail 1-4

Dans les mines Hudson Bay 
Mining a avancé de .3-4 a 66 1-4. 
Bankeno de 40 cents à $3.65 et La 
Luz de 35 cents a $8 95

Parmi les pétroles de l’Ouest. 
Canadian Superior a reculé de 
1 7-8 à 58 1-2, Dome Pete de 1 1-2 
a 77 1-2 Canadian Eixport Gas de 
70 cents a $9 80 et Si urn-Ratn- 
bow de 1-2 à 39 1-2

Chrysler baisse 
ses prix

(PC) La société Chrysler Ca­
nada Ltd qui avait annoncé, le 18 
septembre, qu elle augmentait les 
prix des modèles 1969 de ses voi­
tures de $78, vient de faire savoir 
par la bouche de son président M 
Ron T Todgham, que cette aug­
mentation va être ramenée à $43

La société canadienne suit en 
cela 1 exemple de la société-mère 
des Fltats-Ums qui sous 1 effet de 
pressions venues de Washington, 
avait décidé de ramener l'augmen­
tation des prix annoncée, de $84 a 
$52

Quoiqu'il en soit, l'augmentation 
des prix de la Chrysler est la 
plus forte de toute l’industrie auto­
mobile de l'Amérique du Nord. En 
effet. American Motors annonce 
une augmentation de $39. tandis que 
Ford se limite à $32 et General 
Motors à $33

Bourse de N. Y.
Wall Street, fort actif sur la der 
nière heure hier

Pour la onzième séance consécu­
tive les valeurs en hausse ont lar 
gement dépassé en nombre celles 
qui ont clôturé en baisse dans un 
marché extrêmement actif, à la 
veille de la fermeture du mercre­
di. décidée pour aider les cour­
tiers à mettre leur comptabilité à 
jour. Certains milieux se déclarent 
surpris de la vigueur du marché et 
s'attendaient à ce qu'une phase de 
consolidation se produise, ceci, 
d autant plus qu aucune informatiot 
de quelque ordre que se soit n'a 
été publiée hier susceptible d'exer­
cer une influence sur le marché 
Si ce n est l'annonce que les con­
trats dans l'industrie du bâtiment 
ont atteint un nouveau record en 
août pour le deuxième mois consé­
cutif Certaines valeurs de ce grou­
pe enregistrent des hausses dépas­
sant deux points La majorité des 
ordinateurs électroniques sont en 
baisse et notamment IBM qui a 
cédé 8 points en clôture Selon cer­
taines informations, cette firme se­
rait exposez une nouvelle enquête 
du départment de la justice Les 
pharmaceutiques font l'objet d une 
bonne demande et les principales 
valeurs de ce groupe sont en haus­
se atteignant plus de 2 points, il en 
est de même des valeurs de ciné­
ma On note aussi une amélioration 
des aciéries mais elle ne dépasse 
pas une fraction La firme financiè­
re C LT qui lundi a clôturé en 
hausse de plus de 12 points, a été 
la plus active de la séance de lundi 
et a perdu 4 points, tandis que Xe­
rox, qui a proposé de Fabsorber, 
a continué a perdre du terrain 
Cette valeur a terminé en baisse de 
2'i. les aérospatiales ont été très 
fermes notamment The Boeing Co 
qui a gagné 4’i American Tele­
phone s est également améliorée 
en clôturant en hausse de H 
Les chemins de fer et les services 
publics enregistrent une hausse ge 
nérale d'une fraction Pendant la 
séance 1 558 valeurs ont été Irai 
tées 770 ont fini en hausse. 577 
en baisse et 211 sans changement
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Profits, accrus
Pour les six premiers mois de 1968. la Compagnie Trust 

Royal la plus importante société de trust du Canada, annonce 
une augmentation de 21G de son actif.

Les chiffres pour ces six mois de la Compagnie et de ses 
filiales, indiqués dans le prospectus de l'offre courante de droits
de souscription, montrent un actif total au 30 juin, de $919 mil­
lions. comparés aux $756 millions au 31 décembre 1967, une 
augmentation de $163 millions Cela s’applique au compte garan­
ti et à l'actif des compagnies Le prospectus montre que l'aug­
mentation pendant cette première moitié de 1968 dépasse tout 
l'actif de la Compagnie dix ans plus tôt

Les profits nets de la Compagnie pendant les six premiers 
mois, s'élèvent a $1.974,000. comparés aux $1.799.000 de la 
même période l'année dernière, soit une augmentation de 
$175.000. à peu près 10%. Les bénéfices pour la première moi­
tié de 1968 voisinent tous les bénéfices annuels il y a cinq ans. 

Parmi les autres points saillants du prospectus, on trouve:
1 Le Trust Royal administre un portefeuille d hypotheques 

dépassant $800 millions, avec plus de 36.000 hypothèques sépa­
rées inscrites et leur nombre augmente rapidement'

2. Les fonds administrés par le Trust Royal. A B et C. 
et un groupe de 3 fonds distincts pour l’investisseur personnel, 
sont passés en six mois de $25 millions à $37 millions, une aug­
mentation de 50%. et le nombre de participants est passé de 
4.486 à 6.960. une augmentation de plus de 55%.

3 La Compagnie a commandé une nouvelle calculatrice 
beaucoup plus souple et puissante que n'importe laquelle des 
quatre actuellement installées. Celte nouvelle calculatrice, dont 
la livraison est prévue pour 1969, permettra à la Compagnie 
d'améliorer le service à la clientèle dans tous les domaines

L'offre de droits comprend 790.000 actions, au prix de 
souscription de $18 Chaque groupe de quatre actions détenues à 
ia clôture des affaires le 16 septembre, vaut un droit Les droits 
se terminent le 18 octobre

American Motors (Canada) hausse ses prix
S30 00 en moyenne, au dire de son président

American Motors (Canada) Li­
mited a hier annoncé les prix de 
ses modèles 1969 avec une aug­
mentation dans sa liste de prix 
suggérés de $30 - en moyenne, la 
hausse moyenne la plus basse par­
mi tous les constructeurs auto­
mobiles en Amérique du Nord.

M Lawrence G Rite, prési 
dent, a déclaré que les prix pour 
les voitures American Motors de 
1969. reflétaient un pourcentage 
d'augmentation de prix d'un pour 
cent seulement, résultant de l'ad­
dition de nouvel équipement com­
binée à un coût plus élevé de la 
main-d'œuvre et des matériaux 

M Rice a aussi annoncé qu'un 
modèle d American Motors ac­
cusait même une baisse de prix au 
niveau du concessionnaire par rap­
port à 1968 En faisant des ajuste­
ments pour les appuis-tête qui sont 
standards sur tous les produits 
AM et optionnels à prix supplé­
mentaire chez d autres construc­
teurs de voitures nord-américains 
jusqu'à janvier 1969. l'augmenta­
tion atteint une moyenne de 1.7 
pour cent seulement par rapport 
à 1968.

En 1969. les prix d'American 
Motors pour de l'équipement fa­
cultatif n'augmenteront que d'un 
pour cent en moyenne seulement.

La sportive -Javelin affiche un 
prix de $2.999 ce qui est de $158 
inférieur à une voiture standard 
Ford Mustang ou GMCamaro.

La Rebal SST quatre-portes. 
la voiture sedan familiale d'Ame- 
rican Motors, voit en effet bais­
ser de $3.012. à $2.999 son prix 
de livraison annoncé M Rice

Denrées
alimentaires

MONTREAL •PCF (’ours des 
denrées transmis à Montréal par 
le ministère fédéral de l'Agricul­
ture hier

Beurre arrivages courants, 92 
62. 93 63 Prix de vente du Bu 
reau de la stabilisation agricole 
63
Fromage: livré à Montréal, arri­

vages courants, québécois blanc en 
gros 47 1-2. coloré .473-4

Poudre de lait écréme procédé 
par vaporisation No 1 en sacs: 20 
à 22: procédé par rouleau No 1 en 
sacs: 18 à 18 1-2; autres catégories 
pour nourrissage 13 1-2 à 14.

Poudre de tait de beurre pour 
nourrissage 13 1-2 à 14. poudre de 
lait 5 1-2 à 6 cents

Pommes de terre: prix de gros 
Québec, nouvelles 85 à $1 les 50 
libres I P E $1 90 à $2 les 75 Ibs 
N.-B 29 à 301es 10Ibs

Prix des oeufs: en cartons d une 
douzaine A-extra gros, 65 6; A- 
gros 63 5; A-moyens 60 6; A-pe 
tit.s. 41 5

Kruger haussera ses 
prix le 1er janvier

1 j société de pâtes et papiers 
Kruger Limitée annonce qu’a 
compter du 1er janvier 1969. les 
prix de son papier-journal seront 
augmentés de $5 la tonne au Cana­
da et aux Etats-Unis. 1 augmenta­
tion aux Etats-Unis étant en mon­
naie américaine

a déclaré que la réaction du pu­
blic indiquait que le potentiel d'aug­
mentation du volume des ventes de 
ce modèle permettait à la Compa­
gnie de réduire son prix

M Rice a déclaré qu'une Ram­
bler Sedan deux-portes à six cylin­
dres à un prix de livraison annon­
cé de $2.454 demeure l'automobile 
de production domestique au prix 
le plus bas. à plus de $250 de- 
moins que sa plus proche rivale.

M Rice a aussi annonce que la 
garantie d American Motors sur 
les produits 1969 sera de 12 mois 
ou 12,000 milles, et de 5 ans ou 
50.000 milles sur le moteur, la 
transmission et les essieux

Cours de l 'or
LONDRES (PC) Le cours de 

Fonce dôr fin cotait $39.60 US 
hier sur le marché européen de 
For comparativement à $40.80 
lundi
PARIS (Reuter! Le napoléon an­
cienne pièce d'or française de 20 
francs, cotait $60 60 hier sur le 
marché libre de For français au 
regard de $60.40 lundi 

L'aigle, piece d'or améneaine 
de $20. valait 144 40 au regard 
de 144.20 la veille.

Cours du dollar
MONTREAL •PC) Le dollar 

américain était inchangé et cotait 
à $1.07 1-4 en devises canadien­
nes

La livre sterling était en baisse 
de 1-16 et cotait à $2 56 3-16 

NEW YORK (PC) Le dollar 
canadien était inchangé et cotait 
à 98 15-64 en valeurs américaines. 
Il v a une semaine, le dollar cana­
dien quotait à 93 15-64 

La livre sterling a fléchi de 1-16 
et cotait à $2.38 29-32

À noter...
Depuis le 1er ortobre 196,S, les 

droits de ta Soeiété I rusl Rma! se 
transigent sur une base régulière.

•
Dans notre nouvelle d'hier, au 

sujet de Finseription de 5.000,0011 
d’actions, le nom de Timrod Mining 
avait été oublié mais leur abré­
viation sur l'appareil enregistreur 
était bien marqué "TMB " et les 
dites actions turent transigées a 
50 rts

Cours des changes
Afrique du Sud Hand 1 50
Alk*magne Deutsche Mark 2695
Angleterre Livre 2 5633
Argrimiw Peso 0031
Australie Dollar 1 1962
Autriche Schilling 0417
Belgique Franc 0213
Brésil Cruzeiro Novo 2966
Chili Escudo 1320
Danemark ( ’ouronne 1431
Kspagne Peseta 0154
France Franc 2158
Hollande Florin 2951
Italie Lire 001726
Japon Yen 002989
Mexique Peso 0859
F.laLs l ms Dollar 1 07 5 16
Norvège Couronne 1502
Nouvelle Zélande Dollar 1 2014
Pérou Sol 0251
Suède ( ouronne 2078
Suisse Franc 2493
Tchécoslovaquie Franc 2493
Tchécoslovaquie Couronne 1488
Venezuela Bolivar 2391

Laurin, Laurin, Beaudry Inc. 
Dominion Insurance Agencies 

Limited
Courtiers d'assurance agréés

Etude et administration 
de portefeuilles d’assurances 
pour commerce et industrie

TOUR DE LA BOURSE 
PLACE VICTORIA, MONTRÉAL 3 

Tél 861-4761

ACHAT ET VENTE 
D OBLIGATIONS

♦
CHOIX MS MEILLEURS 

FONDS MUTUELS

CRÉDIT-QUÉBEC INC.
Courtiers en valeurs

2IHI, rue ST-.I AC QI KS - Montréal - Tél. 849-5361

F. W. Woolworth Compagnie Limitée

( harles A. ( adieux Richard C. Pilon

w*-T>

M. Harold J. McPhail, Président de F’. W. Woolworth Compagnie 
Limitée ale jdaisir d’annoncer les nominations de M. Charles A. C adieux 
au poste de Vice-Président de la compagnie et de M. Richard Pilon au 
poste de Directeur des Ventes.

M. Cadieux est natif de Montréal. 11 entra au service de U com­
pagnie en 1923, et occupa plusieurs postes dans la direction. Il est 
présentement Gérant Général des Magasins à Rayons Woolco.

M. Pilon débuta chez Woolworth en 1955. Il laisse le poste de Gé­
rant du District de Montréal incluant aussi les villes de St-Jérôms 
et Repentigny.

Fonds mutuels Titres au Comptoir
Cours fournis par Francis I Dupont et Co

Offre dem
Adanat Mutual Fund- 281 3 07
x Affiliated Fund Inc Com 9 57 10 35
All Canadian Com 8 66 9 47
All Canadian Div 1047 1! 44
All Canadian Revenu Growth 5 41 5 63
All Canadian Venture 9 83 10 74
x American Busmes-v Share- 3 88 4 20
AmencaM Growth 7 67 8 38
Andreae Fquitv 4 01 4 38
Associated Investors f> 49 5 54
Beaubran Corporation 43 48 47 21
x Boston Fund Lid 9 49 10 37
x Bullock Fund Ltd 17 08 18 72
Canada Growth Fund 8 00 8 79
Canada Seewm Fund 4 80 5.05
Can. Gas & Energy Fund PFD 13 76 15 OK
Can Investment Fund 4 38 4 81
Can Trusteed ln< Fund 4 75 5 19
Canafund Co Ltd 6(1 30 63 31
Champion Mutual Fund of Can 7.93 8 37
Cl Leverage 16 14 17 69
Collective Mutual Fund 7 67 8 37
Commonwealth Inti 12 69 13 91
x Dividend Shares 4 16 4 57
Drevfus Fund Inc 15 79 17 23
Dvnanuc Fund 21 35 21 56
Furo|>ean Growth Fund 8 84 9 66
Fxec Fund ot < an Ltd 8 29 8.70
F.xec Inti Fund 8 87 9 31
Federated Financial 6 46 7 06
Federated Growth 7 41 8 10
F’delitv Trend 31 89 34 6» i
Fonds Collectif \ 7 48 8 13
Fonds Collectif B 4 94 5 08
Fonds Collectil < 9 94 10 81
Fonds Desj.iidm- \ 5.05
Fonds Desjardins B 4 38
Fonds Mutuel \dan.« 2 81
The Fraser F'und Ltd 12 28 12 34
(ils Compound 10 87 11 88
G 1 S 1m ome 4 68 3 12
Growth Kquity Fund 8 07 8 82
Growth (kl A Gas 22 82
Guardian Growth F'und 10 25 10 50
Investors Growl h 11 74 12 77
Investors Inti Mutual 8 82 9 58
Investors Mutual of < an 5 68 6 17
Kevstone t anada 8 94 9 81
x keystone < ustodian K 2 7 80 8 52
x Kevstone Custodian S 1 22 91 25 00
x Keystone Custodian S 4 7 26
Le Fonds PF P 4.10 4 45
Lexington Research 17 57 19 20
x Mass 1m Growth flocks 12 89 14 09
x Mass Investment Trust 17 46 19 08
MG F Management 3.55 4 60
Molson M Fund 5 04 5 47
Mutual V-. uni F und 5 92 6 47
Mutual B 1 F 4 99 5 22
Mutual Bond «64 9 03
Mutual Growth 7 4H 8 18
Mutual Income Fund 6.36 6 95
Natural Resources 8 03 8 78
One William Street 18 99
x F’trst Participating 17 13 18 72
Prêt et Revenu Mutuel 7 80 8 58
\*rii et Revenu Américain 11 72 12 87
Principal Growth F'und 5 76 6 29
Putnam Growth Fund 14 51 15 86
Radisson R I 4 23
Regent Fund Ltd II .31 12 36
Rovfund Ltd 5 82 8 58
Sav Inv Mutual of < an 7 80 8 58
Sp.v 11 51 12 65
Taurus Fund 7 49 8 23
Lnited Actum Fund 12 30 13 44
1 nited American 8 19 3 51
l nited Venture 5 92 6 51
Wellington Fund 1m 13 80

Oil 1 »rm
Adminis A Trust 21
BC Mol v Wts 6 7
(Jara 17 V IK1 t
. 8*2 9
Charter ( redd 7 V 8 V
Crown Life 33 V 35
Credico v
Computel 42 44
Fjsiern Can Savings 4 V
Fleet Associates 15V 16V
General Impact 9V 10 V
Grenache 3V 3V
Industrial Life 26 28
Ini Systeoms 10V UV
Jolly Jumper sv 5 V

do wts 4
Leigh pfd 62 67
Le- Prévoyants 6
London Life 62 66
Marigot Inf 3 V 4*.

do wts IV 2' :
Paco 5 5V
Peoples Stores 16V 17’i
Que Saving- Bank 5* » 5J i
Rapid Data 3 V 3 3.
Stability 4 5
Spar Aero 3V SV
Steadman 22 V 23';
l 'mean 7:*
Zodiac 2 75 2 7f

Indices des 
obligations à N. Y.

20 II* 10 10 10
Kail- Ind I til 1 rgn IN

Hier 66 0 90 3 81 2 90 1 82.0
la veille 66 0 89 5 81 ! 90 1 82 0
Sem der t*6 1 89 4 81 2 89 6 82 1
Mois der 66.1 88 6 81 2 89 4 81 8
Annee der 68 4 91 0 80 2 92 5 82 8
1968 haut 66 3 89 7 81 4 89 6
1968 bas 64 0 86 3 78 4 880 79 0
1967 haut 73.0 95 6 84 9 92 5 89 4
1967 bas 64 6 86 1 78 0 89 1 78 4

Indices à New York
mi r> 15 Wt

Hier
ind Had-

211 1
t hi
148 3

Nlk-

La veille 505 6 208 6 148 6 351 1
Sem tier 499 5 203 7 148 7 .146 3
Mois der 477 4 194 7 150 li 333 9
Année dei 484 H 200 4 145 5
1968 haut 505 6 2102 154 H 351 1
1968 has 435 6 if.:* 6 135 1 299 1
1967 haut 49;’. 2 209 6 159 1 .42 6
1967 has 413 4 159 5 136 5 292 8

Indices à Montréal
6.1 N lit 1 7 B \ s:>( o XPA

Hier 182.00 119 M 166 68 17 4 20 95.04
La veille 180 93 148 7 2 164.72 173 02 94.77
Sem der 181 16 1 48 27 170 28 173 69 94 95
Mois der 174 30 139.56 154 42 165 43 84 98
1968 hall! 182 13 148 56 171 73 174 38 95 69
1968 has 148 69 119 16 113 50 139 70 66 18
1967 haut 173 93 150 1» ! .fi .’(. 164 41 125 04
1967 has 148 99 1 38 83 1 tli 48 141 48 82 99

BELANGER OUELLETTE ET ASSOCIES inc

1 224 ouest,
Conseillers en rue Ste-Catherine
administration. Suite 700
organisation Montréal 25
et méthodes 866 9567

FONDÉE EN 
1892

E.A. Whitehead Limitée
Courtiers d'assurances agréés

SERVICE PROPESSIONNEL DE CONSULTATION 
RELATIONS INTERNATIONALES

Jean Grégoire, vice president et odmu' Uateu’

Place du Canada, Suite 950, Montreal 3, - 878-4331
SUCCURSALES: TORONTO - CALGARY - VANCOUVÉR

Brunelle
Guy Brunelle, C. d'

COURTIERS D ASSURANCES AGRÉES 

1395 est, rue Fleury - 381-1835 
^ MONTREAL

i..uWX.

m*
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BOURSE de TORONTO
NOMINATION CHEZ 

GABRIEL LUCAS LTÉE
Cour» fourni» par la PRESSE CANADIENNE

Industrielles
tibi 8575 $8 4 8 8
!b' 7 z'p 175 $55 r 55 55
elands 1025 $14 C 14 . 14
lijnds p z95 $22 r 22 . 22
ilnd 2p 750 $15 15 15
ico Ind 6375 $16 15 15

Gas 10500 $35 35 35
Gr 69688 70 61 63

i Gas w 7079 555 540 555
i Nat z30 $19 - 19 19
o Cent 2955 $11 . n<. il
oma St 3291 $20 s 20 r 20

Income Di 
Inc D«s *ri 
Ind Accept 
In Ace wts 
Ind Minerl
I Wire 
Ineersoi A

Hm.

1130 325 285 325 
6155 $27 27 27 s
875 $34 33

Inland Gav 
Inland G p 
Inspiratm 
Inspirât) p 
Inter-Cdy 
Intr City pi 
IBM 
IMC

irwn 2p 175 $38 38 38 1 NiCHC
Ar 3050 $6 6 6 Int Utn

ic'o-c pr 140 $15 15 15 . fnt Utf A
Arig CT 4 ? z5 $34 34 34 Tnt Ut.! pr
Ar,K CT 265 50 $39 39 39 Ipr Dis

CT 290 25 $44 44 44 fntpr D61w
A« CT 315 100 $45 45 . 45 i * Intpr D62w
Anithes A 50 $48 48 48 t 1 *4 Intpr p,pe
An.thés C p ziO $84 84 84 Tnt Pipe w
Ar gus 630 $lfc 16 . 16 r Inipr Steel
Ar gs 250 p 25 $37 37 37 Intpr Stl pr
Ar gus B pr 25 $40 40 40 Inv Grp A
Ar gus C pr 1385 $11 - 11 . 11 '9 4- ITL Ind
Asbestos 2450 $23 . 22 ■■ 23 ♦ ITl ind pr
Aî.co Ind 6989 $20 20 20 . James St
At!! Sugar 9610 $/ 6 - 7 + = Jefferson
At i Sug A 350 $15 15 15 . -* Jeffersn w
At! S unit 
Auto Elec 
BACM IfxJ 
Bahama 
Ban* Mti 
Bank N S 
Bar tac o 
Bdîhrst P 
Bay M' S p

Becker B p 
B^i; Canad 
Bt,|: 8mf 
Block Bros 
Bow Valy 
Bow VIy w 
Bow m pr

CPh 6 
CPh 4

125 $112 
1245 $18 
1930 $21 
5000 100 
7436 $14 
3770 .$20 
2355 $18 

z50 $14 
100 $8 

2395 $18 
830 $16 

6068 $46 
700 275 

7405 $20 
3165 $28 
226 $23 

25 $40 
24805 $11 

w 2300 $10 
1528 $21 

ank 400 285 
ik pp 100 $29 

25 $82 
Bnk z20 $50 

1070 $45 
>st 3940 $24 
a- 360 $45 
ar p z6b $17 

775 $65 
z4 $92 

p z 10 $73 
. p z20 $87 

84 1000 $19
. 80 200 $26 

5440 $5
i 426 $18 
; 554 $21 .
1 1075 $9

3015 $27 
30 $104 

17350 170 
3102 $34 
5090 $18 
1742

ry P
540

$34'
/98 $20 
z2 $29

t 850 $20
I p 3100 92

755 $22
m 845 $11

z25 $30
23176 $9

111 
17 1 
20 
93 
14 : 
20 . 
17
14
8 ; 

17'
15 . 
45

250
19
27
23 . 
40 
11 
10 
21

285
28 , 
82 
50 
45
24 
44 '
17 . 
65 
92 
73 , 
87
19 
26'

486
18 , 
21

9
26

104
150
33 
18
34 ,
20 *
29 , 
20' . 
90 
21 '« 
11 :
30 
9-.

112 
18 
21 

100 
14 
20' 
18 
14 
S , 

17’ 
15’- 
45- 

275 
20 
28 
23' 
40 
11 
10 
21 

285 
28 
82

Jockey C 
Kaps Tran 
Keepnte P 
Kelly D A 
Kelsey H 
Kenfirty 
Koffler St 
Latwtt 
Labatt pr 
Lafarpe A 
LO Cem 
Lambton
. !.

F

305 $8
605 155 

1130 $?fc 
710 990 

1050 $15 
15100 475 

z20 $18 
222 $9

5075 $14 
370 $16 

9520 165 
209 $!7 
740 $14 
z50 $17 
109 $357 
725 $21 

18064 $41 
2376 $50 

100 $50 
550 $50 

41340 275 
100 55 

1400 10
7360 $22 
4575 ÎIl 
4075 $5
zll5 $20 
2650 $9
575 $16 
z50 $21 

12432 $6
4050 $38 

300 $28 
5460 350 
1385 $13 
325 $26 

5550 $7
250 $15 
880 $30 
370 $35 
781 $19 

3800 $24 
z40 $10 

14070 $5
100 $6 
z20 $13 

12625 $6

§«
7\

155
26

990
15 . 

450
16
9 , 

13 ’ ; 
16 

155 
17 i 
13 » 
17 , 

355 
21 . 
40

E*rm. Ch

50
49

260
55
10
22
H

155
26

990
15 

475
18 
9 ,

13 .
16 

160
17
14
17 

355 
21 . 
41 S
50
50

275 
55 
10 
22 . 
11

1 .
* 25
* 5

20
; 9 .
■ 16 . 
• 21 . 

5 
37 
28 

330 
13 
26

v 7'.
; 15

29 
33; 
19

. 23! .
10'

20 
9 

16 
21 
5 ■ 

38

330 
13- 
26 

7 .
15
29
34
19
24
10

BOURSE DE MONTREAL

Cour» fourni» par la PRESSE CANADIENNE
Ventes Howt • os Term. Ch. Ventes Meut êmt Term. Ch.

Abitibi 1298 $8 - 8 > 8 * lmp Oit 8869 $79- 79 4 79 '4 -e V»
Alcan 5863 $27 27 . 27•• - Jmp Tob 10905 $16 * 15 ‘4 16 ,. +1>
Atcan 4 . pr 135 $34 33 ‘ ; 33 N Ind Accept 3791 $26 26 26
Aigoma 330 $20 - 20 20*. - Int 1153? $41 - 40 , 41 M + ,
Ang 4 4- pr 25 $35 35 35 +1 Int Utn 3975 $50 50 50
Argus C pr 100 $11 il H'? -f '* Int Util A 200 $50 50 50
Astjestos 757 $23 . 22 -. 23 4 4- 't Int Pipe L 1900 $2? - 22% 22 % + ■,
Atl Sug 1400 $7 - 6 - 7 -f ' 4 Jamaica PS 6600 75 75 75 3
Bank Mont 8585 $14 - 14 x 14% - * Labatt Pr 850 $24 - 23% 24 , + %
Bank NS 3260 $20 - 20 . 20 N ♦ % Lamntg A 2500 475 470 470 5
Bang < \ 3144 $13
Banq Depat 530 $12 
Banq PC 1470 $9
Bef Canad 3883 $45
Bra/e 666 $21
Br C - For 1500 $24 
Br C Ph 175 $65 
Br C Ph 515 1500 $79 
Bnne o 2900 500

12’
12
9

45
21
24
65
79

12’- 
12 
9 - 

45'» 
21 
24 
65 
79

Laur Fin 
Lobia* A 
Lobl a w B 
Lœb M 
Mailarn A 
Maclrn B 
MacM 'ar 
Marche Un 
Maritime

5800
2940
1560 $10 
1000 $1?
800 $15’ 
700 $17

1000 $26 
2300 $10’ 

312

6
9
9

12’,
15'
17
26
10 
18-

6'
9'
9

12
15
17 
26 
10
18

6 . 
13 
6

45
24
44
17 
65 
9? 
73 
87 .
19 
26-

485
18 . 
21

9
26

104
150
33 
18
34 .
20
29 . 
20 
90 
21 
11 .
30 
9

Lau F 1 25 400 $15 14 ! 15
Lau Fr 1 140 100 $16 16’ r 16'
Lau F 200 850 $20 19- i 20
Lau F 63w 6100 4 3 3
Leigh Inst 1448 $40 ■ 391 40
Levy 925 $29 28 .
Life lr 725 $10* ' 10, 10
Life fnv w! 3950 355 340 345
Living- 150 $27 27 27
Living Wt':. 200 $17 • 17'.■ 17'
Lob C.;.i A 2925 $9 . 9 9'

M Jean-Claude Baudinet
La Cie Gabriel Lucas Ltée 
annonce la nomination de M 
Jean Claude Baudinet au pos­
te de président du Conseil 
d'Administration, M. Baudinet 
est également président de 
Charles Le Borgne Ltée. 
compagnie montréalaise, et 
Baudinet International Corpo­
ration of America, de New 
York.

Bruck A 100 $18 18 18 1 Markbo- 200 $9 9 . 9
CAE Ind 2255 9 9 . ■ + ‘11 Mass Ferg •4300 $18 • 18 - 18
Cal Pow 1000 $:v 26 26 Melchers 3825 $10 • 10 ^ 10
Can Cemnt 560 $34 34 34 Molson A 2007 $27' ?7 . 27
Can Dom Sj; 454 $34 34 34 Molsor H 1180 $28 % 28
Can Stmp L 1000 $30 30 30 + « Moore Corp 64.% $28 27-: 28
Can Brew 5619 $9 9 9 't % Mussens 150 $8 - 8 - 8
Can Che wt 2950 $400 395 400 > 30 Nat Sea Pr 100 $7 7 7
Can Hydro 1558 $24 24 24 , N B Tel 527 $13 13' - 13
Can lm BC .1000 $18 • 18 - 18 - Nhd L'lTht 300 $8 8 . 8
Can Ind It 2206 $14 14 14.,f ' No rand,--! 1724 $56 55 ? 5b
Can Int P 575 $;% 2/’ . 28 Nor Cntr G 3955 S17 16? 17
Can Int Urb 275 $39 . 39 39 NS L Pow 3608b $8 8 8
Can Marc 600 $8 « ■ 8 Ogilvie Pr 25 $% 26 26
Can Pa l pr 3510 $.V ' 1 27 , 27 > . 4 : . Pat Petrolm I5C' $24 24 24
Can Pa i wt 92/0 555 520 555 + 30 Pet rot Can 100 $18 18 , 18
C P R 2998 $67 66 ■ 67 ■ 4 % Pow Coip 1915 $11 '* 11 '4 11
CP R 300P- 2600 $10 - 10 10 Pow Co 5Pr 2175 tu. 13 13
Can Vickrs 100 ut 13 13 Price 2785 $1? 1? K 12
Canron 400 $19 . 18 • 18'' Que NGas 550 $14 14 % 14
Cnt del Rio 2421 $17 16 16 - Que Phone 800 $13 . 13 13

9445 $11 , 11 11 Radio Eng 1465 $41 41 41
C Cielluiose 100 440 440 440 5 Reitman 612 $14 13 » 14
Comme 0 1990 $33 31 ■i 33 1 4 1 Redman A 503 $12 11 - 11

Le bureau de direction de Canadian Pacific Investments Limited s'est réuni à 
Calgary la semaine dernière C’était la première fois qu'une assemblée régulière 
de la compagnie avait lieu dans l'ouest du Canada Dans l'ordre habituel MM A M 
Campbell, président de la Compagnie d'assurance Sun Life du Canada, S E Nixon, 
vice président exécutif de Dominion Securities Corp Ltd l'honorable Duff Roblm 
vice président exécutif de CPI, Ian D Sinclair, vice président de CPI, N R Crump, 
président du conseil de CPI F V Stone, président de CPI, G J van den Berg, 
vice président aux investissements de CPI. W A Arbuckle président du conseil 
canadien de Standard Life Assurance Co et Robert Hendricks, président de 
Cominco Ltd

Bk-
Bath

1000 306 
1005 $18

Glass 
orby A

875 $17 
200 $19
50 $34 

300 $7

B

• 1 
15 

1

Lob C<
Lob Co pr 
Lob G A pr 
Lob G 2pr 
Lob G B pr 
Locana 
Loeb M 
Mac-an t A 
Maciarn B 
Ma-, :<*,)'•. H 
MB Ltd 
Magna El
Maynpti
Ma lie » 
Maher pr 
Mano.r |n 
M Lf Mills 
Markboto
Ma
Mass-1 er
Mf B .
M EPC 
Met Stores 
Met Sfr 67 i 
MGFM 
M.lt Brick 

ndustrl

1710 $10 
100 $39 
524 $23 

50 $71 
249 $26 

1200 155 
2220 $12 

200 $16 
300 $17 
815 $14 

5165 $26 
400 $12 

5665 440 
3200 $30 
300 $9

4400 150 
2976 $20 
2620 $9
1525 605 

6360 $18 
100 $8 

2250 $6 
150 $49 
100 $19 
100 455 

2150 $12

9
38
23 
71
24 

150

3005 $21 
2480 $17 
200 $41

•
Mines

21
!6
41

255

21 
16 ‘ 
41 

260

17
13
26
1?'

425
29

38 Acad Ur an 6800 25 23 24 .
23 Ac.<; ra 13000 20 16 17 3"
71 At me Gas 8800 26 25 25
26 4 1 : Advocate 1600 325 320 320 15

150 10 Aetna In 4000 9? 86 9? 4. 2
12 . Agena Mg z?08 6 6 6
155. Atm ico 1200 175 172 175
17 * 1 Am Larder 500 25 25 25 4 1
14 Am Mo!y 2700 19 18 18 4 1
26 - Ang Ruyn 1600 80 79 80 ♦ 1
1? . 'Ang UD 12200 99 94 99 •4 5

425 10 Area 800 239 239 239 * 4
30 Arrnore 9600 25 25

9 Arcadia 1000 15 . 15 . IS
145

19
9

600
18

145
19
9

600
18
8

49
19

455
11'

49 
19 

455 
11 ’

B**'C I 
Belle 
Beîh

z200 51
310 350 

93953 370 
1000 8 
4500 46
1346 18
3000 65

51
350
325

46

51
350
365

*0

Ap 285 $34 33 i 33 % - 1 . MLW Wot 100 $15 15 15
Bp 25 $39 39 39 Molsonn A 2833 $27
1 A 850 $19 . 18 • 19 Molsoio B 935 $29 ?b 29
' A 1300 $1G 10 : 10 - Mont* 15150 240 210 230

11580 400 370 395 • 20 Montex pr 500 $6 6 : 6
21950 225 210 215 Montx w 14440 100 90 100

d pr 190 $15 15 . 15 - Mont T rst 215 $14 14 - 14
z3 $33 33 33 •? •• 5445 $28 : ?7 ' .; PH'

“St 100 $59 59 59 Mo'^e A 750 $18 18 ■ 18
a ;îoo $10 10 .■ 10 Mu'* B 675 $!9 18 .! 19
!e 1045 $28 • 27 Mufphy z25 $8 8 '

► 20 

^ lî'

7990 $14 
2000 38
1000 8 

18700 105 
2745 20
1150 215 

45 
775 

16 
92 
74 

495 
750

55
19
14
38

46 
18 
55 
19. 
14 ■ 
38 
8

100
20

► 40

.

Oenauit 
0»st Sea 
Dom B 
Dom Coal p 
Dom Corset 
Dot asc o 
Dom Glass 
Do Glass pi 
Dom Stores 
Dom Text 
Domtar 
Donohue Br 
Du Pont 
Fam Playrs 
Fin Colléetn 
F raser 
French Petr 
Fulcrum
Glenga^r 
Gt Lk Paper 
Handy Andy 
Hjkwer Sid
Hoüinge» 
Home A 
Home B 
Horne PF 
Hud Bay M 
Husky OH

435 $18 
500 $21
300 $16 

3536 $47 
idee 100 $17 
ai ur 360 $14 

2000 $11 
800 $20 

4585 $13 
200 $17 
366 $17 
800 $16 

575? $12
100 $19 
145 $34
440 $64
450 $22
746 $18 . 

4661 840 
700 $5

1800 285 
500 $20 
100 $9
400 415 
300 $3? 

1880 $28 
3466 $29 

200 420 
. 435 $66 
2246 $25

18 18
17 17
19 • 19
34 34

7 7
18 18
21 i 21
16 • 16
46 47
17 17
14 14
11 11
20 : 20'
13 . 13
17 17
17 .’ 17
16 16
1? 12'
19 19
34 34
64 64
22 22
17' : 17

810 840
5 - ,, 5

280 280
20 20:
9 9

415 415
32 32
27 28
28 ' 29

415 415
65' 1 66
25 ■ 25

Rio Algom 4175 $34 
Roth mai-s 1620 $25 
Royal Bank 4650 $?r 
Royal Trust 3500 $21 
Royal Tr rî 56466 105 
Roy Trs M p 175 
St Law CA 75
St Law A pr 
Salada F 
Shell Can 
SheM In P 
Shell In W 
Shop Save 
Simpsons 
Sogemms 
Steel C 
Steinbg 
Texaco

$16
$26

50 $76
900 $13 

1/50 $32
40 $33 

100 $15
5235 $19 

275 $39
300 $16 

4264 $24 !

Tor Dom 
Trad GrA

A 1921 $17' 
Can 3325 $31

630 $19

Trr 
Trns Mt P 
Triad 
fnzec
Union Cari 
Un Wesîb 
Velcro Ind 
Versafooa 
Viau 
Wajax 
Walk GW 
Hart
Weldwood

Weston
Zellers

1445 $12
1200 $37- 
850 $14

5600 410 
1200 195

33'
25 
21 
21 •

100
16
26 
76 
12' 
31 
33
15 
18 n 
37-
16 
24 
17-, 
31 
18 
12 
37 
13

34
25 
21 
21 

100
16
26 
76
12 à 
31 ; 
33
15 
19 : 
39
16 
24 
17 ‘ 
31 
18' 
12 
37’
13

Cours fournis por la
Vmln Haut Bat F«rm. CH.

PRESSE ASSOCIÉE
Ventes Mnuf Bat fetm.

300 $21 
1150 $11

390 410
195 195

1340 $51 
200 $19
400 $11 
300 $32

1375 $39 
100 $13

1759 $20 
1360 $28

100 $20 
905 $17

21 
11 ’ 
50 
19

32*
.39
13
19
28
19
16

11 ‘ 
50
19 
11 
3?' 
39 
13
20 
28- 
20 
17

1900
'1500
3700
2000

213
44

760
!6
91

$244988 
325 ilS 

9204 $18 
6345 $20

24
15
17
19

24
15
18 ,

Mrpf
Nabf

150 $26 
100 $6 
630 $13' 
100 $7

00 $31 
100 1»0

490
750

31
171

6
13

3150
8500
4500

45
770

16
92

.’3
495
750

31
175
280
118

ACF 21 828
Add res 1 40 405 90
Admin 71 21
A!<^n )W 1 199 25
AilegC 10e 376
AilisChai 50 30
AmeraiJ 3 80
AAirltn HO 49? 29
AmCac ? 2C‘ 138 49
ACyan 1 25 556 30
AHomt' l 30 77 58
Am Mot 379 13
Am$miel 3 260 71
Am Sk! 1 i4i 40
AT T 2 40 11288 53
Am To!'i 1 90 151 33
Ampex Cp 303 37
Anacorid 2 50 336
• 135 54
ArmC 1 40a 79 79
AtlRichi 1 80 236 110
Avt 0 1 20
Avon 1 60 150 126
Babck 1 36 24f 36
Beech/Wt 76 46
Bec H 60 11? 68
BenF 1 60 *0 50
Beth St ' 1 60 520

heWQ ? 30 J9<> 67 ' s 67 67
itnclr 2 80 1206 78 ' a 76
linger ? 40 m - 77
.ou Pa* 1 60 409 41 40 •. 40
.(>nr R 40e 289 46 - 45 • 45
ild Br 1 40 18 45 % 45 .
-tdCT ? 70 240 66 W 65 i 66
.tiflnd ? 10 170
di.!NJ ? 60e 544 78 '
HudeW 1 19f,. 56 . %
iunOil 1 2e» 75 75
.will 60 178 ■,
e» 1 ? 79t 185 10? . 101 ■. 101

104 14 
63 13

39 ■ 
49 ' 
30

N.>!<-.. 

N.'-’P

10

64
56
47

134 ■
1 J1 
41 
40

Te > i
131
44
40

le
lexlmt î 
Textr 80 
Think 40

40

■ 1 %, i

171 
829 33 
«57 105 
525 45 
134 17
34 103

84

17
101

49
64

33J 
36 
49 
54

108
46

: 144 
1353 
369

261 69 
110 78

46 
49 
66 
76 :

45
67
49

109

19

108

49

1376 61
432

101

T.mkn 1 80 79 41 39 41
T rnsi!* i 129 15 w 14 •
T wntC i 434 37 ' 4 36 - 36
Un Car t, ? 1243 45 H 43 ■ 45
UTjnk. 1 08 130 37% 37
UAir 1 ;30 210 66 64 65
UtdCp 60e 64 13 13 -
UFruit 1 40 1004 74 , 7]
USFrt 1 25 49 53
USGyp-• 3a 85 94 9-? 94
USSti ? 40 470 •13% 43 43
Vamtyf 1 40 • 40
Va nan 131 ?t
WalkH 1 TO* 3 7 , 37
Warnlr . 59 53

i
1 60

721 3?

Cours fournis par la 
Ventet Motif Bas Term. Ch.

PRESSE CANADIENNE
Ventes Haut Bas Ferm. Ch.

Brui
But

.
20 

■ 1

Industrielles Pow Con 6p' 200 $17 .> 17. 17
Amr Met Ent 300 350 350 350 5 St Maurice 1000 175 175 175
Anglo Scan 950 $11 . 11 11 Soca 400 100 100 100
Blue Bon 13250 360 350 350 Spartan 3650 115 115 115
Br Conhl Ot! 200 36 36 36 Superpac k 300 $19 18- . 19
Can Sec A 2800 315 300 310 4 10 V*! M.i 1325 $1? . 12 . 12
Comm Hold 1KXJ0 $6 » 5 ' 6 - + ' •. Van Der H 6200 $5 • 5

■ :
- 40

lin I 40
rgh*. J
pRL 46 ,

ind Gas ii 500 $16 16 16 Nat Drug 290 $1? ' 11 % II. Cdn N 5750 5? 50 51 :
1610 $15 14 15 Nat G'ck p 100 $26 26 26% 11500 21 22

80 $68 68 68 Nat He es. 312 $7 7 7 , Can 1er 1300 220 220 220
ir, inter P1 1755 $11 10 Nat He es p z60 $11 11 11 Cantn M 31500 19 18 18 1
m Intr un 3136 $40 38 : 38% Na! Trust 172 ; 21 21 Capta r' 500 15 15 15 1
Man am 3550 $8 8 Neon 104? $32 ' 32 32 Cassiar 2560 $16 16 16%

13105 $27 V. Wire B 100 $15 . 15 15 : Cent Pat 2200 230 230 230
Y. w 39355 560 520 550 • 30 No ran da 4987 $56 55 56 Chest rvde 5200 25 24 25

5349 $67 66 ' ; 67 Nor Cti G 8713 $17 16 17 Chib K 19500 18 16 18 *■ 2
'9 13 pr 1577 $10 10 10 N ' Ch G f 425 $28 28 28 -+ 1 % Chib M z?00 51 51 51
JR UK P z50 $7 ? NCG B 2 p 1.380 $34 34 3't Cbtmo 2700 Î46 144 144

/25 $11 • * 11' 4 11% Nor Ch wts 2675 840 810 825 -10 Chrom 200 150 150 150
in Tire 25 $60 60 60 < NW Util p zlO $65 65 6t Coen Will 2500 HO 79 79 1

Tire A 877 $56 54 56 ■ -6 1 NS L P 590 $8 8 8 Comb Met 1000 19 19 19
Uihbes 7b $•14 . 44 . 44 . Ocean m 1554 $24 24 . 24 . Conragas 1000 4! 41 41
Uti: 5 pr 40 $75 75 75 Ogilvie 254 $25 25 25 Conigc 35400 55 50 50
In Wall 85 $129 128 129 Okanagan 950 $5 5 5% 4 CKey 10312 9 9 q
VN Gas 105 $17 17 Oshaw t A 6190 $37 36 37 C Shaw 25133 41 40 40

2645 $15 15 i 15 - Overland 800 $27 26 27 % 2 C Beliek 7500 9 9 9
1254 $19 19 19 Over ind pr 700 $28 26 28 • 2 C CaH 15012 14 12 14

P Bdg 36405 $5 5 5'4 Pac Pete 1365 $24 23 - 23 Con Fard y 440 425 435 :.
irner JD 1100 $10 ' . 10 . 10 +• Peace Riw 900 $5 5 5 z40 5
ss-dy L ;>oo $8 ' s ; 8 % Pemh ■ i 330 $19 19 . 19 . CG Arrow 1000 20 20 20
)RH l td 585 $11 11 - 11% PC Jewai 100 $18 18 • 18 C Haï' 24500 56 54 54 3
! Fund A 805 $10 9 . 9% Pet rot. .« 400 $18 18 18 C Mrs: 17500 •165 • 455 460 5
*! Ga< 150 $14 14 14 - Phillips Cb 450 $9 9 0 Con Niche 500 11 11 11 1

«8310 $11 11 11 , « Pow Corp 2965 $11 W 11 ‘ ii C Rambler 91 90 90
■emçT 1 p 300 $16 16 16 • 1 Pow C 5 pr JOO $13 13 13' . C Red Pop 3000 20 20 20 + 1
'em 175 p 35 $26 ■ 26 . 26 - Prem Iron 500 450 450 450 Conwest 1100 $11 11 11
JUM A 26b $?! 21 ?1 - 1 Price Com $12 ■ 1? • 12% Coprc:'» p 46 45
-nc o A 225 $13- 13' 13% QN Gas 284? $14 14 14 Cop Fields 3300 115 111 114 4- 3

250 425 400 400 10 QN Gs 63w 650 590 560 585 - 10 Cop Man 9000 20 20
dville A 550 $8 8 ' 8 % QN Gs 66w 1600 ‘175 ‘160 475 9400 4? .38 40 +■ 2
lumbia 5840 450 450 450 Rapid Grp 485 340 340 340 « 10 Coufvan 2150 IS 17 18 1
lumbi p 450 $11 11 11 Rapid G' A 100 $7 7 1 Craigmt 3600 955 930 955

10955 31 - 33 : Readers D 550 $9 9 . Csttand 1573 24 24 24
100 $11 11 ‘ « 11 % ReichhoW 75 $3? 3? 32 Crowbank 1000 28 28 - 1

mpro 300 470 47() 470 15 Rdrnan 855 $14 14 14 D Aragon 1500 22 +- 1
mputr 7?S $17 . l? : 17%. Reitman A 300 $1? 11 li Deer Horn 1000 27 :

Commod 10112 $10 
Corn A wts 1100 630 
Crawford Ont 500 325
Credit StlA 
Do me o Ltd 
Fiscal 
Furlong 
Furlong W 
GriSSOl 
imbrei 
Inspiratn 
Int Pamts pi 
Kent m g 
Kodiak P 
Magnetics 
Peace River

100 225 
400 $13 

100 $9
300 375 
500 75
550 $6
500 $13 

1500 160 
100 $24 
100 $29 

1000 80 
3050 -440 

150 $5

9
605
300
225

3

350
75

13
155
24
29
80

425
5

10 
630 
325 
225 

13 
9 . 

350 
75 
6 

13 
155 
24 
29 
80 

425 
5

fl! :
f 30

~2

N Cotdstm 
North Exp 
N Gate 
N Rank 
N Rock 
N Beau 
Nuduf 
Obnen 
Opemska 
Or chart

1500 134 
1500 21

29610 $17 
8400 45
3000 23
500 45

1000 14
3000

Sk-

■ Bath 
1 Bath p 
! Bath vs 
i Bldg 
t Textie

1308
240
500 425 

5605 310
700 

9953 $20 
50 $90

$34
$33

’tn p
i 120n

1050 225 
z69 $11
z25 $9
100 400

295
17
20
90
33
33

220
11

400

420 
295 

17 
20 
90 
34 
33 

220 
- 11 

9 
400

Revels tk 
Revenu*- 
Robert 3 pr 
Ronald F cl 
Rothman 
Rothmn w 
Royal Brils 
Royahto 
Royal T rst

630 $19 
9986 $14 
/19 $18

DEIda 
Delhi Par

35033
1625

$15
$26
995

25 . 
975

Disct
Dom

415 $74 
200 365 

5045 140 
zlS $66.

82
14

360
140
66-

84 
14 
74 

365 
140 
66 '

Ry! T 
Russel

M

?w 400 53 53 53
%mos 390 $7 - 7 «
uvret P 100 $? i 7 . 7
3«n R l 1750 $15% 14‘ :
estbrk 1150 $10 10 - 10
wn T rM 250 $58 57 58

7615

3610

Oush Inti
Cygnus A
Lygnus B 
Cyenus pr 
Daîe R 
Dale R pr 
Delta Elec 
Distt Seag 
Dome Pete 
D Bridge 
DC:oa! pt 
Oolasco

700 $21 
1225 $5 
476
175 $23 
500 $14

$8

1 Glass pr 
'■ m Lime 

Lime w
Magnes

200 , 
200 355 

3125 $47 
150 $77 

1027 $17 
250 $14 

8445 $20 
45 $86 

600 $13 
z70 $17 
100 250 
100 100 
100 $6

6
23
14
8

350
46
77
17
14
20
86
13
16

250
100

6‘

. 21
5
6

23
14 
8’ 

355 
47 
77 
17' 
14 
20 

■ 86 
13 
16 

250 
100 

6

Shaw Lf. A 
Shell Inv p 
Shell inv w 
Shell Can 
Shop Save 
Shullys 
Silver wd A

Simpsons 
Simpson S 
Slater St I 
Slater 6 pr 
Slater A wt 
Sogemme 
Southjm

Qnm Store 1278 $17 17. 17 St Brodcst
Domtar 6235 $1? ■ 12 12 St Pavmg
D Textile 5100 $16' 16 . 16% Steel Can
% M 1975 $24 23 - 23 % * % Stembg A
Dupont 1035 $34 34' 34 Ster Trust
Oustbane 950 $25 24 25 Suptevi pr
Dylex Div 275 $4 3 4? % 42 Suptesl od
Eoon Inv 200 $13% 13% 13'. Tamblyn
Fddy Mtch 100 $25 25 % 25% 4. % Teleflex 1
Electro ltd z55 $14 13 c 14 Texaco
Emco z25 1 » 24 24 . Thd CGfnv
Emp i d». 1910 $25 24 . 24 . 1 T bom Npr
Fne A 775 $10 9 10 •f 1 Thom N pr
Ene B 
Exquisite

1200
4083

$10 8 . 10
8 ■

t 3 Tone Craft 
Tor Dm Bk

F* Aw 
Falcon 
Earn Play 
Fed Gr 
Fleet Mfg 
Fleet wd 
Ford Cnda 
FPt Pion 
Fraser 
Fr«man 
Frontier 
Fruehauf 
Galt Ml Irn 
G Develop 
Gen Distrb 
GMC
Goodyear 
Godyear p 
G McKay A 
G Mckay B 
Greb ind 
Gt Paper 
1. ; P wtr 
GN Capital 
Gt W Life 
Gt WSadd 
Greybruj 
Guar T rst 
Harde 
Hard Carp

13000 125 
865 $9/ 

1825 $64 
88250 $8

9300 400 
250 $17

120
97
63

8
385

17
263

120 
97 
64 
8 » 

395 
17 

265

4 5 

4)

4 10

r

Towers 
Traders A 
T raders 5 p 
Trader A p 
Trader 65 w 
T rader 66 w 
T ransai

1025 
9151 $24 
4605 $1/ 

100 $7
z5 $89 

zlO $33 
100 $44 
500 $22 
470 $31 
z?5 $10 

1953 $5? 
150 $61 
485 $19 

4807 $19 
9300 120 
5341 $12 

125 $27 
: '

z25 350 
300 *160 
927

$?1"'■ 2! .. Dona* 54100
$16 16 16 Dunrare 3200
$2? 22 East Mai 40C-
105 99 100 5 Fast Sul! 725
$16 16 . 16 Endako 550
$13 . 13 13 • F West 17000
$25 25 25 F Mar
185 165 ITS - i t F Nat U 26265
$13 1? F Grenada 1500

$7% Fort Reine 1000
$14 14 1 . 14 . - Frobex 16255
$20 *. • 20 . % Got Masct 3438
$29 29 29 Giant Vk 156
$19 .: ]9 • 19 Glenn Exp 1500
1 9 % > 1 Goldray 4509
$17 . 17 1?. . Goldt'i •11

$9 9 , q Gortdrm 4500
$33 33 . 33 V + Grdroy 20400
$16 15 16 4 , Grandur 1465
$3? i 31 •, 32 * G ra n isle 430
$19 18 ' 19 • - Green Pnt 1460
$13 . 1? . 12 Gulch 4300
$22 22 2? 1 Gulf .1 2000
$26 25 . 26 . - Gunnar 4755
$39 ; 39 + 1 Hastings 1200
$33 3? 3? Headway 4000
$13 . 13 13% * Heath 6000
$16 • 16 . 16'. High-8! 980
640 640 640 Hollinger 550
$16 . 16 16 « - Huds Bay 1500
$53 52 52 Hydra Ex 5620
$12 . ■ 12' • 12% - Int Bibis 11700

$9 : S . «, Iron Bay T 100

Pamour 
Paramaq 
Patmo 
Pa to 
Pee Fxp 
Pick Crow 
Pme Pom 
Placer 
Preston 
Probe M 
Pyramid 
QMt
Que Chip 
Que L’th 
Que Man 
Q Malta 
Que Stun

1460 885 
300 385 

1500 48
500 275 

6500 8
1130 $35 
z37 $13 

82500 164 
2817 22
718 $44 
z60 $30 
655 $21 

12005 25
1600 78
2000 300 
7050 72
500 375 

1000 26 
54627 108 

z250 21

131 
21 
16 G 
42 
22 
45 
14 
42 

870 
385 
47 

273 
7 , 

34 
13 

150

134 
21 
17 . 
45

Afncana 
Agassiz 
Ajax
Anthoman 
Baker 
Bankeno 
Barvatlee 
Bateman 
Beauce 
BeMechas 
Bluewtr 
Bruce FVes

Brunswk 
Burnt Hill 
Camp Chib 
Canadore 38000 
Cannon 86500
Carbec 6700

Mines et huiles
21000 72 70 
32750 78 75 

2000 10;
1000 10 

13300 62 
500 360 
1000 17 

16400 1?
3000 8
6000 11 
1000 13
2000 8 
2000 11 
2000 770 
1500 86 
500 755 

43 
41 
39

Che ma Hoy 7000 565

30
21
25 
75

300
70

365
26 
95 
21

45
14
42

875 
385 

47 
275 

7 ; 
35 
13 G 

158 
22 
44 
30 k 
21 
25 
78 

300

Chipman 5000 
Com.nga 10000 
Cons Canor 1500 
Cons Dolsan 1200 

Vir Mam 13823

10 . 
10- 
59 

360 
17 
11. 
8 

10 
13 
8 

11 
760 
83 

755 
38 
36 
38 

545

10
10
59

360
17
11

Oh 4 
CHt la

140 
‘ 1

Cities S. 
iurkf

11
13 : 

8 
11 

770 
83 

755 
42 
39 
38 

545

jcaCoi 1.;
is l 40b 
50lv 70e

ConEds 1 80
1 4<

f 20
3

ContCan 2 
CnrData 
CopwS l 20 
Crane 1 60 
Cr Zeh 2 20 
Crue. SI 1 20
De-

5120 140 
24199 %

C New Para 
C Pershcrt 
C Prop MH 5900 42
C Virginia 3100 118 
Co rgemms

16
35
30

140

5
16
35

.

f 60 
60

140

Credo

Dauphin 
Devüs Elb 
Dom Explr

55
32
11

nf

1
-10

365
26

106

7
89
33
44

89
33
44

nth

2000
6500
1100

31 
10 . 
51 
50 
19-

31 
10 . 
52 
50 
19

18 - 18 
100 105

11 
26 
25 
*0 
450 

$5 . 5

12
. 26 

25 
360 
450 

- 5*
275 $22 22 2? 1 r Can PL 1678 $37 • 37 37

1015 $ 18 18 18 T r Can Pi p 125 $46 46 46
1450 $8' 8 8% Tr Can A pr 147 $7? 71 . 7?

100 $6 - 6% 6 1 Tr Can P w 1407 $15 14 . 15
100 $16 16 16 .> + i Trans Ml 3440 $14 13' 14
931 $12% 1?'% 12 > - ' Trans PPL 4455 $11 ■ . 11% 11
200 $23 ; 23 23 . 1 ■; Trizec Crp 9500 200 190 200

1475 $14 14 % 14 . 4 TruW.ii’ 800 .120 300 310
726 $90 90 90 • 1 UNAS inv z50 $13 13 13

30 $166 165 166 Union Acc
/35 $37 37 37 UnAcc 2p
z50 $6 6 , 6 , Un Carbid
z50 $14% 14 14. Un Gas
700 $10 10' 10% U Corp A
700 $,'0 . 20 20% + 1 > U Corp (3

2100 $19 18 wi 19 •f 7 j Un Fn Mp.t
250 $8 8%i 8 % Un Wburn
150 $74 73 73 , UWbn 6%p
600 $14 13':• 13% Un Wbn wt

4947 $13 13 13% 4- % U Sections
z65 $10% 10% 10 Van Ness

36650 115 100 115 + 10 Vascan
152 $18 . 18 • 18% Versafd

Harveys F 4105 $25 
HWood B 
Hawker S 
Hawker pr 
Hays Dha 
Ho OA 1 
Hbme B 
Horne Pit 
H Bay Co 
HB Oil Gas

17
24

17
25'

Hughs O p 
Huron En
Husky Oil „
Husky B pi 35 $48 
Husky D w 1447 $16

106 100 105
4,?6 410 425
t6;> 61 61
tu .» 13‘.r 13
f,.* « 27 . ?/
$» • 28 .« 29
4X1 415 415

22 ,r 23
$41 40 40
$wl 58%■ 60
$:'i - 21. 21
$14 • 14 . 14'
$»'.« 25 .» 25

k r*
i 5
i 10

1

imp Lite 
Imp Oil 
I Tob

22 $178 
3886 $79

48
. 16 

178 
79

Venez Pw 
Venez pr 
Versatile 
VersatH A 
Vic G T» 
Vulcan 
Waiax
v\ I
Walk GW 
Wat GM D 
Wfdwd 
Westi st 
Wt‘st Ind 
A
A Brd ill

1600 
600 $5

1310 
8889 

300 
425 
400 

2874 
300 

1290 
950 

1700 
11425 

1655 
1200 
700 

1725 
370 
275

Joutet 
Kam Kotia 
Kerr Add 
K Anac on 
Kid Coper 
Kak Mui 
Kirk Twn 
Koan 
Lab Mir»
L Dufault
l.akehead
l C>»u
t Shore
La t uz
Langis
leitch
Liberian
LL Lac
Lorado
Louvicrt
Macassa
Macdon
Madsn
Man Bar
Marchant
Martin

8700

z554
3000
z390

10300
1075

2000
8000

36 36 36 Quonto z?50 3 3 3
251 251 Radtore 1000 55 55 55
545 540 545 f 20 Rayrock 3300 215 214 214
$12 11 - 12 Reeves 300 135 135 135

15 15 15 Rio Algom 3313 $34 33% 34
210 197 200 4. 2 Rio 580 Pr z20 $93 93 93
135 131 132 R.o Aig c w 1410 $18 * 18 18-,
23 2? 22 Roman 2113 $23 22% 23 ‘t
85 83 85 4- 1 St Fabien 7100 26 25 26

240 221 235 4-15 Satei 30500 34 33 33
14? 140 140 4 Sherntt 3959 570 555 570
$10 . 10 • 10% Sigma 800 610 600 600

17 17 - 1 Sdvrflds 1325 400 390 .300
310 ,05 310 Stl Miller 3000 13 12 j 13
59 58 59 t 1 Silmq 10600 37 . 37 37

405 390 405 4 6 S.i Stand 3200 180 170 175
64 61 6? 3 Sisco 3500 375 365 375

865 865 865 5 Stjrm k 500 410 410 410
$13 12' . 13 Steep R 5245 660 655 660

28 28 28 Sud C 13200 41 39 41
' 26 26 Sullivan 200 415 410 415

«8 Sunburst 1000 8 8 8
290 281 285 • 4 feck Corp 2480 500 500 500

74 74 74 1 Texmon! 8100 72 70 70
14 14 14 1 T ex-oi 1500 21 21 21

7 7 Thom L 2000 40 40 40
$16 16 16 T mbitl 40300 118 10? 113
$3? - 32 . 32 -, * ' f Torbnt 500 61 61 61
$66 65 * . 66 : T or mont 3085 9 8 8 .

26 25 26 4 1 Towag 4000 30 29 29
57 53 55 T nba g 147400 116 77 116
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La charte sur Le dialogue avec 
les non-croyants, un nouveau style 
de l’action de l'Eglise
CITE DU VATICAN (d a 

près l’AFP) Le cardinal 
Franz Koenig, archevêque de 
Vienne et president du secré­
tariat pour les non-croyants, a 
déclaré hier que la charte sur 
le dialogue avec les non-croy­
ants. qui vient d’être publiée, 
relève du nouveau style de 
l'action de l’Eglise qui se veut 
moins préoccupée de défendre 
ses positions que de répondre 
au problème du monde moder­
ne

Le cardinal Koenig qui pré­
sentait le document à la pres­
se. a ajouté que le catholique 
peut saas inconvénient entrer 
en dialogue avec les non-croy­
ants même s’il adhère à des 
dogmes irréformables Ce 
dialogue peut même lui per­
mettre d’approfondir ces dog­
mes.

Toutefois, a-t-il dit, le dia­
logue ne peut jamais s’établir 
entre des systèmes opposés 
"statistiquement considérés’, 
mais entre des personnes vi­
vantes qui adhèrent à des theo­
ries opposées

Quant au document lui-mê­
me. il est composé d une in­
troduction et de deux chapi­
tres. Le premier traite de la

Le président de la Jeunes­
se ouvrière chrétienne du Ca­
nada. M Yves Nantel. est pré­
sentement à Bruxelles, à la 
demande du bureau interna­
tional de la J.O C . en vue de 
la préparation du conseil mon­
dial de septembre 1969 au Li­
ban

L’ouverture de la session 
préparatoire avait lieu le 15 
septembre Le travail se ter-

nature et des conditions du 
dialogue, le second fournit des 
directives pratiques

Trois types de dialogues

Le document distingue trois 
types fondamentaux de dialo­
gues. a «avoir li Rencontre 
sur ie plan des simples rela­
tions humaines qui se propo­
se de faire sortir les inter- 
locuteurs de l’isolement et 
d’une mutuelle méfiance pour 
créer une atmosphere de sym­
pathie très sincère, de res­
pect et d’estime réciproque 
21 Rencontre sur le plan de la 
recherche et de la vérité por­
tant sur des questions de la 
plus grande importance pour 
les interlocuteurs eux-mê­
mes ’ qui. dans un effort com­
mun. se proposent une meil­
leure compréhension de la vé­
rité et une connaissance plus 
approfondie des réalités.

3i Rencontre sur le plan de 
l’action qui entend établir "les 
conditions d’une collaboration 
pour les objectifs déterminés, 
en dépit des divergences doc­
trinales".

Tout dialogue, indique le do­
cument. implique une "certai-

minera vers le 10 novembre 
1968

Le conseil mondial au Liban 
devra statuer sur: la vie du 
jeune travailleur du monde en­
tier: engager le plan d’action 
de 4 ans: reviser l’action re­
presentative du mouvement.

Chaque participant avait à 
préparer un document sur la 
vie des jeunes travailleurs de 
son continent

ne réciprocité", en ce sens 
que chacun des interlocuteurs 
"donne et reçoit"

Au sujet de la "possibilité 
et légitimité" du dialogue doc­
trinal. la charte souligne qu’en 
instaurant le dialogue, il faut 
se garder de mettre en ques­
tion la vérité ainsi que "cer­
taines formes d irénisme sem­
blent le faire" Le document 
ajoute que le dialogue peut 
porter "sur tous les sujets qui 
ne sont pas inaccessibles à la 
raison humaine: philosophi­
ques. religieux, moraux, his­
toriques. politiques, sociaux, 
économiques, artistiques et 
"culturels" en général

La fidélité à toutes les va­
leurs spirituelles et temporel­
les recommande le document, 
impose aux chrétieas de les 
reconnaître partout ou elles se 
trouvent. Mais ce dialogue 
peut aussi porter sur "les im- 
plicatioas. au plan des réalités 
profanes, des vérités de l’or­
dre surnaturel et de leur rôle 
dans la vie de l ’homme”

Le dialogue peut s’établir 
enfin également en vue d’une 
collaboration entre des per­
sonnes. des groupes ou des 
communautés ayant des 
"orientations doctrinales dif­
férentes et même opposées "
Directives pratiques

La charte donne enfin des 
directives pratiques et des 
normes particulières. Dans 
les premières, elle souligne 
la nécessité d’une adéquate 
préparation du clergé et des 
laies grâce à des cours spé­
ciaux dans les séminaires, à 
des congrès pour les laies, à 
la prédication et à l’action des 
organismes diocésains et na­
tionaux rattachés au secré­
tariat pour les non-croyants 
de Rome. etc.. 11 est souhai­
table. précise le document, 
qu’une collaboration s’établis­

Préparation du congrès 
mondial de la J.O.C.

se dans ce domaine, soit 
entre les catholiques et les 
autres chrétiens, soit entre 
les chrétiens, et les non-chré­
tiens. surtout les juifs et les 
musulmans

D’autre part, les normes 
particulières font la distinc­
tion entre "dialogue privé" et 
"dialogue public”.

Pour le dialogue privé il est 
conseillé de la "prudence et 
de la bienveillance”, une con­
naissance approfondie de l’ob­
jet du dialogue, et un sens de 
la responsabilité morale: 
"Ne pas trahir le contenu au­
thentique de sa propre foi en 
('(liant à un irénisme et à un 
syncrétisme facile et ne pas 
la mettre imprudemment en 
péril"

En ce qui concerne le dia­
logue public” c’est-à-dire 
celui organisé entre représen­
tants qualifiés de chrétiens 
et d’adeptes de doctrines et 
mouvements divers et même 
opposés, les directives sont 
les suivantes:

D Même préparation que 
pour le dialogue privé à un 
niveau plus élevé.

2) Si le "dialogue public” 
n est pas officiel il semble 
opportun que n’interviennent 
pas. dans le dialogue, des per­
sonnalités qui pourraient en­
gager ou l’autorité publique, 
ou la charge, ou l’institution 
qu elles représentent

3) Le dialogue officiel avec 
mandat ne peut être exclu a 
priori, mais ce n’est que 
très rarement que se vérifient 
les conditions d’un tel dialo­
gue entre chrétiens et non- 
croyants, “soit parce que la 
majeure partie de ceux-ci 
ne représentent qu’eux-mê- 
mes, soit à cause du manque 
d’homogénéité entre l’Eglise, 
communauté religieuse, et les 
organisations politiques, so­
ciales ou culturelles" Daas 
ce cas déterminé, il est im­
portant d’éviter toute ambigui­
té sur la nature du dialogue, 
les objectifs visés et la vo­
lonté de collaboration.

4) Il faut éviter, en général, 
la publicité excessive. Il est 
possible qu’il faille refuser 
le dialogue public quand il est 
“évident qu’il devient un pur 
instrument aux mains d’une

■ j#f|p

Le délégué apostolique au Canada, Mgr Emanuale 
Clarizio. a présenté à la presse avant hier à Ottawa, 
la charte intitulée "Dialogue avec les non-croyants”, et 
publiée par le Secrétariat pour les non-croyants que 
dirige le cardinal Franz Koenig Mgr Clarizio a décrit 
la charte comme un "document très libéral" qui encou 
rage les chrétiens à engager le dialogue dans la corn 
préhension l'estime et le respect mutuel

des parties engagées”.
5) Pour prévenir tout ma­

lentendu. et tout scandale, il 
conviendra de préciser dans 
une déclaration, le sens, le 
but. la matière du dialogue ”.

6) Les prêtres doivent ob­
tenir le consentement de l'au­
torité ecclésiastique. Tout en 
gardant leur "légitime liber­
té". les laies observeront les 
directives de la même autorité.

Nouvelles sanctions contre 
39 prêtres de Washington

WASHINGTON (AFP) Le cardinal Patrick O Boyle, 
archevêque de VVaNhington, a relo\é hier 39 prêtres de son dio­
cèse de certaines de leurs tondions sacerdotales. Il s’agit de 31 
prêtres de Washington. f> membres d’ordres religieux et de deux 
prêtres venant d’autres diocèses mais exerçant leur sacerdoce à 
Washington. Tous s'étaient prononcés contre l’encxclique ponti- 
ticale sur le contrôle des naissances.

Il \ a quelques semaines une cinquantaine de prêtres catho­
liques qui avaient eux aussi pris position contre l'encyclique, 
axaient déjà été prives de certains de leurs droits par les autori­
tés religieuses américaines

Le P. Paul Vanier, s.j.
Le P Paul Vanier est dé­

cédé subitement, le 1er octo­
bre. a la Maison Bellarmin où 
il résidait depuis une dizaine 
d’années Agé de 58 ans. le P 
Vanier s'était surtout fait 
connaître du monde des éduca­
teurs au cours des années 50, 
en qualité de recteur du collè­
ge Jean-de-Brébèuf. alors 
qu'il joua un rôle de premier 
plan dans l'évolution des ins­
titutions d'enseignement clas­
sique du Québec. Auparavant, 
le P Vanier avait été titulaire 
de la classe de philosophie II 
au college Brébeuf durant plus 
d'une dizaine d’années, lais­
sant à ses étudiants le souve­
nir d’un prêtre consacré à 
l’apostolat intellectuel, sou­
cieux d'éveiller les esprits 
aux valeurs authentiques de la 
culture chrétienne et profon­
dément engagé dans l’étude des 
problèmes spirituels de notre 
milieu

Le rôle du prêtre
WINNIPEG (PC) Des prê­
tres catholiques ont organisé 
un comité pour procéder à une 
réévaluation de leur rôle dans 
la société moderne.

Selon un porte-parole, 26 
prêtres anglophones se sont 
réunis en fin de semaine, et 
chacun d'eux a organisé une 
discussion sur une question 
précise.

L’objectif du comité est de 
découvrir le rôle du prêtre tel 
que défini par le Christ, c'est- 
à-dire celui d’un serviteur du 
peuple plutôt que d’une classe 
distincte.

Le porte-parole a déclaré 
que le comité était "une nou­
velle dimension dans le renou­
veau". Les prêtres auraient 
demandé à inclure dans leur 
projet les hommes qui ont quit­
té la prêtrise.

A Regina, le R P Ora Mc­
Manus. d’Edmonton, a déclaré 
que les prêtres soumettraient 
l'idée d’une enquête sur les 
formes et la structure de la 
prêtrise, lors de la réunion 
semestrielle des évêques, au 
printemps 1969.

Entré dans la Compagnie de 
Jésus le 7 septembre 1930 
après ses études au collège 
Sainte-Marie, le P Vanier sui­
vit le cours régulier des étu­
des littéraires, philosophiques 
et théologiques chez les Jésui­
tes jusqu'à l’obtention du doc­
torat en théologie Au lende­
main de son ordination sacer­
dotale en 1942 il fut assigné 
au collège Brébeuf où il devait 
demeurer jusqu en 1957 et 
donner le meilleur de lui-mê­
me. A sa tâche d’enseigne­
ment, le P Vanier ajouta des 
recherches personnelles dans 
le domaine de la philosophie de 
l’éducation et de la théologie: 
il s’inscrivit à ITnstitut d étu­
des médiévales, qui lui décer­
na un doctorat en 1953. Le P. 
Vanier fut un des principaux 
rédacteurs du Mémoire que 
présenta le collège Brébeuf 
à la Commission Tremblay 
en 1954, où s'exprimait sa phi­
losophie d une éducation hu­
maniste Au terme de son hu­
maniste Au terme de son rec­
torat. il enseigna la philosophie 
durant deux ans au collège Sa­
cré-Coeur de Sudbury avant de 
revenir à Montréal pour se 
consacrer à ses recherches 
dans le domaine de la philoso­
phie de la connaissance et de 
l’éducation.

La dépouille mortelle est 
exposée au collège Jean-de- 
Brébeuf; les funérailles auront 
lieu en l’église de ITmmacu- 
lée-Conception. vendredi à 9 
heures
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c’est le tapis

LEISURE TURF DE KRAUS
Surpris d'apprendre que l'on puisse poser un tapis au fond d'une piscine? 
Vous ne devriez pas, car il existe ce fameux tapis exterieur/interieur 
Leisure Turf, le tapis que l'on pose partout. Son usage élimine le travail 
ardu de recurage, de frottage et de cirage des parquets de bois dur. Il 
se moque de l'usure, qu'une famille composée de jeunes enfants puisse lui 
donner. C'est le grand champion pour notre mode de vie trépidante.
Plus d'un 1,000,000 de verges carrées ont ete vendues déjà au Canada, 
a mesure que plus de gens découvrent l'utilité pratique, le confort et le 
uxe du poil dense de sa texture. Rien de tel pour couvrir les parquets de 
a chambre a coucher au vivoir, mais spécialement la cuisine, 
insurpassable dans la salle de bains, idéal dans la douche pour son 
efficacité antidérapante. N'importe ou... dans la salle de jeux, les 
couloirs et aux endroits ou le va-et-vient est intense. Utilisez aussi 
Leisure Turf sur la terrasse de la villa ou le balcon, les marches d'escalier 
qui conduisent a l'extérieur pour empêcher de glisser cet hiver. Il est 
impermeable, son aspect est du tonnerre.

Les couleurs de Leisure Turf sont lumineuses et vibrantes. Choix de bruyè­
re, vert menthe, orange-soleil, orange, jade fonçé, rouge rubis, avocat, 
mousse-des-pres, or indien, bleu marine, rose, or tournesol, bleu royal 
ou or impérial. Largeur 12'.

Ord. 11.20 la vge. carrée

PRIX DE VENTE

995
la vge. carrée 

Pose comprise *

Quel que soit l'endroit ou vous l'utiliserez, Leisure Turf vous rendra service. 
Le secret? La fibre olefin Herculon* et envers de polypropylene. Avec 
cette fibre le tapis est:

Exemple : Tapis 9' sur 12". les deux extre 
mités galonnées, pose sur thibaude

Prix de venfe

119.40

• réfractaire à l’humidité et 
à la décoloration

• résistant à l'usure, aux taches, à 
l’épreuve des mites

• Non-allergéne

• il n'est pas attaqué par le sel

• ne s'effiloche pas

• ne produit pratiquement pas 
d'électricité statique.

** Pose d'une cloison a l'aufre sur thibaude de feutre 40 oz. selon 
la méthode sans clous, sur bande invisible. . . ou taillée selon 
la dimension de vos pieces, bords galonnés et sur thibaude 
feutre de 40 oz.

* Marque 
deoasee Téléphoner à 842-6261

Moquette et carpettes Rayon 48 Au cinquième 
Centre Ville, Dorval et Rockland

\

HEURES D'OUVERTURE
CENTRE-VILLE, Square Phillips, rue Ste Catherine 842 6261 
9630 à 6h; jeudi et vendredi jusqu’à S h

DORVAL, au centre commercial, 631 -6741 I ROCKLAND, au centre commercial. 739-6521 
9630 à 66; jeudi et vendredi jusqu’à 106 | 9630 à 66, jeudi et vendredi jusqu à lOh

!

BOULEVARD, au centre commercial, 728-4571 SNOWDON, 5343 Chemin Reine-Marie, 944-2811 
9630 à 66, jeudi et vendredi jusqu’à 10h | 9h3Q à 6h, jeudi et vendredi jusqu'à 9h

z


